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OUS avons compris, dans ce catalogue, toutes les œuvres d’Aved ou à lui attribuées. On trou-
vera, successivement, dans chaque notice, le titre du tableau tel qu’il est donné par les docu-
ments anciens, les pages de notre texte où il est plus spécialement étudié, le lieu où il est
actuellement conservé, ses dimensions et les autres indications matérielles, sa description, la biographie
du personnage représenté ; puis l'indication des copies, gravures, reproductions qui en ont été faites,
avec, au besoin, la bibliographie; enfin les expositions où il a passé, son histoire et les observations qu'il nous 4 suggérées.
Nous avons imprimé en caractères plus petits les titres des tableaux attribués à Aved, de ceux
ue nous ne croyons pas d'Aved, ou dont nous ne savons s’ils ont été exécutés. q ;
Les articles sont rangés dans l’ordre alphabétique des noms des modèles. Quant aux portraits anonymes, nous avons placé d'abord les portraits d'hommes, puis ceux de femmes, dans l'ordre alphabetique des titres. Viennent enfin les sujets divers.
Nous n'avons pas admis les appellations traditionnelles de plusieurs portraits d’'Aved. Ces appellations figurent dans nos tables et renvoient au titre exact.
Les portraits « aux genouïls » devaient tous avoir, à peu près, les dimensions de ceux de Madame Dupleix de Bacquencourt et de Laporte du Theil (environ : H. 1m. 30; L. om. 95).
Nous aurions voulu donner le détail des couleurs employées dans chaque toile, c'était malbeureusement impossible. Les indications relatives à ce sujet se trouvent dans notre texte.
Les dimensions des gravures sont données, bien entendu, sans les marges.
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MADAME ARLON FILANT DE LA SOYE
[Voir texte, p. 45]
«A M. Abel Cournault, à Malzéville.
Peinture. = Toile.— H:0:92;L. 0.73.
Marie Gaultier de Loixerolles, sœur de Madame Aved était, dès août 1725, la femme de Jean Heine Arlon ou Arlons, officier du prince de Lambesc. On peut voir, dans notre chapitre premier, quelle aide les Arlon apportérent aux Aved au début de leur mariage. Le peintre parle d'eux dans ses lettres à J.-B. Rousseau (Pièce justificative I). Bien qu'ils habitassent, en 1725, rue des Saints- Pères, peut-être ont-ils résidé un moment dans la maison d’Aved, rue de Bourbon. (Appendice W : Les demeures d’Aved. Comptes du loyer de l'appartement de la rue de Bourbon.) Nous n'avons rien pu retrouver sur la famille Arlon, car il semble impossible de l'identifier avec la famille d’Arlon ou Darlon à laquelle appartenait un « secrétaire des commandements de feu Mgr le Prince », en 1716, sur laquelle il existe un dossier au Cabinet des Titres de la Bibliothèque nationale et, aux Archives nationales, diverses mentions d'enregistrement d'actes au Châtelet. (Y. 60, fol. 375; Y. 65, fol. 73.)
Une copie de ce portrait a été faite par M. Charles Cournault.
Gravé par Balechou. (J. Belleudy, J.-J. Balechou, n° 17.) H. 0.373 ; L. 0.258. À gauche : Peint par Aved, Peintre du Roy. À droite : Gravé par Bulechou. Au bas, on lit :
Mes yeux dans ce portrait admirent le pinceau Et, par les attributs, jugent du caractère.
Loisir mis à profit, mœurs douces, cœur sincère : Voilà, je crois, tout le tableau.
Exposé au Salon de 1730.
Ce tableau a toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage,
à M. Abel Cournault, arrière-petit-fils du peintre.
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AVED VERS VINGT-DEUX ANS
[Voir texte, p. 22] À M. Abel Cournault, à Malxéville.
Peinture. — Toile. — H. 0.80; L. 0.65.
Une copie appartient à M. Henry Cournault, à Nancy. Peint vers 1724 ou 1725.
Ce tableau a toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage
à M. Abel Cournault, arrière-petit-fils du peintre.
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AVED À VINGT-CINQ ANS
[Voir texte, p. 22] <A M. Henry Cournault, à Nancy.
Peinture. — Toile. — Ovale. H. 0.64; L. 0.52.
Une copie en miniature de la tête de ce portrait et un dessin probablement exécuté pour la gravure — il reproduit toutes les dispositions de celle-ci mais est dans le sens du tableau — appartiennent à M. le docteur Maillart, à Genève.
Gravé par G. Benoist en 1762 (la lettre est postérieure à la mort d’Aved, en 1766), dans une bordure ovale. H. 0.36; L. 0.27. À gauche de la bordure, une draperie ; à droite, au bas, une palette et des pinceaux. Sur un socle : Jacques André Joseph Aved, peintre du Roy || et conseiller de son Académie royalle de || peinture et sculpture, né à Douai le 12 [janvier 1702. Mort à Paris le 4 mars 1766. À gauche : Pinxit Aved 1727. À droite : G. Benoist sculpt. 1762. Au-dessous de la gravure, dans la marge du bas :
Multis ille bonis flebilis occidit Aere incidi curavit uxor
Nulli flebilior quam mibi Moœrens insolabiliter.
Peint en 1727.
Ce portrait a toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage, à M. Henry Cournault, arrière-petit-fils du peintre.
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AVED A CINQUANTE ANS
[Voir texte, p. 80] <A M. le comte de Magnac, au château de Gudmont.
Peinture. — Toile. — H. 1.48 ; L. 1.13.
Peint vers 1753.
Ce tableau a toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage, à
M. le comte de Magnac, arrière-petit-fils du peintre.
MADAME AVED A QUARANTE-CINQ ANS
[Voir texte, p. 56] Æ M. Henry Cournault, à Nancy.
Peinture. — Toile. — Ovale. H. 0.64 ; L. 0.54.
Gravé par Balechou dans une bordure ovale. (J- Belleudy, J.-J. Balechou, n° 2.) H. 0-3155; D 0.23.
Au bas, sur un socle, on lit : Anne-Charlotte Gauthier || de Loixerolle, femme d'Aved, Peintre du Roy || peint par Aved, gravé et présenté par || Balechou, son ami.
Exposé au Salon de 1740, n° 127.
Ce tableau à toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage, à M. Henry Cournault, arrière-petit-fils du peintre.
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MADAME AVED EN NÉGLIGÉ
[Voir texte, p. 89] «A M. Abel Cournault, à Malzéville.
Peinture. — Toile. — H. 0.62; L. 0.53. Aved, dans son propre portrait à cinquante ans (n° 5), s’est représenté en train de dessiner, à côté de ce tableau, mais il l'a figuré ovale.
Peint vers 1753.
Ce tableau à toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage,
à M. Abel Cournault, arrière-petit-fils du peintre.
LA FAMILLE D’AVED
« Grand et beau tableau », dit le catalogue de 1906.
Vente anonyme, 28 novembre 1906, n° 3.
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« MONSIEUR BACHELIER, PREMIER VALET DE CHAMBRE DU ROY ET SURIN- TENDANT DU GOUVERNEMENT DE VERSAILLES, APPUYÉ SUR UN BEC À CORBIN »
François-Gabriel Bachelier, capitaine du château du Louvre et l'un des quatre premiers valets de chambre du Roi, épousa, en 1733 ou un peu après, Jeanne-Catherine Boiron, fille d’Etienne Boiron, dit Baron, comédien, née le 23 février 1699 et qui, entrée au Theâtre-Français en 1731, sous le nom de Mlle de La Traverse, quitta ce théâtre, avec une pension de 1.000 livres, deux ans après. Il mourut, le 8 mai 1754, dans s4 soixante-neuvième année. Bachelier avait jou, dit-on, d’un certain crédit auprès de Louis XV. Il était en relations avec le comte de Tessin, autre modèle d'Aved. (Gazette de France, 17 mai 1754; Jal, Dictionnaire critique ; Barbier, Journal, t. II, p. 97, note; Goncourt, Les Maîtresses de Louis XV, t. I, p. 25; voir notre texte, p. 57.)
Exposé au Exposé au Salon de 1741, n° 87.
MONSIEUR L'ABBÉ BERGER APPUYÉ SUR UN LIVRE
Peinture.
Salon de 1738, n° 174.
« LE DUC DE BISACHE >» [BISACCIA]
Peinture.
Procope-Marie-Antonin-Philippe-Charles-Nicolas- Augustin Pignatelli, comte d’Egmont, substitué aux nom, armes, titres et biens de la maison d'Egmont et admis aux honneurs de la grandesse, duc de Bisaccia, est mort à Naples le 22 mai 1743. Il avait épousé Henriette-[ulie de Durfort, fille de Jacques-Henri de Durfort, deuxième duc de Duras, et de Louise-Madeleine Eschalart de La Marck. (La Chesnaye-Desbois, Dictionnaire de la noblesse, £. WII, col. 186. — Moréri.) Le duc de Bisaccia était le beau-père du duc de Chevreuse, qu’Aved peignit ct exposd au Salon de 1748 (n° 25).
Exposé au Salon de 1737.
LE MARQUIS DE BONNAC
[Voir texte p. 64]
A M. le comte de Luppé, au château d'Asson.
Peinture. Toile. — Ovale. Environ L. 0.65 : H. 0.54. Pendant du n° suivant.
François- Armand d’'Usson, marquis de Bonnac, fils d’un ambassadeur de France à Constantinople et en Suisse, né à Constantinople le 7 décembre 1716, maréchal de camp en 17409, nommé dmbassadeur à La Haye en 1750 ; il avait épousé Marie-Louise Bidé de La Grandville, (La Chesnaye- Desbois, Dictionnaire de la noblesse, #. XIX, col. 320-323.) Il arriva à La Haye, le 14 décembre 1752, avec sa femme et son frère le chevalier. (Nouvelles d'Amsterdam du 19 décembre 1752.) Voir texte, p. 64 et Sr.
Cité par M. Boppe, La mode des portraits turcs au xvin* siècle (Revue de l'Art ancien et moderne, 1902, t. I, p. 211); par M. Dorbec, Le portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gaxette des Beaux-Arts, 1904, te Il p278)"Voiritexte, p.63.
Ce portrait, comme le suivant, porte au dos, d’une écriture ancienne : « Peint par Aved, 1740. » Le costume turc que porte Madame de Bonnac nous les fait croire un peu postérieurs à celui de Saïd-Pacha, peint en 1742.
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I À 20 LA MARQUISE DE BONNAC EN COSTUME LEVANTIN
[Voir le n° 13]
A M. le comte de Luppé, au château d’Asson.
Peinture. — Toile. Ovale. Environ H. 0.65 ; L. 0.54. Pendant du n° précédent.
Marie-Louise Bidé de la Grandville, marquise de Bonnac, était la nièce du « comte-pacha » de
Bonneval.
Une copie de ce tableau appartient à M. le comte Théodore de Gontaut-Biron. Une autre copie
appartient à M. le marquis de Luppé, au chateau de Beaurepaire.
Voir le n° précédent.
LE COMTE DE BONNEVAL
[Voir texte p. 63]
Claude-Alexandre, comte de Bonneval, né en 1675, mort en 1747. Ses aventures sont demeurées célèbres. Il quitta le service de la France pour celui de l'Empire et, à ce moment, se lia d'amitié avec Jean-Baptiste Rousseau. À la suite d’une brouille avec le prince Eugène, il dut quitter l'Autriche et passa finalement en Turquie où il devint chef des bombardiers ou « Combaragi Bachi » sous le nom d’Abmet Pacha. Ses tentatives pour réformer l’armée turque échoucrent. Il mourut à Constantinople, le 23 mars 1747, à dix heures du soir. La veille de sa mort il faisait encore, avec enthousiasme, l'éloge de J.-B. Rousseau, « loüant l'harmonie et le sublime de sa poësie ». (Prince de Ligne, Mémoires sur Bonneval, Paris, 1817, in-8°, p. 72. — La Chesnaye-Desbois. — Lettre de « M. Peyssonnel » envoyée de Constantinople le 2 juin 1747. Bibliothèque Nationale, manuscrit français 13090, copie.)
Rien ne prouve qu'Aved ait fait un portrait de Bonneval. Mais un inventaire de 1703 montre qu’à cette date la famille d’Aved conservait un portrait du comte-pacha (Appendice III) ; d’autre part, il a peint J.-B. Rousseau, ami de Bonneval et la marquise de Bonnac, sa nièce. Ce portrait aurait pu être peint, soit lors du séjour de Bonneval dans les Pays-Bas ou en Hollande (entre 1720 et 1724 environ), soit lors du second séjour (le premier était en 1717- 1718) que Bonneval semble avoir fait en France, si nous en croyons Titon du Tillet qui le cite parmi les amis de Rousseau qui, en 1738, vinrent chez lui. (Voir texte, P- 39.)
BOUTET DE MONTHÉRI
Sur Boutet de Monthéri, l'ami de J.-B. Rousseau, consulter notre texte, p. 48.
Nous ignorons si Aved a jamais peint un portrait de Boutet de Monthéri. Nous voyons simplement dans les lettres de J.-B. Rousseau que, en 1740, celui-ci avait vivement conseillé à son ami Boutet de se faire peindre par Aved. (Voir, p. 49, notre texte qui renseignera également sur
les relations de Boutet et de son pére avec Rousseau.)
DU ROY, MORT A LONDRES DANS LE TEMPS DE SON AMBASSADE
[Voir texte, p. 74]
Peinture. — « Portrait en pied... La tête n’est point de l’auteur. » (Livret du Salon.)
Louis-Dominique, comte de Cambis, second fils de François, chevalier des ordres du Roi, ambasque, , gois, ,
sadeur auprès du roi de Sardaigne, de l'Empereur et du roi d'Angleterre, mourut à Londres le 8 ou le r2 février 1740. Il avait épousé Catherine-Nicole Gruyn. (La Chesnaye-Desbois, Dictionnaire
de la noblesse, t. IW, col. 614; Gazette de France du 27 février 1740.) — Il est donc certain qu'Aved peignit son portrait d’après des documents ; peut-être — le texte du Livret du Salon semble l'indiquer — acheva-t-il une toile commencée du vivant du modèle et qui portait déjà la tête de celui-ci ?
Exposé au Salon de 1750, n° 78.
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L'ABBÉ CAPPERONNIER
« L’'ABBE CAPPERONNIER, PROFESSEUR DU COLLÈGE ROYAL POUR LA LANGUE GRECQUE, APPUYÉ SUR SON QUINTILIEN »
[Voir texte, p. 52] <A Mme la comtesse Aynard de Chabrillan, à Paris.
Peinture. — Toile. — Environ H. 0.80 ; L. 0.65.
Claude Capperonnier, né à Montdidier en Picardie, en 1676, diacre, licencié en théologie de la Faculté de Paris, avait été chargé de diriger l'éducation des trois fils d'Antoine Croxat et de Marguerite Legendre. En récompense de ses services, ces derniers, le 7 août 1711, instituérent en sd faveur une pension viagère de 7.000 livres. Nommé professeur de langue grecque au Collège royal (Collège de France) le 22 octobre 1722, il prêta serment en cette qualité le 12 décembre suivant. Le 25 décembre 1730, il reçut une pension de 800 livres sur l'archevéché de Sens. Le 27 juillet 1744, € malade au lit, dans une chambre dépendante d’un entresolle d'un corps de logis en aisle » de l'hôtel du marquis du Châtel, l'un des trois fils d'Antoine Croxat, rue de Richelieu, il ft son testament, instituant son neveu Jean Capperonnier, professeur de langue grecque au Collège royal, demeurant à la Bibliothèque du Roi, son légataire universel. Il mourut le vendredi 24 juillet 1744. (Bibliothèque nationale, manuscrit français 22.240, passim.)
Gravé par Bernard Lépicié. (La gravure figura au Salon de 1741.) H. 0.445 ; L. 0.355. Au-dessous : Claude Capperonnier mondesiderianus || licentiat. theol. Paris. et regius || graecar. literars. professor || an. aetat. 68. — À gauche : Aved pinxit; à droite : Lépicié sculpt. 1741.
Le portrait de l'abbé Capperonnier dut être peint aux frais des Crozat et demeurer leur propriété; dans le scellé apposé après la mort de l'abbé, son neveu déclare que, de tous les meubles garnissant son appartement, seuls un petit bureau, une cassette et une malle dépendent de sa succession, le reste appartenant au marquis du Châtel, qui logeait le défunt. (Bibliothèque nationale, manuscrit cité, fol. 120.)
Exposé au Salon de 1740, n° 89. — A l'Exposition des € Maîtres illustrateurs depuis
le xvin° siècle », au Petit-Palais, en 1919, n° 1, sous le nom de « l'abbé Carpentier ».
hitivrers
Peinture.
Salon de 1737.
LE PEINTRE CAZES
LENPEINTRE "CAZES
[Voir texte, p. 24]
Au musée de Versailles
Peinture. — Toile. = H.:1.26; L: 1.12.
Pierre-Jacques Caxes fut reçu à l’Académie le 28 juillet 1703, il mourut à Paris, âgé de soixantedix-neuf ans, le 25 juin 1754, et fut inbumé à Saint-Sulpice. (Jal.)
Gravé par Jacques-Philippe Le Bas, entovale, à micorps. H 0,25; L 0,785. Au-dessous, sur un socle : Pierre-Jacques Caxes || de Paris Peintre ordinaire du Roy, adjoint || 4 recteur en son Académie royalle de peinture et sculpture. — À gauche : Peint par Aved; à droite : Gravé par Jacques-Philippe Lebas || pour sa réception à l'Académie en 1741.
Cité par André Fontaine, Les Collections de l'Académie royale de Peinture et Sculpture, Paris, 1910, in-8, Pret
Portrait ordonné à Aved par l’Académie pour sa réception, en 1734. — Collections de l'Académie royale de peinture et sculpture. — Musée du Louvre (salle des portraits d'artistes).
—— Transporté en 1920 au musée de Versailles.
MADAME CHARDIN
[Voir texte, p. 122]
<Au musée Carnavalet, à Paris.
Peinture. — H. o.91 ; L. o.81r.
Françoise-Marie Pouget, veuve de Charles de Malnoë, avait trente-sept ans quand elle épousa, en l'église Saint-Sulpice, le 26 novembre 1744, Jean-Baptiste-Siméon Chardin, veuf lui aussi. (Dayot et Guiffrey, Chardin, chapitre I.)
Etudié par M. Dorbec, Un portrait de la seconde femme de Chardin, par Chardin, au musée Carnavalet (Gazette des Beaux-Arts, 1903, t. I, p. 37-41) et Le Portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Ibid., 1904, t. Il, p. 344-545).
Reproduit dans la Gaxette des Beaux-Arts, 1903, t. I, p. 30.
Légué par la baronne Nathaniel de Rothschild au musée Carnavalet, sous le titre : « Mme Geoffrin, par Chardin ». Identifié avec la seconde femme de Chardin par rapprochement avec la gravure de Laurent Cars, d’après C.-N. Cochin, par M. Dorbec, dans son article de 1903. Attribué à Aved par M. Dorbec, dans son article de 1904. Nous ne croyons pas
que cette toile soit d’Aved.
L'ABBÉ DE CHAUMONT DE LA GALAISIÈRE
[Voir texte, p. 33] A M. le marquis de Versainville, au château de Versainville.
Peinture. — Environ H. 1.05; L. 1.30. — Signé : Aved f. 1738.
Il est debout, devant un fauteuil, la main droite posée sur une console de bois doré contre laquelle
sont appuyés des livres.
L'abbé de Chaumont de la Galaïsière fut vicaire-général de Toul, premier aumônier du roi de Pologne Stanislas Lecxinski, grand prévôt de Saint-Dié. Il fut sacré évêque de Sion à Lunéville le 26 mai 1765. Il avait reçu en 1733 l’abbaye du Jard; en 1756, celle de Fonimorigny; en 1742, celle de Bégard; en 1762, celle de Genlis. Il mourut à Paris le 27 novembre 1768. (Gazette de
France.) Nous n'avons pu avoir la photographie de ce portrait.
Nous pensons pouvoir identifier le portrait de l’abbé de Chaumont de La Galaisière avec
qui fut exposé au Salon de 1738, n° 41 (n° 109 du présent catalogue).
LE DUC DE CHEVREUSE, EN CUIRASSE
[Voir texte, p. 71]
<4 M. le duc de Luynes, au château de Dampierre.
Peinture. — Toile. — H. 1.00; L. 0.80. Ce portrait forme le pendant de celui de la duchesse de Chevreuse par Nattier (1745).
Marie-Charles-Louis d'Albert, duc de Chevreuse, fils de Charles-Philippe, duc de Luynes et de Chevreuse, et de Léontine-Jacqueline de Bourbon-Soissons, né le 24 avril 1717, lieutenant-général en 1748, colonel-général des dragons en 1754, gouverneur de Paris en 1757. Îl avait épousé, en 1735, Thérèse-Pélagie d'Albert-Grimberghen puis, en secondes noces, Henriette-Nicole Pignatelli d’Egmont, fille du duc de Bisaccia (Bisache), dont le portrait par Aved était exposé au Salon de 1737. (La Chesnaye-Desbois, Dictionnaire de la noblesse, +. I, col. 230-242. -— Moréri.)
Exposé au Salon de 1748, n° 61.
LE MARÉCHAL DE CLERMONT-TONNERRE
[Voir texte, p. 94] <A M. le duc de Clermont-Tonnerre, au château d’Ancy-le-Franc.
Peinture. — Toile. — H. 3.57; L. 2.27.
Gaspard-Charles, marquis, puis duc de Clermont-Tonnerre, né le 9 août 1688, mort le 16 mars 1781. Îl fut nommé maréchal de France le 17 novembre 1747, duc et pair de France le 25 juin 1775. (Gazette de France.)
Exposé au Salon de 1759, n° 42.
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« MONSIEUR CRÉBILLON, DE L'ACADÉMIE FRANÇOISE, DANS SON CABINET, APPUYÉ SUR UN FAUTEUIL »
[Voir texte, p. 70]
Peinture. — Toile. — H. 1.46 ; L. 1.08. (Voir plus bas l’historique du tableau.)
Prosper Jolyot de Crébillon, le célèbre auteur de nombreuses tragédies qui connurent de grands succès (1674-1762).
Gravé par Balechou deux fois : 4) À mi-jambes, de trois-quarts à gauche. H. 0.50; L. 0.363. Au bas : Prosper Jolyot de Crébillon || de l'Académie françoise, né à Dijon || le 13 janvier 1674. A gauche: Peint par Aved, peintre du Roy en 1746. À droite : Gravé par Balechou en 1751 (voir J. Belleudy, J.-J. Balechou, n° 8). C'est cette gravure que nous reproduisons ci-contre. -— b) En buste. H. 0.195: L. 0,137, dans une bordure ovale de 0.123 sur 0.103. Au bas, dans un cartouche : Prosper Jolyot de Crebillon || de l'Académie françoise né à Dijon le || 13 janvier 1674. À gauche : Aved pinx. À droite : Balechou sculp. (Non signalé par J. Belleudy.) — Gravé par E. Ficquet. H. 0.148 ; L. 0.09. En buste, dans une bordure ovale de 0.069 sur 0.056, agrémenté d’attributs. Au bas, au centre : Joliot || de Crébillon. À droite : Aved pinxit. À gauche : E. Ficquet sculpsit. (Le Cabinet des estampes a aussi une épreuve avant es signatures.) Ficquet grava ce portrait dans le format où, déjà, il avait gravé ceux de Pierre Corneille et de Molière. Il parut en février 1772. (Affiches, annonces, avis divers du 3 février 1772, p. 86; Mercure de France de février 1772, p. 184.) — Gravé par Bertonnier, en buste, d’après un dessin de Mehu. H. 0.121; L. 0.091. — Gravé par Bollinger, en buste. H. 0.09; L. 0.071. — Grave par P. Duflos, en buste. H. 0.127; L. 0.08. — Gravé par Duhamel, en buste. H. 0.16; L. 0.106. — Gravé par Ethiou, en buste, d’après un dessin de Desenne. H. 0.09; L. 0.069. — Gravé par Hopwood, en buste. H. 0.043; L. 0.038. — Gravé par À. Massard deux fois : 4) En buste. H. 0.06; L. 0.044. — 6) En buste. H. 0.055; L. 0.045. — Gravé par Petit, en buste. H. 0.15; L. 0.098 ; — Gravé par W. Walker. H. 0.157; L. 0.118. — Lithographié par un anonyme, en buste. H. 0.12; L.o.08$. — Lithographié par Legrand, en buste. H. 0.14 ; L. o.115; — Lithographié par E. Nesle, en buste. H. 0.20; L. 0.185.
Exposé au Salon de 1746, n° 70.
Comme le portrait de Rousseau, comme, peut-être, celui de M!° de Seine, le portrait de Crébillon dut rester en la possession de l'artiste et ce fut lui qui fut vendu, à sa mort, avec ses autres tableaux. (Catalogue raisonné. de feu M. Aved, n° 128. Appendice III, p. 155.) C’est d’après ce catalogue que nous donnons plus haut les dimensions du portrait. Au contraire, dans la vente après décès de Crébillon, où fut vendu le plâtre de son buste par Lemoine, figure seulement la gravure de Ficquet d'après Aved. (Catalogue de la vente Crébillon, n° 2, Dos n° 220, p. 24. — Cabinet des Estampes, catalogues annotés, Ydt 127 (1).) Notons en passant que Crébillon possédait aussi les gravures des portraits de Capperonnier et de J.-B. Rousseau
d’après Aved. (Ibid., n° 221 et 228, Pe24%)
EE
t MONSIEUR LE MARQUIS DE CREVAN, EN CORSET D'ARMES ?
Peinture. — « Jusqu’aux genouïls. » (Livret du Salon.)
Le « marquis de Crevan » est assez difficile à identifier exactement. Le fils unique de Louis de Crevant, marquis d'Humières, maréchal de France, ayant été tué au siège de Luxembourg le 13 mai 1684, les lettres d’érection de la terre d'Humières en duché (août 1690), en faveur du maréchal, stipulérent que ce duché passerait à Anne-Louise-Julie de Crevant, à son mari et à leurs enfants mâles, à la condition de porter le nom et les armes d'Humières. Anne de Crevant épousa, en 1690, Louis-François d'Aumont, né le 30 mars 1671, qui devint ainsi duc d'Humières. Pourtant, lors de sa mort, le 6 novembre 1751, celui-ci portait, sur le registre des décès de Saint-Sulpice, le titre de marquis d'Humières. Faut-il supposer que, parfois, il porta le titre de marquis de Crevan ? Ou bien le tableau d’Aved serait-il le portrait posthume du fils de Louis d’Aumont et d'Anne de Crevan : Louis d'Aumont d'Humières, mort en octobre 1708, âgé de dix-huit ans au plus? On sait qu'Aved exposa au moins quatre portraits posthumes, celui du marquis de Cambis, les deux du P. de Linières, et celui du P. Maubert. {La Chesnaye-Desbois, Dictionnaire de la noblesse, +. VI, col. 501-502 ; Lalanne, Dictionnaire historique ; De Chastelux, Etat-civil... de Paris... 1875, in=8, p. 211.)
Exposé au Salon de 1739.
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MADAME CROISAT [ICROZATI, QUI TRAVAILLE A LA TAPISSERIE
[Voir texte, p. 58]
<Au Musée de Montpellier.
Peinture. — Toile. — H. 1.37; L. 1. —— Signé et daté : J. Aved 1741, en bas et à droite.
Marie-Marguerite Legendre, fille d'un fermier-général, sœur de l'abbé Legendre, de M Doublet, Durey de Vieuxcourt et Bosc, épousa, en juin 1690, Antoine Crozat. Ils eurent une fille, Marie- Anne, comtesse d'Evreux en 1707, et trois fils : le marquis du Châtel, le marquis de Mouy et le président de Thugny. Voir la notice du portrait de l’abbé Capperonnier, n° 20.
Une copie ancienne, appartenant à M"*° la comtesse Aynard de Chabrillan, a été exposée au Petit- , J Palais en r919. Elle est reproduite dans Marcel Fouquier, Les grands châteaux de France, Paris, 1907, infol., p. 61 (le château de Thugny. Thugny a appartenu à l'un des fils de M" Crozat, le président de Thugny). Une autre copie se trouve à Fosseuse, chez M. le comte de Florian.
Gravé par Ch. Waltner (Gaxette des Beaux-Arts, 1896, t. I, P 472):
Etudié par Maurice Tourneux, Un Portrait apocryphe de M"° Gcoffrin faussement attribué à Chardin (Gaxette des Beaux-Arts, 1806, t. I, p. 471-476); et par M. André Joubin, Le Portrait de M Crozat, par Aved, au musée de Montpellier (Gazette des Beaux-Arts, 1920, P. 424). — Catalogué par Georges Lafenestre, Le musée de Montpellier, p. 48, n° 12. (Inventaire des richesses d'art de la France, Province, t. I, Paris, 1878, p. 236.)
Exposé au Salon de 1741, n° 86. — Exposé à l'Exposition des Portraits nationaux, en 1878, sous le n° 872, et la désignation : Portrait de Madame Geoffrin par Chardin.
Légué par M"° Crozat à l'un de ses enfants. (Voir l'analyse du testament de M"° Crozat dans le catalogue de la Collection. Morrisson, 2° series, 1882-1803, t. II, p- 369.) — Acquis du marquis de Montcalm par le musée de Montpellier, en 1830.
ROY, EN BUSTE ET CUIRASSE
Peinture.
Charles François de Vintimille, marquis des Arcs, dit le comte du Luc, baptisé le 26 octobre 1653, servit comme mousquetaire, puis dans les galères. Il fut ambassadeur en Suisse de 1708 à 1714, à Vienne et au congrès de Bade de 1714 à 1717. Il était conseiller d'État d'épée et chevalier des ordres du Roi. Il mourut à Savigny-sur-Orge, le 19 juillet 1740. Il avait épousé, le 13 juin 1674, Marie- Louise-Charlotte de Forbin. Son fils, Gaspard-Madelon-Hubert, qui fut lieutenant-général, avait épousé, en 1714, Marie-Charlotte de Refuge. Leur quatrième enfant, Jean-Baptiste-Félix-Hubert, né le 23 juillet 1720, épousa, le 28 septembre 1739, Pauline-Félicité de Mailly-Nesle. Il fut appelé marquis des Arcs, puis comte du Luc. Le marquis de Nesle fut, avec le comte du Luc, un des protecteurs principaux d’'Aved et de J.-B. Rousseau. (La Chesnaye-Desbois, Dictionnaire de la noblesse, t. XIX, col. 860-861. — Voir notre texte, chapitre deuxième.) Lequel, du grand-père, du père, ou du fils fut peint par Aved pour le Salon de 1753 ? Charles-François était mort en 1740, Gaspard-Madelon-Hubert le 17 mars 1748. Il est donc probable qu'il s'agit ici de Jean-Baptiste- Félix-Hubert, qui fut par la suite lieutenant-général et mourut en 1777. Autrement, le portrait de 1753 eût été posthume et le Livret eût sans doute signalé cette particularité, comme pour ceux du marquis de Cambis, du P. Maubert et du P. de Linières.
Exposé au Salon de 1753, n° 7o.
MONSIEUR DUPLEIX [DE BACQUENCOURT!, FERMIER GÉNÉRAL
[Voir texte, p. 28]
Peinture.
Charles-Claude-Ange Dupleix, écuyer, seigneur du Signe, Bacquencourt, Mercin, du Perle, Bucy, Montrouge, vicomte de Pernant, directeur de la vente du tabac et café en Guyenne, en résidence d Bordeaux, puis fermier-général, directeur de la Compagnie des Indes; conseiller-secrétaire du Roi, maison, couronne de France et de ses finances (reçu en 1734). Né à Landrecies le 7 janvier 1696, il mourut à Paris le 13 novembre 1750. Son portrait par Hyacinthe Rigaud, peint en 1738, se trouvait, avant la guerre, au château de Courson. (Note de M. le baron J. de Trétaigne, arrièrepetit-fils de M. de Bacquencourt.) — Dupleix de Bacquencourt, fils de François Dupleix et d'Anne- Louise de Massac, était le frère aîné du grand Dupleix. (Martineau, Dupleix.) — Voir aussi les leitres de J.-B. Rousseau (Pièce justificative 1).
Exposé au Salon de 1737.
TOILETTE
[Voir texte, p. 45]
«À M. Otto Bemberg, à Paris.
Peinture. — Toile. — H. 1.30 ; L. 0.96. Signé et daté :
TAVCO 1732.
Charles-Claude-Anpe Dupleix, seigneur de Bacquencourt, s'était marié une première fois le
20 mars 1724, d Jeanne-Henrictte de Laleu, qui mourut le 1° janvier 1736. Il se remaria, le 7 9 ; J 7) )
11 jun 1739, à Marguerite-Françoise Bernard de Reims, née à Nancy le 11 juin 1719, fille
d'Antoine, baron du Saint-Empire, chambellan du duc de Lorraine, et d’Elisabeth-Marthe- Christine
de Lenoncourt. C’est certainement d'elle qu’il s'agit ici. Madame de Bacquencourt avait été chanoï-
nesse de Lons-le-Saulnier. Elle mourut le 20 novembre 1742. (Note communiquée par M. le baron
de Trétaigne, arrière-petit-fils de M. de Bacquencourt.)
Une copie, de mêmes dimensions que l'original (1.30 X 0.96) avait figuré, attribuée à Jean-Baptiste E) q Ç ,
Deshayes, à l'Exposition des Modes, à Bagatelle, en 1911, sous le n° 36. Avec la même attribution, elle a passé dans la 2° vente des collections E. Kraemer, les $ et 6 mai 1913. (Catalogue Kraemer, p. 24, avec une
reproduction.) Exposé au Salon de 1730.
À la famille de Roze, au château de Colombey-les-Belles (Alsace), avant 1870. — Col-
lection de Madame la baronne Tricornot de Roze, à Pont-i-Mousson.
MONSIEUR LE PRÉSIDENT [DUREY|I DE MAIGNIÈRE [MEINIÈRES
Peinture.
Jean-Baptiste-François Durey de Meinières, dont la mère, Me Durey de Vieuxcourt, était la sœur de Me Croxzat, était président de la deuxième chambre des Requêtes du Palais. (M, Tourneux, Un portrait apocryphe de M"° Geoffrin faussement attribué à Chardin.) Il possédait une belle bibliothèque dont le catalogue manuscrit est à la Bibliothèque Nationale. (Manuscrits. Nouvelles acquisitions françaises, n° 6308 à 6311.) Un autre portrait de lui, dessiné par Carmontelle en 1760,
a été gravé par Delafosse.
Exposé au Salon de 1742, n° 90.
MADAME [DUREY] DE MEINIERES TENANT UN PETIT CHIEN D
[Voir texte, p. 55]
Peinture.
Marie-Louise Plinet de La Blinière, femme de Jean-Baptiste François Durey de Meinières (n° précédent).
Exposé au Salon de 1740, n° 88.
« MONSIEUR DE FARCY. COMMISSAIRE DES GUERRES, APPUYÉ SUR UNE TABLE, TENANT UN LIVRE »
[Voir texte, p. 44]
Peinture. — « Jusqu’aux genoüils. » (Livret du Salon.)
Est-ce « M. de Farcy, conseiller au Châtelet depuis 1715 », qui demeure en 1753 rue des Bons-Enfants, au Palais-Royal? (Almanach Royal, 7754, p. 209-300.)
Exposé au Salon de 1730.
FONTENELLE
Peinture. — H. 0.98 ; L. 0.78.
Le célèbre écrivain (1657-1757).
Ce portrait se trouvait à la galerie Ehrich, à New-York, en 1920. Sa photographie nous a été très aimablement communiquée par M. Robert C. Witt. La physionomie du poète est bien celle que nous retrouvons dans ses portraits gravés. Autant que nous avons pu juger de sa
composition et de sa facture par la reproduction, attribution de ce portrait à Aved nous paraît
exacte.
2e2rs
HSE
FRANÇOISE
Nicolas Gédoyn, chanoine de la Sainte-Chapelle de Paris, abbé commendataire de Notre-Dame de Beaugency, naquit à Orléans le 17 juin 1667. Elevé à Paris chez les Jésuites, il fut des familiers de Ninon de Lenclos. Traducteur de Quintilien et de Pausanias, il fut élu à l'Académie française en 1719 ; il était pensionnaire de celle des Inscriptions et Belles-Lettres depuis 1711. Il mourut au château de Fontpertuis le 10 août 1744 et fut enterré le lendemain dans le chœur de son abbaye de Beaugency. (Abbé d'Olivet, Mémoire sur la vie de M. l’abbé Gédoyn, 1752, in-12.)
Exposé au Salon de 1743, n° 76.
« MONSIEUR GILLET, AVOCAT AU PARLEMENT; IL EST APPUYÉ SUR SON BUREAU, TENANT UN LIVRE À LA MAIN »
Peinture,
François-Pierre Gillet, avocat au Parlement de Paris et jurisconsulte connu, né à Dijon en 1646, a été peint par Jean Tortebat. Ce portrait a été gravé en 1715 par Jean Audran. Il est difficile de supposer que c’est le même personnage qui posa devant Aved. En effet, il mourut à Paris en 1720. Aved n’arriva à Paris que l’année suivante. (Lalanne, Dictionnaire historique. — Cabinet des estampes, Catalogue des portraits.) Rigaud a peint les frères Gillet en 1698 et 1702. Ces portraits sont encore conservés par la famille Gillet de La Renommière, à La Renommière, en Lorraine. (Lettre de M. de La Renommiere, en date du 15 octobre 1921. — Rigaud, Livre de raison, édité par Roman, Paris, 1919, in-8°, p. 66 et 950)
Exposé au Salon de 1757, n° 38.
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LE STATHOUDER GUILLAUME IV
[Voir texte, chapitre quatrième, voir aussi les n° 41, 42, 43, 132]
<Au Musée d'Amsterdam, n° 390.
Peinture. — Toile. — H. 2.25 ; L. 1.73. — Signé en bas et à droite 5 JP Are 765 Nous avons rappelé la biographie du Stathouder dans notre texte.
Aved et ses élèves ont exécuté des copies de ce portrait; les quatre n° suivants doivent être de celles-ci, ainsi que le portrait de Prince, en armure, avec l'ordre de la Jarretière (n° 132).
Gravé par Balechou. (J. Belleudy, J.-J. Balechou, n° 21.) H. 0.353; L. 0.253. À mi-corps, dans une bordure ovale de 0.24 sur 0.19. Dans la bordure Guillaume, Charlie, Henri, Friso, Prince d'Orange et de Nassau. Dans Ja même bordure, en bas : Natus Die Septbre anno 1711 || Obüt Die 22 Octob. 1751. Sous la bordure, dans un rectangle : Wilhelm, Carel, Hendrik, Friso, Prince van Orange en Nassau. En bas : Aved pictor R; Galliæ Christmi pinxit. Balechou sculpsit. — Gravé par Jac. Houbraken. H. 0.367; L. 0.239. À mi-corps, dans une bordure ovale. Autour de la bordure : Willem de Vierde Prins Van Oranje en Nassau Erfstadhouder der Wereen Nederl. Au-dessous, dans un cartouche, quatre lignes en hollandais signées, se terminant par : Condmur tenues grandia. À gauche : Aved pictor Reg. Gall, pinxit 1751. À droite : Jac. Houbraken sculps. 1753. Au milieu : Is Tirion excudit.
Cité par Burger, Les Musées d'Amsterdam et de La Haye; par L. Dussieux, Les Artistes français à l'étranger, Paris, 1876, in-8, p. 400 ; par le Guide ou nouvelle description de La Haye et de ses environs, La Haye, 1785, in-8°, p. 120.
Peint en 1751. Placé la même année sur l’une des cheminées de la Chambre de la Trêve de
l’ancien château de La Haye. — Apporté du Cabinet royal de tableaux de La Haye, en 1870.
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LE STATHOUDER GUILLAUME IV
[Voir n° 40]
Au Musée d'Amsterdam, n° 389.
Pots — bie — EL Los IL 067$ (ame de o.805 de haut). — Signé au
premier plan et à droite : J. Aved 1751.
Pour la bibliographie, voir le n° précédent.
Reproduit par Dumont-Wilden, Le portrait en France, Bruxelles, 1909, in-8°, p. 98.
Ce tableau est venu du Musée National de La Haye, en 1808.
LE STATHOUDER GUILLAUME IV
[Voir n° 40] <Au Musce d'Amsterdam.
Peinture. — Toile.
Ce que nous savons de ce portrait nous est appris par une lettre de M. B.-W.-F. van Riemsdyk, directeur du Musée d'Amsterdam, à M. Cournault, en date du 4 avril 1903 : « Le Musée possède encore un troisième portrait de Guillaume IV par Aved, seulement le buste du grand portrait [n° 40 |, et en grandeur naturelle. » Le portrait, en cffet, ne figure pas sur les catalogues du Musée.
LE STATHOUDER GUILLAUME IV
[Voir n° 40]
Peinture. — Toile. — H. 0.77; L. 0.645. — Signé et daté : RSS 707 45 5 123
D’après la description donnée par le catalogue où nous l'avons retrouvé, ce tableau est identique à celui qui a été gravé par Balechou et Houbraken.
Vente de tableaux anciens chez Fréderik Müller, à Amsterdam, le 30 novembre 1909, n° 2.
GUILLAUME, COMTE DE BUREN, FILS DU STATHOUDER
Peinture.
Voici ce qu'Aved écrivait de La Haye à M. de Vandières, le 1°" janvier 1753 : « Quant à son Altesse royale [la veuve de Stathouder|, j'attends toujours des ordres pour sçavoir si elle me veut Lee = 1b4) al : a renvoyer ou faire peindre le jeune Prince et la Princesse Caroline qui voudroit bien que ce fut dès à présent et qu’on n’attendit pas À un autre tems. » (Pièce iustificative I.) C’est tout ce P ql ? J que nous savons de ces portraits.
CUIRASSE
Peinture.
Jacques d'Harcourt, IV° du nom, marquis d'Olonde, fit ses exercices à l'Académie de Vaudreuil, d Paris, en 1730. Il épousa, le 26 novembre 1740, Elisabeth-Charlotte de Maillart, née le 21 mars 1722, fille unique de Louis-Henry, marquis d'Isché, baron d'Hancffe, et de Catherine- Charlotte-Émilie de Choiseul-Isché, dame de l’ordre de la Croix-étoilée de l’Impératrice-R eine. (La Chesnaye-Desbois, Dictionnaire de la noblesse, #. X, col. 305-306.)
Exposé au Salon de 1755, n° 55.
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MADAME DE LA BLOTTERIE
Péinture. Nloile "HE "060.
Elle est assise dans un fauteuil, de trois-quarts à gauche, coiffée d’un bonnet. Elle porte une robe de
satin bleu, brochée d'or et brodée de fourrures. « Très beau portrait », dit le catalogue.
Catalogue de la vente de MR 1905. (Reproduction)
Vente de M"° R*
* 4-6 avril 1905, n° 275 ; 3.000 francs (H. Lemoine). — Il est pos- 4 7 Ë \ sible que ce tableau soit d’Aved, mais nous n'avons pu le retrouver et ne pouvons guère en
juger sur une simple reproduction.
G. DE LA PORTE DU THEIE
« MONSIEUR [DE LA PORTE] DU THEIL, SECRÉTAIRE DU CABINET DU ROY, COMMIS AUX AFFAIRES ÉTRANGÈRES, ci devant ministre et plénipotentiaire de Sa
Majesté auprès de l'Empereur, au moment qu'il vient de signer un des actes de la dernière Pacification »
[Voir texte, p. 53]
«A M. Edouard Kann, à Paris.
Peinture. — Toile. — H. 1.25 ; L. 0.97.
« Jean-Gabriel de La Porte du Theil, chevalier des ordres de Notre-Dame du Mont-Carmel et de Saint-Lazare, secrétaire de la Chambre et du Cabinet de S. M. et des Commandements de Mgr le Dauphin et de Mesdames de France, mort à Paris le 17 août 1755, âgé de 72 ans. Il avait été ci-devant premier commissaire des affaires étrangéres. Il fut chargé en différens tems de la part du Roy de missions importantes dans plusieurs cours de l'Europe. En 1747, il assista aux conférences de Bréda en qualité de Ministre plénipotentiaire et fut revêtu du titre d’ambassadeur extraordinaire et pPlénipotentiaire à celles qui se tinrent en 1748 à Aix-la-Chapelle. » (Gazette de France,
30 doût 1755.)
Exposé au Salon de 1740, n° 85.
HÉSITER ER EN MENT ETES Ha ’
DE MEAUX, PREMIER AUMONIER DE MADAME ADÉLAIDE DE FRANCE
Peinture.
Antoinc-René de La Roche de Fontenilles, évêque de Meaux depuis septembre 1737, fut également aumônier de la Dauphine (Marie-Joséphe de Saxe, femme de Louis, fils aîné de Louis XV). Il mourut le 7 janvier 1759, âgé de 60 ans. (Lalanne, Dictionnaire historique. — La Chesnaye- Desbois, Dictionnaire de la noblesse, +. XWIT, col. 257.)
Un portrait de Monseigneur de La Roche de Fontenilles, qui peut être une copie ancienne et fragmentaire de celui d'Aved, se trouve au Musée de Meaux. Il vient de l'évêché. C’est lui que nous reproduisons
ici. (Communication de M. Lebert, conservateur du Musée de Meaux.)
Exposé au Salon de 1755, n° 54.
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MADAME LA TRAVERSE, APPUYÉE SUR UNE TABLE
[Voisiteste "p.651
Peinture. _Ioile.—H 0 0210765.
Il a existé une famille La Traverse dans laquelle on serait naturellement tenté, au premier abord, de chercher le modèle de ce portrait. Mais M. Dacier (Le Musée de la Comédie française, p. 175) proposait d'identifier cette Madame La Traverse avec : € La Traverse ( Jeanne-Catherine Boyron (Mi de), 1609-1731-1781 », actrice de la Comédie-Française. Or, sans parler des autres raisons, Jeanne-Catberine Boyron joua au Théâtre Français sous le nom de « M'° de la Traverse ». ( Jal, 2° éd., p. 115, col. 1.) Retournons à notre famille. Qui, en 1743, pouvait s'appeler M La Traverse ? Etait-ce Françoise Petit-Jean, qui épousa Jean de La Traverse entre 1647 (il avait épousé sa première femme le G février 1646) et 1655 (ils eurent un fils le 2 février 1656) ? Non, car elle aurait eu, en 1743, plus de cent ans. Mais Jean et Françoise eurent cinq enfants (un 6° mourut en bas âge) : 1° Daniel-Charles, né le 2 février 1656. 2° François, né le 8 juillet 1658, comédien malheureux, qui passa au Théâtre-Français en 1688 et 1712. 3° Simon, né le 3 juillet 1668. 4° Jean, baptisé le 8 septembre 1673. 5° Louis, né vers 1674. Jal ne signale les femmes que de deux d’entre eux. 1° François épousa, le 12 octobre 1679, Marie-Angélique Picorin, qui avait vinotcinq ans (un fils, Nicolas, baptisé le 29 juillet 1680). 2° Louis, marié deux fois : le 31 janvier 1704, veuf de Marie-Anne Pourbay, il épousa Françoise Desmares, âgée de dix-huit ans. En 1743, Marie- Angélique Picorin, la femme de François, aurait eu quatre-vingt-neuf ans. Ce n’est guêre l'âge où l’on fait faire son portrait. Maïs Françoise Desmares en avait cinquante-sept. Ce doit être d'elle qu’il
s’agit. Pour les autres raisons qui déterminent cette identification, voir notre texte.
Exposé au Salon de 1743, n° 45.
CRETETEVEITES
PURVES
5 Le 202
MONSIEUR LAVE, PRÉSIDENT A MORTIER AU PARLEMENT DE DIJON
Peinture. — Toile. — « Aux genouïls. » (Livret du Salon.)
Pierre-Anne Chesnard de Layé, né, le 14 février 1719, d'Abel-Michel Chesnard de Loché et d'Anne Tondutti de La Balmondière. Conseiller au Parlement de Dijon le 2 mai 1747, président par lettres du 18 mai 1751, premier président du Parlement-Maupeou le 27 juin 1772. Il avait épousé, le 15 juin 1746, Elisabeth Normant, fille d'un conseiller au Parlement de Dijon. (A.-S. Des Mar-
ches, Histoire du Parlement de Bourgogne, 1650, in-fol., p. 9.)
Exposé au Salon de 1759, n° 43.
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CHARLES -FRANÇOIS LEFEBVRE DE LAUBRIÈRES, ÉVÈQUE DE SOISSONS
[Voir texte, p. 27]
Peinture.
Charles-François Lefebvre de Laubrière, évêque de Soissons depuis juillet 1731, mourut dans son diocèse le 25 décembre 1738, dans sa 5 1‘ année. (Gazette de France, 3 janvier 1730. — Lalanne,
Dictionnaire historique.)
Gravé par Daullé en 1736. H. 0.501; L. 0.36. À mi-jambes. Au bas : Carolus Franciscus le Febvre de Laubrière || Episcopus Suessionensis Regi [sic] db omnibus || Conciliis ei Parlamentis. Dessous, à gauche : Peint par Aved. À droite : Gravé par Daullé 1736. Entre les signatures : Offerebat Hieronymus Nicolaus
Henrion Canonicus ecclesiæ Suessionensis. C'est cette gravure que nous reproduisons ci-contre.
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LE R. P. LINIERS [DE LINIÈRES], PEINT APRÈS SA MORT
[Voir n° suivant et texte, p. 70]
Peinture.
Ce personnage ne peut être que le P. Bertrand-Claude Tachereau de Linyères ou de Linières, de la compagnie de Jésus, né le 24 février 1658, qui mourut dans la maison professe des Jésuites, à Paris, rue Saint-Antoine, le 31 mai 1746, âgé de près de 89 ans. « Il avoit esté confesseur du Roy
et auparavant de feüe Madame. » (Gazette de France, 4 juin 1746, p. 376.) C’est le même qui
figure sous le n° suivant.
Exposé au Salon de 1746, n° 80.
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LE R. P. LINIÈRES, CONFESSEUR DU ROY, DEVANT UN PRIE-DIEU
[Voir n° précédent, et texte, p. 73]
Peinture.
Gravé par Balechou. (J. Belleudy, J.-J. Balechou, n° 16.) H. 0.447; L. 0.36. En buste. Dans la gravure, à gauche, sur une feuille de papier : Peint par Jac. An. Jo. Aved || et gravé par || Jean Jo. Balechou. Au-dessous, dans un cartouche : Bertrand Claude Tachereau de Linyères || Jésuite Confesseur du Roy né le 24 février 1658 || mort le 31 mars 1746. C'est cette gravure que nous reproduisons ci-contre.
Exposé au Salon de 1750, n° 80.
55 1 « M. LIVRY, ÉVÊQUE DE CALLINIQUE, ABBÉ DE SAINTE-COLOMBE, A SENS »
Peinture.
Vente X%%, 6 février 1869. — « Gravé », dit le catalogue. Or, s’il existe bien deux gravures de ce personnage au Cabinet des Estampes, toutes deux sont d’après un portrait peint par L. Tocqué en 1752. Ce portrait doit donc être de Tocqué ou d’après lui.
MADAME LOYS
[Voir n° suivant] Peinture.
Qui était « Madame Loys? » Il y eut à Douai, ville natale d'Aved, à la fin du seizième et au début du dix-septième siècle, deux écrivains de ce nom. Un Loys fut, en 1767, reçu associé à l’Académie de Marseille. (Parrocel, Histoire documentaire de l’Académie de Marseille, Paris, 7889,
2 vol. in-8°, t. I, p. 357.) Au Louvre figure, sous le n° 187 du catalogue des Collections nouvelles
(1914-1919), un portrait, par François-Hubert Drouaïs, d’une « Madame Loys », en ovale.
Exposé au Salon de 1738, n° 130.
po « MADEMOISELLE LOYS, EN LAITIÈRE »
[Voir n° précédent]
Exposé au Salon de 1737.
MONSIEUR SON PÈRE, LIEUTENANT GÉNÉRAL DES ARMÉES DU ROY
[Voir texte, p. 45]
<A M. le comte de Magnac, au château de Gudmont.
Peinture. — Toile. — H. 1.29; L. 0.97. — Notons que le portrait du lieutenantgénéral de Magnac, que tient son fils, et qui existe également au château de Gudmont est rectangulaire, tandis que, dans ce tableau, Aved le suppose ovale. Le même parti se retrouve dans le portrait de Madame Aved qui figure dans celui d’Aved par lui-même (n° $ et 8). Le portrait du lieutenant-général de Magnac mesure 1.08 sur 0.83. Nous le reproduisons ci-
dessus.
Sur la famille Arnolfini de Magnac, voir lAppendice II : La Descendance d’Aved. Une copie, faite par M. Charles Cournault, se trouve chez M. Abel Cournault, à Malzéville. Exposé au Salon de 1730.
Ce portrait est venu directement, par héritage, à M. le comte de Magnac, arrière-petit-fils
du modèle.
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LA COMTESSE DE MAGNAC, HABILLÉE A LA TURQUE
[Voir texte, p. 63]
«À M. le comte de Magnac, au château de Gudmont.
Peinture. — Toile. — H. 1.25; L. 1.0$. — Voir, sous le n° suivant, un dessin pour
ce tableau.
La comtesse de Magnac, née Rubantelle, était la belle-mère du fils d'Aved. Voir l'Appendice II : La Descendance d’Aved.
Une copie, par M. Charles Cournault, se trouve chez M. Abel Cournault, à Malzéville.
Peint vers 1742.
Ce portrait est venu directement, par héritage, à M. le comte de Magnac, arrière-petit-fils
du modéle.
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LA COMTESSE DE MAGNAC, HABILLÉE A LA TURQUE
[Voir texte, p. 63-64]
<Æ M. le docteur Maillart, à Genève.
Dessin sur papier gris bleu épais à revers blanc, au crayon noir rehaussé de blanc. —
H. 0.308; L. 0.25. — Dessin pour le tableau qui porte le n° 61.
Dans les procès-verbaux de la classe des Beaux-Arts de la Société des Beaux-Arts, de Genève, 1889, III, M. Revilliod parle de la belle collection de dessins originaux de M. Gosse : &« Les Watteau, Boucher, viennent d’un ami de Boucher, M. Haved. » Cette collection à passé à M. le docteur Maillart. (Papiers Cournault.) — Le présent dessin, en effet, a toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage, à M. le docteur Maillart.
« MONSIEUR LE MARÉCHAL DE MAILLEBOIS, vËTU EN HABIT DE
BATAILLE ET D'UNE CUIRASSE
[Voir texte, p. 68-69]
Jean-Baptiste-François Desmarets, seigneur de Maillebois, etc., né le 5 mai 1682, maréchal de France le 11 février 1741, mort le 7 février 1762. (La Chesnaye-Desbois, Dictionnaire de la
noblesse, t. WT, col. 834-835.)
Est-ce ce portrait qui a été gravé par Vangelisty pour la France illustre ou le Plutarque françois, de François, Paris, 1780? Cette gravure (H. 0.205; L. 0.141) représente le maréchal à mi-corps, le visage de face, le corps de trois-quarts, à gauche, dans une bordure ovale de 0.126 sur 0.104. Au bas, sur un piédestal : Maillebois. À gauche : Vangelisty sc. Aucun nom de peintre, alors que le portrait voisin, celui de Villars, est signé de Largillière. — C'est cette gravure que nous reproduisons ci-dessus.
Exposé au Salon de 1745, n° 80.
MADAME DE MAILLY
[Voir texte, p. 36-37] Peinture.
Louise-Julie de Mailly-Nesle, fille ane de Louis de Mailly et d Armande-Félice de La Porte- Maxarin, était née le 16 mars 1710. Elle épousa, le 31 mai 1726, Louis-Alexandre, comte de Mailly et de Rubempré, son cousin germain, et mourut le 5 mars 1751. (Ed. et J. de Goncourt, Les Maïîtresses de Louis XV, Paris, 1860, in-8°, t. I, P- 32, note.)
Ce portrait fut peint en 1738 chez le marquis de Nesle, père de Madame de Mailly. (Lettre d'Aved, en date du 10 octobre 1738. Pièce justificative I, n° 4.) Un portrait de la comtesse de Mailly figure dans l’inventaire de ses biens dressé après son décès, mais tout ce que nous en dit cette pièce, c’est qu'il était sur toile, dans une bordure de bois doré sculpté. (Procès-verbal de vente des effets de la succession de feue Madame la comtesse de Maïlly, 10 avril 1751, article 164. Archives Nationales, T* 11.) Les mémoires du duc de Luynes nous apprennent d’ailleurs que Madame de Mailly s’est fait peindre très souvent. La lettre d’Aved est le seul témoignage précis que nous ayons sur ce tableau,
FEU LE KR. P. MAUBERT, THÉATIN
[Voir texte, p. 84 et 86] Peinture.
Le P. Jean-Marie Maubert fut supérieur des Théatins du 30 mai 1744 au 1* avril 1746. (Archives Nationales, Théatins, Registres capitulaires, LL 1589, fol. 10-13.) Il ne faut pas oublier que la maison où Aved vécut une bonne partie de son existence et où il mourut était la proprièté des Théatins. Le portrait du P. Maubert, s'il ne porte pas d'inscription, doit être assez difficile à identifier, car les Théatins portaient le costume des prêtres séculiers, sauf des bas blancs.
Exposé au Salon de 1753, n° 73.
MAUPERTUIS
Dinaux, dans sa liste des portraits gravés d’après Aved à cité sous ce titre et sous le n° 15 celui de Maupertuis, représenté couvert de fourrures avec une vignette au bas du portrait représentant le fameux voyageur dans un traineau conduit par des rennes. (Archives historiques et littéraires du Nord de la France et du Midi de la Belgique, 1851, 3° série, tome 2.) En réalité cette gravure de Daullé a été exécutée d’après une peinture de Robert Tournières. (E. Delignières, Catalogue
de l’œuvre gravé de Daullé, Abbeville, 1872, in-6°, n° 44.)
APPUYÉ SUR LE POLYBE DE M. FOLLARD
[Voir texte, p. 65]
<Au Musée du Louvre.
Peinture STONE HE AS il rue.
Victor de Riquetti, marquis de Mirabeau, l’économiste et agronome connu sous le nom d’Ami des hommes, du titre d’un de ses ouvrages, père de l’orateur. Né à Pertuis le 5 octobre 1715, mort d Argenteuil le 13 juillet 1789. (Lalanne.) On verra dans notre texte et aux pièces justificatives qu’il était en relations d’affaires avec Aved qui, peut-être, fit sa connaissance par l'intermédiaire de Poisson de La Chabeaussière, précepteur du jeune Mirabeau (voir le n° 76). Ajoutons que Jean-Simon Aved de Loixerolles, fils du peintre, fut l'avocat du marquis de Mirabeau contre son fils. La femme de cet dyocat, devenue folle, retrouva dans une maison de force Sophie Monnier, la maîtresse du Futur tribun. (Bibliothèque Nationale, Factums. — Paul Cottin, Sophie Monnier et Mirabeau.)
Exposé au Salon de 1743, n° 74.
Acheté, en 1850, 800 francs à Madame de Villeneuve pour le Musée.
MONSIEUR LE MARQUIS DE MIRABEAU, EN CUIRASSE
[Voir n° précédent, et texte, p. 03]
Peinture.
Gravé par Marcenay de Ghuy, en 1758, pour sa réception à l'Académie. H. 0.296; L. dors. À mi-corps, dans l'encadrement d’une fenêtre de 0.159 sur 0.122. Au bas : Ipse bominum pariter lumen, amicus, dmor. Au-dessous : Victor de Riquety, marquis de Mirabeau, comte de [| Beaumont, seigneur du duché de || Roquelaure, premier baron du Limosin. À gauche : Aved pictor regius P. À droite : A. de Marcenay de Ghuy S 1756. (Voir La feuille nécessaire, 7 mai 1759, p. 200.) C'est cette gravure que nous reproduisons ci-contre.
Exposé au Salon de 1757, n° 37.
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« MONSIEUR DE MOETLIEN, LIEUTENANT DE GRENADIER DES GARDES FRANÇOISES EN HABIT D'OFFICIER »
Peinture.
Exposé au Salon de 1746, n° 82.
« MONSIEUR MORAND), DE L'ACADÉMIE ROYALE DES SCIENCES ET SECRÉTAIRE PERPÉTUEL DE CELLE DE CHIRURGIE, CHEVALIER DE L'ORDRE DE SAINT-MICHEL »
[Voir texte, p. 84-87]
Peinture.
Sauveur-François Morand, fils d’un chirurgien-major des Invalides, né à Paris, à l’hôtel des Invalides, le 2 avril 1697, mort le 21 juillet 1773. Médecin, anatomiste, membre de l’Académie des Sciences de Paris, de la Société royale de Londres, des Académies de Saint-Pétersbourg, Bologne, Florence, Cortone et Porto, ancien secrétaire de l’Académie royale de chirurgie, censeur royal et inspecteur des bôpitaux militaires. (Quérard, La France littéraire, 1834, t. VI, p. 283.) — Un autre portrait de Sauveur-François Morand, peint par Fontaine, a été gravé en 1749 par Mademoi-
selle Haussard l’aînée.
Exposé au Salon de 1753, n° 71.
Ti
LOUIS-FRANÇOIS NÉEL DE CRISTOT, ÉVÊQUE DE SÉEZ
Peinture.
Louis-François Néel de Christot, évêque de Séez en mai 1740, mort le 10 septembre 1775.
Gravé par Balechou. (J. Belleudy, J.-J. Balechou, n° 20.) H. 0.419; L. 0.308. Le Cabinet des Estampes possède deux états de cette gravure. Tous deux portent : Peint par Aved. Gravé par J. Balechou. Mais le premier a une légende : Louis-François Néel de Christot || évêque de Séez, || abbé des Abbayes de Saint Ferréol Dessommes, et de || IN*"<-Dame de Silli, Conseiller du Roi en tous ses Conseils [| et son Conseiller d'honneur au Parlement de Rouën. Dans le second, sur cette légende ou son emplacement a été collé un papier portant cette note manuscrite : Offercbat Joannes Baptista Henricus Beaurepaire de Louvagny, insignis Ecclesie Sagiensis canonicus. C’est le premier que nous reproduisons ci-contre.
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MONSIEUR PHILIPPE, ASSIS ET APPUYÉ SUR UN LIVRE
Peinture.
Est-ce le même Philippe, directeur des Aides, dont le portrait par la Tour figura au Salon de 1561? C’est peu probable. Il s’agit sûrement d'Étienne-André Philippe, dit aussi Philippe de Prétot, censeur royal, auteur de nombreux ouvrages d'histoire et de géographie. Etienne-André Philippe était, en effet, l'ami de Titon du Tillet, dans l'entourage duquel Aved trouva tant de ses modèles. (Quérard, La France littéraire. — Correspondance de Titon du Tillet avec l'avocat Çocquard, de Dijon ; Bibliothèque nationale, manuscrits, nouvelles acquisitions françaises, n° 6842, fol. 88 et 100.)
Exposé au Salon de 1741, n° 88.
PIRON
[Voir texte, p. 123]
«A M. Charles Cournault, à Malzéville.
Peinture. — Toile. — Ovale. H. 0.59 ; L. 0.47. Le célèbre poète Alexis Piron (1689-1773).
Dinaux, dans sa liste des portraits gravés d’après Aved, signale, sous le n° 14, celui de Piron. Nous n'avons retrouvé aucune gravure de Piron d’après Aved. Augustin de Saint-Aubin 2 gravé deux fois le portrait de Piron, mais c'est d’après un dessin de Cochin et le buste de Cafferi.
Ch. Cournault, Note sur J.-A.-J. Aved (Réunion des Sociétés des Beaux-Arts, 1878-1879, p. 109).
Vente du général Despinoy, 14-19 janvier 1850, n° 923 (adjugé 20 francs à Courmont sic, pour Cournault). — Nous ne croyons pas que ce portrait soit d’Aved.
LA MARQUISE DE PLEUMARTIN À
<À Mme la marquise de Pleumartin, au château de Pleumartin.
Peinture. — Toile.
Madeleine-Françoise de Bonnac, fille du marquis de Bonnac, marquise de Pleumartin, sœur du marquis de Bonnac (n° 13).
Une copie de ce tableau appartient à M. le comte Théodore de Gontaut-Biron.
Cité par M. Boppe, La mode des portraits turcs au dix-huitième siècle (Revue de l'Art ancien et moderne, L 1902,tIl; p27r);
Nous ne croyons pas que ce charmant portrait, de belle qualité, soit d’Aved. L’attitude d modèle, la composition du tableau le restituent à Largillière ou à son école.
RAIMOND POISSON
Peinture. — Toile. — Ovale. H. 0.25 ; L. 0.21.
« Il est représenté à mi-corps, vêtu d’un manteau à large fraise, la tête couverte d’une toque verdâtre. »
Auteur et comédien, mort en 1735, à soixante ans.
Vente Quintin Craufurd, 20 novembre 1820, n° 57 (76 francs). — Nous avons reproduit textuellement les indications données par le catalogue que nous citons. Elles sont tout à fait erronées et leur incorrection est le meilleur argument contre l'attribution de ce portrait à Aved. Raymond Poisson, auteur et acteur comique, naquit en 1633 à Paris où il mourut le 9 mai 1690. Il eut moins de succès comme écrivain que comme acteur, car c’est lui qui inventa et « créa » le personnage de Crispin. C’est son fils Paul, qui joua les mêmes rôles que son père, qui mourut en 2735. Le portrait de la vente Quintin Craufurd n’est pas d’Aved, dont nous ne connaissons aucun tableau de si faible dimension, et dont l’activité est bien postérieure à la mort de Raymond Poisson. On peut croire que cette toile était une copie fragmentaire du tableau de S. Netscher dont J. Gole a donné une gravure et qui représente en effet Raymond Poisson en pied, vêtu d’un petit manteau, d’une large fraise, la tête couverte d'une toque. C’est de M. Poisson, avocat au Parlement, qu’Aved à fait le portrait. (Voir le n° suivant.)
PARLEMENT
[Voir texte, p: 69 et 70]
Peinture.
Ce sont surtout les fils du modèle d'Aved qui furent connus sous le nom de La Chabeaussiére. Quant à lui, nous le voyons, dès 1738, en relations avec Aved et Jean-Baptiste Rousseau. (Lettre d'Aved à J.-B. Rousseau du 15 juin 1736. Pièce justificative 1.) En 1749, Marie-Henri Jourdieu de Laubinières, instituant Charles Aved, fils aîné du peintre, son légataire universel, priait « M. Poisson », avocat au Parlement, de veiller à l'exécution de son testament (voir texte, p.90, n.). Vers la fin de l’année 1753, ayant subi des revers de fortune, il fut obligé de chercher une occupation. Il entra chez le marquis de Mirabeau (voir les n° 68 et 69) qui le reçut chez lui, avec sa femme et deux domestiques et le chargea, moyennant douxe cents livres d’appointements annuels, de diriger l’éducation de son fils aîné, le futur orateur, qu avait alors quatre ans et demi. Le marquis traita toujours Poisson avec la plus grande considération ; ils s’appelaient réciproquement cher maître. Dans ses lettres au bailli de Mirabeau, à Mme de Rochefort, il lui prodigue les éloges les plus chaleureux. Voir, par exemple, une lettre à Madame de Rochefort, écrite le 27 septembre 1757, au moment d'une maladie qui mettait le précepteur en danger. Malgré tout, il dut plus tard reconnaître que Poisson avait « manqué » son fils. Tous deux avaient sans doute péché par excès de réglementation. Des deux fils de Poisson, élevés avec Mirabeau, l'aîné, devenu auteur dramatique, fut un des collaborateurs de l’orateur. (Louis [et Charles] de Loménie, Les Mirabeau... t. IIT, Paris, 1889, in-8°, p. 13-15.)
Exposé au Salon de 1745, n° 82.
MADAME POISSON DE LA CHABEAUSSIÈRE, EN HABIT DE BAL
[Voir n° précédent, et texte, p. 70]
Peinture.
Exposé au Salon de 1746, n° 8r.
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« MONSIEUR DE POLLINCHOVE, PREMIER PRÉSIDENT DU PARLEMENT DE FLANDRES ET GARDE DES SCEAUX DE LA PROVINCE, AYANT UNE MAIN SUR SON MORTIER ET, DE L'AUTRE, TENANT LES SCEAUX »
[Voir texte, p. 58]
Peinture.
Charles-Joseph de Pollinchove, né à Tournai, le 28 mai 1675, mort à Douai le 29 novembre 1 756.
Fils de Jacques-Martin, magistrat du Parlement de Tournai, conseiller à ce Parlement en 1703, président à mortier le 19 mars 1705. Lors du transfert de cette cour à Douai (1709) il l'y suivit et fut premier président et garde des sceaux à la retraite de son père (1° juillet 1710). Il avait épouse à Tournai, le Q janvier 1730, Marie-Madeleine du Chambge de La Saulderie. (Biographie nationale publiée par l’Académie royale de Belgique, t. XVII, col. 918.)
Gravé par Charles D. J. Mellini en 1765. H. 0.42; L. 0,335. À mi-jambes. Au-dessous de la bordure, à gauche : Peint par Jean Aved peintre || du Roy. À droite : Gravé par Charles D. J. Mellini Graveur du Roy. Italien de nation, d'une Province appartenant || à S. M. le Roi de Sardaigne a Paris en 1765. Au dessous : Charles Joseph de Pollinchove ; || Premier Président au Parlement de Flandres, et Garde des Sceaux || de la Chancellerie établie près le même Parlement. Cette gravure fut exposée au Salon de 1767. Arthur Dinaux nous apprend qu’elle était fort répandue à Douai où il la vit chez tous les descendants des anciennes familles parlementaires du pays : vicomte d'Haubersart, baron de Warenghien, etc. (Archives historiques du Nord de la France et du Midi de la Belgique, 1857, 3° série, t. Il, p. 97-114.) Nous la reproduisons ci-contre.
Exposé au Salon de 1741, n° 85.
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« MONSIEUR RACINE, DE L'ACADÉMIE DES INSCRIPTIONS, EN HABIT DE VELOURS NOIR, APPUYÉ SUR UN BUREAU »
[Voir texte, p. S1-52]
Peinture, L'abbé Guyot-Desfontaines nous apprend que, dans ce portrait, Louis Racine était « appuyé sur un bureau, ayant devant lui les œuvres de son illustre père et sous ses yeux ces vers :
Et moi, fils inconnu d’un si glorieux père, Je suis encore loin... »
Il est donc certain que toutes les gravures que nous en possédons sont fragmentaires.
Louis Racine, deuxième fils de Jean, né à Paris le 6 novembre 1692, mort à Paris, le 29 janvier 1763, membre de l’Académie des Inscriptions depuis 1719, auteur du poëme de La Religion, etc. (Lalanne.) Il était l'ami d’ancienne date de J.-B. Rousseau; c’est à l’occasion du voyage de celui-ci à Paris qu’il connut Aved.
Gravé par un anonyme. H. 0.085: L. 0.053. En buste, dans une bordure ovale de 0.048 sur 0.04. — Gravé par Gaillard. H. 0,14; L. o.102, En buste, dans une bordure ovale de 0.091 sur 0.079. À gauche :
A7 pinxit. À droite : Gaillard sculpsit. Sur un socle : Louis Racine || de l’Académie Royale des Inscriptions et || belles Lettres, né à Paris, le 2 novembre 1692. Gravure faite pour le recueil d'Odieuvre. — Gravé par Hopwood. H. 0,041 ; L. 0,036. En buste. Au dessous : Gravé par Hopwood. Plus bas : L. Racine. — Gravé par Landon. H. 0,09; L. 0.052. En buste, Au-dessus : Hist. de France. Au-dessous : Louis Racine. En bas, à gauche : Aved pinx!. À droite : Landon direx'. — Gravé par Miger. H. 0.24; L. 0.17. En buste, dans une bordure ovale de 0.14 sur o.12. En dessous, dans un cartouche : Louis Racine. À gauche : Aved pinxit, À droite : Miger ‘sculp. Gravure faite pour le recueil de Restout : Galerie françoise.… Paris, 1771- 1772, in-fol. — Gravé par Petit. H. 0.144; L. 0.1. En buste, dans une bordure ovale de 0.1 sur 0.087. Autour de la bordure : Louis Racine de l'Académie royale des inscriptions et belles lettres. INé à Paris le 2 novembre 1692. Au-dessous de la bordure :
En quem Relligio sibi vindicat unica vatem
Cujus scripta velit, vel Pater esse sud
Coffin.
Sur une tablette rectangulaire :
Héritier de la gloire et du nom de Racine:
Des vaines fictions il méprisa l'éclat
Et, rappelant les vers à leur sainte origine,
Confondit tour à tour l'incrédule et l'ingrat.
Pinxit Aved, sculpsit Petit, obsequens studio et amicitiæ || illustrissimi viri Titon du Tillet. A Paris, chez Daumont rue Saint-Martin. Le Cabinet des Estampes garde une autre épreuve de la gravure de Petit avec cette adresse : À Paris, chez Petit, rue S' Jacques, à la couronne d'épines, pres les Matburins. Et au-dessous de l'ovale : suite de — Desroches. La gravure de Petit est annoncée par le Mercure de France de juillet 1744, p. 1000, — Autre gravure de Petit. H. 0.125 ; L. 0.075. En buste, dans une bordure de 0.077 sur 0.063. À droite : Aved p. À gauche : Petit S. Sur un socle : Ad cœlum revocat || Musas. C'est celle-ci que nous reproduisons. — Gravé par Augustin de Saint-Aubin, H. 0.142; L. 0.088. En buste, dans une bordure ovale de 0.077 sur 0.06. Au-dessous, dans un cartouche : Louis Racine. À droite : Aved. A gauche : Aug. de Saint-Aubin. — Gravé par P. Tangé. H. 0.124; L. 0.074. En buste, dans une bordure ovale de 0.077 sur 0.063. Mèmes inscriptions que dans la première gravure de Petit, mais le nom d'Aved n'y figure pas. — Gravé, d’après Dinaux, par Rémy Delvaux, « in-18, pour l'édition Cazin ».
Exposé au Salon de 1740, n° 87.
Ce tableau dut être commencé pendant le séjour de J.-B. Rousseau chez Aved à la fin de 1738 ou au début de 1739. Il était fini avant le 1 5 juin 1739. (Lettres d'Aved. Pièce justificative [.) Il fut exposé au Salon de 1740, sous le n° 87. Il est impossible de le reconnaître dans le tableau sur bois qui passa à la vente Monmerqué, les 17-18 mai 1867, sous le n° 1, et fut adjugé 4 francs ; il s’agit peut-être d’une copie (n° 80 du présent catalogue). Dans une vente anonyme du 25 mars 1912, sous le n° 13, a passé un Portrait présumé de Louis Racine (n° 81 du
présent catalogue).
JEAN-PHILIPPE RAMEAU
IVoir texte, p. 121|
<Au Musée de Dijon, n° 247.
Peinture. — Toile. — H. 1.50; L. 0.97.
C'est le célèbre compositeur, né à Dijon le 25 octobre 1683, mort à Paris le 12 septembre 1764. (Lalanne.) Aved possédait de sa musique : il prêta un opéra de Rameau à ].-B. Rousseau pendant le séjour du poète chez lui, en 1738.
Lithographié par E. Nesle pour le Panthéon de la Bourgogne. Déposé en 1856.
Voir la bibliographie complète de ce tableau dans le catalogue de Chardin dressé par M. Guiffrey, n° 48.
(Dayot et Guiffrey, J.-B. Siméon Chardin.) Il a été étudié, spécialement, par M. P. Dorbec, Le Portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gazette des Beaux-Arts, 1904, t. Il, p. 350).
Exposition rétrospective des Beaux-Arts, Paris, 1900, n° 4563.
Anciennes collections royales (attribué à Chardin). — Envoi de l'Etat au Musée de Dijon, 1854. — Attribué à Aved par MM. Dorbec et Guiffrey.
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Voir n° 15 et texte, p. 63 5 o D
A M. le comte de Magnac, au château de Gudmont.
Peinture. — Toile. — H. 0.92; L. 0.64.
On trouvera dans notre texte ce qu'on sait de ce personnage. On 4 cru que ce portrait représentait le comte de Bonneval {n° 15 du présent catalogue). C’est M. Boppe qui y à reconnu Charles
Richer de Rodes.
Une copie par M. Charles Cournault se trouve chez M. Abel Cournault, à Malzéville.
Cité par Boppe, La mode des portraits turcs au dix-buitième siècle (Revue de l'Art ancien et moderne, 1902, tp. 212-255).
Reproduit dans la Revue de l'Art ancien et moderne, 1002 t Il p.2r0r.
Ce portrait n’a jamais quitté la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage, à M. de Magnac, arrière-petit-fils du peintre.
M. ROQUES
<A Madame Douine, au château de La Boissiere.
Peinture. — Toile. — H. 0.97; L. 0.80.
Catalogue de la première vente Charles Sedelmeyer, n°169. — Etudié par M. P. Dorbec, Le portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gaxette des Beaux-Arts, 1904, t. Il, P- 347). (Reproduction)
Vente du comte Mniszech, à Paris, 1902, n° 35 (adjugé 9.000 francs à M. Sedelmeyer). | — Première vente Charles Sedelmeyer, 1907, n° 169 (adjugé 11.000 francs à M. Larnaude). On lit, sur le papier que le modéle tient de la main droite, le nom de Roques. M. Dorbec a proposé de l'identifier avec « M. ... dans son cabinet, ayant un papier à la main » qu'Aved exposa au Salon de 1755. D’aucuns doutent de cette identification.
JEAN-BAPTISTE ROUSSEAU
HUIT ANS
[Voir texte, chapitre deuxième]
Peinture. — Toile. — H. 1.30; L. 0.975 (?) Voir l'historique du tableau, à la fin de la présente notice.
La biographie de J.-B. Rousseau est assez connue. Sur ses rapports avec Aved, voir notre texte, chapitre deuxième.
Il doit y avoir eu des répliques ou des copies de ce portrait. Voici ce qu'écrit Aved à Rousseau, le 22 septembre 1738 : « Pour des copie, j'en donneray à ceux qui m'en demanderont. » (Pièce justificative I.) C'est d’après ce portrait que Caffiéri a exécuté le buste de Jean-Baptiste Rousseau qu'il exposa au Salon de 1787 et qui fut placé le 15 octobre 1787 dans le grand foyer de la Comédie-Française. (Jal, Dictionnaire critique, éd. de 1872, p. 305.)
Gravé par J. Daullé. H. 0,502; L. 0,36. À mi-jambes, dans un cadre rectangulaire de 0,44 sur 0,32. Au-dessous du cadre : Jodnnes Baptista Rousseau || Natus anno 1670 || Certior in nostro carmine vultus erit || Mart. L. 7. Ep. 84. À gauche : J. Aved pinxit. À droite : J. Daullé sculp. Au xvin* siècle, les portraits sont généralement gravés à l’envers. La gravure de Daullé fait exception. Le poète tient en effet une plume dans sa main droite, position naturelle qui devait être celle du portrait. Sur la date d'exécution de cette gravure voir Pièce justificative I. Son apparition fut annoncée par le Mercure de France d'octobre 1740 (p. 2281). Nous la reproduisons ci-contre. — Gravé par Allais. H. 0,079; L. 0,053. À mi-corps, dans une bordure ovale de 9,05 sur 0,038. À gauche : Aved Pt. À droite : Allais Sc. — Gravé par Ancelin. H. 0,142; L. 0,081. À micorps, dans une bordure ovale de 0,062 sur 0,053. Au bas : J. B4 || Rousseau. À gauche : Aved pinx. À droite : Ancelin sculp. — Gravé par Delvaux. H. 0,13; L. 0,08. À mi-jambes. À gauche : Peint par Aved. À droite : Gravé par Delvaux. — Gravé par Bertonnier. H. 0,054; L. 0.044. À mi-corps. Au-dessous : J. Aved pinx. sur acier Bertonnier sculp. Gravé pourl’Iconographie instructive. — Gravé par Desquevauviller. H. 0,08. L. 0,055. À mi-corps, dans une bordure ovale de 0,051 sur 0,04. Au bas, sur un cartouche : Rousseau. À gauche : Aved p. À droite : Desquevauviller sc. — Gravé en couleurs par Duargel. À mi-corps, dans un ovale de 0,078 sur 0,07. À gauche : Aved pinx. À droite : Duargel sculp®. Au bas : Jean Baptiste Rousseau. Plus bas : London Pub° July 4 1781 by V. M. Picot Printseller Strand. — Grave par Duflos. H. 0,128; L. 0,08. À micorps, dans une bordure ovale de 0,079 sur 0,06. Au dessous : Jean-Baptiste Rousseau [né à Paris en 1677 ( Mort à Bruxelles en 1741. À gauche : J. Aved Pinx. À droite : P. Duflos sculp. — Gravé par Dupin. H. 0,153; L. 0,1. À mi-corps, dans une bordure ovale de 0,076 sur 0,064. À gauche : Aved pinx. 1736. À droite : Dupin sculp. Au bas : A Paris chez Esnault et Rapilly, ete. Gravure annoncée par les Affiches, Annonces, Avis divers du 19 décembre 1744, p. 1015. — Gravé par Ficquet. H. 0,118; L. 0,073. À mi-corps, dans un médaillon ovale de 0,056 sur 0,047. Au bas: Jean Baptiste || Rousseau Îlné en 1670. À gauche : Aved Pinxit 1736. À droite : Ficquet sculp. 1763 — Gravé PAIE AMONT EN ON OS LEA mi-corps. Au bas, à droite : J. C. G. Fritzs, sc. Leipsice. Plus bas : Joannes Baptista || Rousseau || Certior in nostro carmine vultus erit. Le nom d’Aved ne figure pas sur cette gravure. — Gravé par J. B. Grateloup. H. 0107511. 0,073. A mi-corps, dans une bordure ovale. Au bas, dans un cartouche : J.-B. Rousseau. À gauche : J. Aved Pinx. À droite : J. B. Grateloup sculp. — Gravé par Hopwood, H. 0,043; L. 0,037. À mi-corps. Au bas : Gravé sur acier par Hopwood. Plus bas : J. B. Rousseau. — Gravé par Ingouf. H. 0,103; L. 0,063. À mi-corps, dans une bordure ovale de 0,054 sur 0,042. Au bas: Jan Bte Rousseau || né en 1699 mort en 1741. À gauche : J. Aved pinx. À droite : Ingouf junior sculp. — Gravé par Ingouf. H. 0,140; L. 0.063. À micorps, dans une bordure ovale de 0.054 sur 0.041. Au bas : Jan Bte Rousseau || né en 1699 mort en 1741. À gauche : J. Aved Pinx. À droite : Ingouf junior sculp. — Gravé par N. de Launay. H. 0,082; L. 0,0 16. À mi-corps, dans une bordure ovale de 0,037 sur 0,031. Au bas : J. B. Rousseau. Plus bas : Aved pinxit 1780. N. de Launay, sculp. I ANÉ à Paris en 1699. Mort à Bruxelles en 1741. || 1l fut trente ans digne d'envie, etc. — Gravé par Lefèvre. H. 0,092; L. 0,065. À mi corps. À gauche : Desenne del. A droite : Lefèvre aîné sculp. Plus bas : Chez Fr. Janet. etc. — Gravé par Schmidt. H. 0,26; L. 0,198. À mi-jambes. Gravure qui semble avoir été exécutée d’après la gravure de Daullé, car elle est retournée. — Gravé par Scotin. Ho; PN0,07. A mi-corps, dans une bordure ovale de 0,075 sur 0,05. Au bas : J. B. Rousseau I Né à Paris en 1670 || Mort à Bruxelles en 1741. À gauche : Scotin l'aîné sc, Le nom d’Aved ne figure pas sur cette
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gravure. — Gravé par À. Tardieu. H. 0.13; L. 0.078. A mi-corps, en ovale. Au bas : Ambroise Tardieu direxit. Plus bas : J. B. Rousseau. || A Paris chez Ambroise Tardieu, etc. — Gravé par Tauret : H. 0.093: L. 0.071. À mi-corps, en ovale, Au-dessous : Tauret, 1824. Plus bas : J. B. Rousseau. — Lithographié par Sudre. H. 0.216; L. 0.182. À mi-corps. Au bas : Jean Baptiste Rousseau, né à Paris, etc.
Ce portrait dut être commencé à Bruxelles au début de 1738 et terminé à la fin du mois d'avril de cette année. Il fut exposé au Salon de 1738 sous le n° 175. Il dut demeurer en la possession du peintre, puisque celui-ci écrivait, le 22 septembre 1738, à Rousseau : « L'on m'a fait demander plusieurs fois sy Je voulés vendre le porteret; que l’on m'en donneray tout ce
que Je soiteret; j'ai tout refusés. » (Pièce justificative I). Et c’est sans doute lui que nous retrouvons dans la vente après le décès d'Aved, en 1760, sous le n° 127, peint sur toile; ce dernier tableau mesurait 1 m. 30 sur 0,075. Ce qui complique son histoire, c’est que, nous l’avons dit plus haut, Aved ou ses élèves durent en faire des répliques ou des copies. L'original devait être encore à Paris en 1787, puisque Cafféri écrivait, le 15 octobre de cette année, aux Comédiens français : « J'ay fait placé aujourd'huy dans votre grand foyer le buste en marbre de Jean-
Baptiste Rousseau ; je l'ai fait d'après le tableau le en 1758 par M. Aved, peintre du Roy et son ami. » (Jal, Dictionnaire critique, éd. de 1872, p. 305.) Qu'est-il devenu depuis? On ne peut le reconnaitre dans le tableau qui passa dans les ventes des 3-5 novembre 1828 (n°51) et des 7-8 mars 1831 (n° 67) car ce tableau (n° 87 du présent catalogue), s’il est conforme aux dispositions de la gravure de Daullé, ne mesure que 16 pouces sur 12 (0,43 sur 0,32). Il s’agit sans doute d’une copie réduite. Un « portrait présumé de Jean-Baptiste Rousseau » a passé, le 30 novembre 1 S72, sous le n° 1, dans la vente de Villars (n° 88 du présent catalogue). Nous n'avons pas d’autres détails sur lui. Enfin, on nous signale que M. Grabowski possède un exemplaire du portrait, à Varsovie (n° So du présent catalogue). Nous avons demandé une photographie de ce tableau. Nous espérons qu’elle nous parviendra avant l'achèvement de notre livre.
JEAN-BAPTISTE ROUSSEAU
[Voir n° 86]
Peinture. — Toile. — H. 0.43; L. 0.32.
Vente à Paris, les 3-5 novembre 1828, n° s1.—- Vente à Paris, les 7-8 mars 1831, n° 67.
JEAN-BAPTISTE ROUSSEAU
[Voir n° 86] Peinture. — Toile.
Vente de Villars, Paris, 30 novembre 1872, n° r.
JEAN-BAPTISTE ROUSSEAU [Voir n° 86]
<A M. Grabowski, d Varsovie.
Peinture. — Toile.
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JEAN-BAPTISTE ROUSSEAU
JEAN-BAPTISTE ROUSSEAU
[Voir texte, p. 40]
<Au Musée de Versailles.
Peinture. — Toile. — H. 0.01 : L. 0.79.
Une copie incomplète de ce tableau, par Jules Vignon, se trouve au Musée de Versaill Catalogue d'Eud. Soulié, 2° éd.,
Catalo.
Gravé
dessous : Rousseau (Jean-Baptiste) || Poète Drique + 1741. || Dessiné par Belloli. Gavard || N° 1526 Si: X Son 5. || Galerie historig. de Versailles.
Reproduit dans la Gazette des Beaux-Arts, 1904, t. I, p. 349
Peint
es (n° 2956 du 1861). Elle mesure 0,63 sur 0,52. On l'à souvent prise pour l'original.
gué par Eud. Soulié, Catalogue du Musée de Versailles, 2° éd., 1861, n° sus
par Gérault. H. o,112: L. 0,080. À gauche : Peint par Aved. À droite : Gravé par Géraut. Au-
Diagrapbe ct pantographe
entre la fin de novembre 1738 et février 1 730.
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LE POËTE PIERRE-CHARLES ROY
Peinture.
Pierre-Charles Roy, né à Paris en 1683, fils d'un procureur au Châtelet, et possesseur d'une jolie fortune, se consacra de bonne beure aux lettres. Librettiste, auteur dramatique, poète, épigrammatiste, ses talents lui valurent, outre la notoricté, de nombreux ennemis : comme Jean-Baptiste Rousseau, comme Rigoley de Juvigny, comme Louis Racine, autres modèles d'Aved, il fut en butte aux attaques de la coterie dite « philosophique ». Ses Œuvres diverses parues en 1727 en deux volumes in-8°, avec l'approbation du censeur Hardion (autre ami de Rousseau et d’Aved) contiennent, en particulier, deux odes (IX et XIV) dédiées à la marquise et au marquis de Nesle. Il à laissé quatre vers fameux, au bas d’une estampe :
Sur un mince cristal l'hiver conduit vos pas, Le précipice est sous la glace.
Tel est de vos plaisirs la légère surface :
Glissez, mortels, n'appuyex pas!
Il fut chevalier de l'ordre de Saint-Michel et mourut le 23 octobre 1764. (Voir les Archives de la Bastille, tome XII du Catalogue de la Bibliothèque de l'Arsenal, p. 107-114, 161 et suiv., 249 et suiv. ; sa correspondance avec Destouches, publiée par L. Fontaine dans les Annales de la Société
d’émulation de l’Ainen 1872; voir aussi notre texte, p. 39 et 43.)
Tout ce que nous savons sur un portrait de Roy par Aved est ce que nous apprend la Correspondance de Grimm, à la date du 24 août 1750, à propos de l'envoi d’Aved au Salon : « Ce qu'il a fait de mieux, ce sont les portraits de l'ambassadeur ture, de Crébillon, de Roy et de
Rousseau. Ce dernier est gravé. » (Edit. Tourneux, t. I, p. 466.)
« SON EXCELLENCE SAID PACHIA, BEGLIERBEY DE ROUMELY, AMBASSADEUR EXTRAORDINAIRE DU GRAND SEIGNEUR, entouré de tous les attributs qui désignent particulièrement ses connoissances, comme sphère, carte géographique, traité de paix, et d’un athlas, premier livre imprimé par ses soins à Constantinople. On voit sur le devant du tableau les lettres de croyance, surmontées du sceau de l’Empire, renfermé sous une plaque de vermeil. Le fond représente une vue de Paris et le commencement
de son entrée. »
[Voir texte, p. 60-63
«Au Musée de Versailles.
Peinture. — Toile. — H. 2 m. 32; L. r m. 61. — Signé sur le cercle de la mappe-
monde : <Aved, 1742.
D'après M. A. Cournault, la famille de Magnac possédait une répétition de ce portrait, moins le fond.
Gravé par Petit, à mi-corps, en ovale. Au bas : S. Said Pacha, Beglierbey de Roumely... Présenté à Son Excellence par son très bumble serviteur Petit. — Gravé par J.-G. Wille en 1743. (Ch. Le Blanc, Wille, Leipsic, 1647, in-8,.p.1506,.n° 190) 8 ©, 19 os A mi-corps, dans une bordure ovale de 0,079 sur 0,062.
À gauche : J. Aved Pinx, À droite : J. G. Wille Sculp. Paris. Au-dessous, en grandes capitales : Hic Est.
Catalogué par Eud. Soulié, Catalogue du musée de Versailles, 2° éd., 1861, 3° partie, n° 3716. — Voir G. Brière, Rectifications et additions au Catalogue du musée de Versailles par E. Soulié (Bulletin de la Société de l'histoire de l'art français, 1917, DOS 01e
Reproduit dans la Revue de l'Art ancien et moderne, 1902, t. II, p. 21. Exposé au Salon de 1742, n° 08.
Peint en 1742. — Aved offrit ce tableau au Roi qui lui promit une gratification qu'il ne reçut jamais (voir texte, p.102et 103), il fut placé à Choisy, dans la salle des Gardes. (Castillon, Nécrologe, p. 67.) Il y était encore au 30 mai 17092. (Archives du Musée des Monuments français, t. Il, p.12.) — Transporté au Dépôt des Petits Augustins. -— Remis par Lenoir aux conservateurs du Muséum le 12 décembre 1792 (Ibid., P. 19) ou le 26 juillet 1703 (bid.,
p: 146). — Musée de Versailles.
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SAID PACHA
<A M. Abel Cournault, à Malxévilie.
Peinture. — Étude pour la tête du tableau de Versailles (n° 92). — Toile. — H. 0.63; L. 0.48.
Cité par M. Charles Cournault, Note sur J.-A.-]. Aved (Réunion des Socictés des Beaux-Aris des départements, 1878-1870, p. 107-109).
Ce tableau a toujours appartenu à la famille d'Aved. Il est venu directement, par héritage,
à M. Abel Cournault, arrière-petit-fils du peintre.
PAGNIE DES INDES, EN HABIT ROUGE ET CUIRASSE
Peinture. — « Aux genouïls. » (Livret du Salon.)
« Le chevalier de Saint-Georges, chef d’escadre, commandant les vaisseaux de la Compagnie des Indes, est mort subitement à la mer, sur le vaisseau le Fortuné. Il s’étoit acquis une grande réputation. »
(Gazette de France, 75 juillet x 763.)
Exposé au Salon de 1730.
LE JARDIN DU SÉRAIL
[Voir texte, p. 64-65] Collection de M. le marquis de Saint-Maurice-Montcalm, à l'hôtel Pozzo di Borgo.
Peinture. Toile "H 2m. 155.1 7 m.785.
Marie de Guérin, fille de Pierre, chevalier, seigneur de l’Etang, lieutenant-général d'épée de la province de Saintonge, et de Louise de Mirande, épousa, le 17 juin 1730, Louis de Sainte-Maure, IT du nom, chevalier, seigneur d’Origny et de la Tour-du-Pré, appelé le marquis de Sainte-Maure. Il avait fait les campagnes de 1754, 1735 et 1736 en qualité de cornette dans le régiment Royal- Etranger. (La Chesnaye-Desbois, Dictionnaire de la noblesse, t. XWIIT, col. 195-196.)
Cité par Jean-Louis Vaudoyer, L'Orientalisme en Europe au XVII siècle (Gazette des Beaux-Arts, 1911, @, 4j, 162)
Reproduit dans la Gazette des Beaux-Arts, 1911, t. Il.
Exposé au Salon de 1743, n° 73. — Exposition de la turquerie au xvin® siècle, maioctobre 1911, n° 19.
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LE MARÉCHAL DE SAXE
Dinaux, dans sa Liste des portraits gravés d’après Aved, cite, sous le n° 15, un portrait de Maurice de Saxe. (Archives historiques du Nord de la France et du Midi de la Belgique, 1851, 3° série, t. Il, p. 97-114:) Nous n'avons retouvé aucun portrait du célèbre maréchal gravé d’après Aved. Il a été gravé, au contraire, par Wille d’après H. Rigaud, et par Marcenay de Ghuy d’après Liotard. u
DUFRESNE
[Voir texte p. 28] Peinture.
Catherine-Marie-Jeanne Dupré de Seine ou de Seyne, actrice de la Comédie-Française, débuta devant le Roi, à Fontainebleau, le 7 novembre 1724. Louis XW, pour témoigner sa satisfaction, lui fit don d’un costume valant plus de 8.000 livres. Elle se retira du théâtre en 1736 et mourut en 1759. Elle avait épousé Abrabam-Alexis Quinault Dufresne, également acteur, qui débuta fort jeune en 1712 et mourut en 1759. Elle fut la maîtresse du marquis de Nesle. (Barbier, Journal, t. IT, p. 81. — D’Argenson, Mémoires, t. II, p. 311.)
Gravé par Lépicié, H. 0,404; L. 0,279, à mi-jambes, dans une bordure ovale de 0,263 sur 0,211. En haut, dans la bordure : Catherine de Seine épouse du Sr Dufresne. Au bas, sur un socle
L'art ne vous prête point sa frivole imposture,
Dufrêne, vos attraits, vos talens enchanteurs N'ont jamais dù qu’à la nature
Le don de plaire aux yeux et d'attendrir les cœurs.
À gauche : peint par Aved. À droite : gravé par Lépicié, La gravure parut en janvier 1735 (Mercure de France, décembre 1734, p. 2687) ct fut exposée au Salon de 1740. C’est cle que nous reproduisons ici.
Exposé au Salon de 1737.
L'annonce de la gravure de Lépicié montre que ce tableau fut peint au plus tard en 1734. Il est probable, pourtant, que c’est le même portrait qui fut exposé au Salon de 1737. Ce Salon, ouvert après une interruption de 33 années, fut d’ailleurs le premier auquel Aved put participer. Rien d'étonnant à ce qu'il ait voulu y montrer ce qu’il avait fait de mieux jusque-là. Que devint ensuite ce tableau? Un inventaire du 30 juin 1788 montre que la famille du peintre était restée en possession d’une « Didon, Tableau peint sur toile par M. Aved » (n° 172 du présent catalogue). (Note des papiers Cournault, extraite des archives de M. le comte de Magnac.) Il est probable qu’il s’agit du portrait de Mlle de Seine. — D'autre part, nous trouvons, dans la vente Meynier-Saint-Fal (14-19 janvier 1861) sous le n° 466, un « Portrait de Catherine de Seine, femme Dufresne » qui, ajoute le catalogue de cette vente, a été gravé par Lépicié (n° 101 du présent catalogue). — Un autre « Portrait de Catherine de Seine, peint par Aved, gravé par Lépicié », sur toile, ovale, mesurant o m. 40 sur om. 30, figurait, sous le n°9, dans la vente Boitelle (10-11 janvier 1867) et fut adjugé 100 francs. Il s’agit sans doute ici d’une copie réduite (n° 100 du présent catalogue). — Enfin, dans une note manuscrite, M. Charles Cournault déclare qu'un portrait de Mile de Seine dans le rôle de Didon se trouvait à l'Hôtel de Ville de Paris où il l'avait vu et qu'il fut brûlé en 1871 (n° 99 du présent catalogue).
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CATHERINE DE SEINE, DANS LE ROLE DE DIDON
[Voir n° 98]
Peinture. — Toile.
Cette peinture se trouvait à l'Hôtel de Ville de Paris, où elle fut brûlée en 1871. (Note de M. Charles Cournault.)
CATHERINE DE SEINE, DANS LE ROLE DE DIDON
[Voir n° 98]
Peinture. — Toile. — Ovale. H. 0.40 ; L. 0.30. « Peint par Aved, gravé par Lépicié. » (Catalogue de la vente de 1867.)
Vente Boitelle, à Paris, 10-11 janvier 1867 (adjugé 100 francs).
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CATHERINE DE SEINE, DANS LE ROLE DE DIDON
[Voir n° 98]
Peinture. — Toile.
« Ce tableau a été gravé par Lépicié. » (Catalogue de- la vente de 1861.)
Vente Meynier-Saint-Fal, 14-19 janvier 1861, n° 466.
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« CATHERINE DE SEINE, ÉPOUSE DU SIEUR DU FRESNE » [Voir texte, p. 72]
Peinture.
Gravé par Et. Fessard. H. 0.134; L. 0.102. Au bas : Catherine de Seine. || Epouse du S' Du Fresne. Née à Paris. À gauche : Aved pinx. À droite : Et. Fessard Sculp. Gravé pour le recucil d'Odieuvre.
Exposé au Salon de 1748, n° 50.
Nous identifions le portrait gravé par Fessard avec celui de la Dame appuyée sur un balcon ui parut à ce Salon. — Dans le « Catalogue général de tous les objets qui ont été expédiés à d gue g JÉLSAG Ê Stockholm », de Paris, par le comte de Tessin, catalogue publié par M. Lespinasse, figure, sous le n° 85, « M°° Du Fresne, qui tient un chien, au pastel, cadre et glace... 60 livres ». Il s’agit certainement d’une copie faite, d’après le tableau d’Aved, par un peintre peu connu, puisqu'on ne donne même pas son nom. (Bulletin de la Société de l’histoire de l’art français, 1911, p. 326.)
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Fete CATHERINEDE SEINE. "77 | Lpouse du STD} dresne. Heë à Pris. : |
Paris chez Odiouvre MA d'Estampes, quai de l'Ecole vis-à-vis le Samaritaie, ala belle maue. CR
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MADAME DE TENCIN
[Mois exe, jo, 205)
«Au Musée de Valenciennes.
Peinture. — Toile. —— H, 0.89; L. o.71 (le catalogue de l'Exposition des Portraits
nationaux dit : 0.92 X 0.71).
La célèbre madame de Tencin (1681-1749), sœur du cardinal.
Une copie de ce tableau a été faite par M. Dilli, conservateur du Musée de Valenciennes. (Note de
M. Charles Cournault.) — Une autre copie, au pastel, ancienne, se trouve dans la collection de M. à Paris.
Cité par M. Charles Cournault, Note sur J.-A.-]. Aved (Réunion des Sociétés des Beaux-Arts des départements, 1878-1879. p. 109), par M. P. Dorbec, Le portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gaxette des Beaux-Arts, 1904, t. I], p. 100, note 1).
Exposition des Portraits nationaux, 1878, n° 122.
Vente du général Despinoy, 1850, n° 922 (acquis par le Musée de Valenciennes). Nous ne croyons pas que ce médiocre portrait soit d’Aved; pourtant, la composition pourrait être de lui. Peut-être nous trouvons-nous en présence de la copie d’un original disparu ? Au surplus,
pe jè £ P ;
rien ne prouve qu’il représente Madame de Tencin.
LREBXENUE TER
El
ESTAMPE DE JULES ROMAIN
[Voir texte, p. 53] <A Madame Enderlein, au château d’Aker6 en Sudermanie (Suède).
On trouvera dans notre texte, la biographie du comte de Tessin. Peinture. — H. 1.45 ; L. 1.12. (Communication de M. C. D. Moselius.) Exposé au Salon de 1740, n° 86.
Le château d’Akerô appartenait au comte de Tessin ; il est probable que le tableau n’a pas
quitté l’endroit où celui-ci l’avait placé.
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LE PEINTRE DE TROY
[Voir texte, p. 24]
Au Musée de Versailles.
Peinture. — Toile. — H. 1.26 ; L. 0.9$. — Dans une vente anonyme du 29 mars 1900, figurait, sous le n° 4, un dessin au crayon noir, par Aved, représentant un artiste debout, une
palette à la main. Peut-être était-ce une étude pour le portrait de De Troy? (Voir le n° 110.)
Jean-François de Troy, fils et élève de François, directeur de l'Académie de France à Rome, en
1737, mort à Rome le 24 ou 26 janvier 1752, d soixante-treixe ans. (Lalanne.)
Gravé par Halbou. H. O2 el 0 à mi-corps, dans une bordure ovale de 0.135 sur 0.118. Au bas, sur un cartouche : Jean-François de Troy fils, etc. À droite : Peint par Aved pour sa réception à l'Académie. À gauche : Gravé par L. Halbou. À Paris, chez l'auteur, etc. Cette gravure est annoncée par le Mercure de France d'avril 1775, p. 170. — Gravé par Nicolas de Launay, à mi-corps, deux fois. 4) H. 0.36 ; L. 0.24; dans une bordure ovale, sans aucune lettre. — Bb) H. 0.344; L. 0.23, dans une bordure ovale de 0.203 sur 0.175. Sur un socle : Jean-Baptiste François de Troy, fils || Peintre du Roy, etc. Au-dessous : Peint par Aved et gravé par IN. de Laundy, pour sa réception à l'Académie en 1789. Nicolas de Launay ou Delaunay présenta le 29 juillet 1789 à l'Académie les portraits gravés de MM. de Troy fils et Leclerc, d’après Aved et Nonnotte, dont les planches sont conservées à la Chalcographie du Louvre. Il fut reçu académicien le 28 août 1789. (J. Guiffrey, Les sculpteurs Vinache et Gillet (1755-1780.) (Archives de l'art français, 1880-1881, p. 208 et 200.)
Cité par André Fontaine, Les Collections de l'Académie royale de Peinture et Sculpture, Paris, 1910, in-8°, Pb 2 0 208
Peint par Aved pour sa réception à l'Académie royale, en 1734. — Collections de l’Académie. — Musée du Louvre. — Transporté à Versailles en 1920.
MADAME DE VARENNES, EN LISEUSE
[Voir texte, p. 35] Peinture.
Exposé au Salon de 1738, n° 137.
M. Dorbec, dans Le portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gaxette des Beaux-Arts, 1904, t. Il, p. 224), déclare que « Madame de Varennes en liseuse » peut aussi bien être la « Jeune femme vêtue de bleu, assise, tenant un livre » qui, de la collection Beeche, a passé dans la collection Taigny (n° 153 du présent catalogue), que la &« Femme assise tenant un livre » de la salle La Caze, au musée du Louvre (n° 157 du présent catalogue).
« MONSIEUR DE *** [VILLIERS] DANS SON CABINET, APPUYÉ SUR UN BUREAU, TENANT DANS SA MAIN L'ILIADE D'HOMÈRE »
Une note manuscrite de l'exemplaire du Livret du Salon de la Collection Deloynes, au Cabinet des Estampes, t. IT, p. 268, nous apprend que ce personnage est « M. de Villiers, secrétaire de M. le Contrôleur général ».
Exposé au Salon de 1747, n° 62.
UN ÉCHEVIN
Peinture. — « Aux genouïls. » (Livret du Salon.)
Les échevins en charge en 1748 étaient André de Santeuil, dont l'enterrement eut lieu le 9 décembre 1763, et Claude-Denis Cochin qui, en 1765, possédait à Châtillon près de Paris un beau
jardin et qui fut enterré le 19 août 1786. (Trudon des Ormes, Note sur les prévôts des marchands et échevins de la ville de Paris au dix
huitième siècle, Paris, 1011, in-®°, D'140, 145,180, 193, 200. — Piganiol de La Force, Description historique de Paris, éd. de 7565, t. IX, p. 128.) Lequel des deux échevins fut peint par Aved? Aucun portrait gravé de l'un d'eux ne figure au Cabinet des Estampes. La famille Cochin semble ne posséder aucun portrait de Claude-Denis. Il existe bien, au musée Carnavalet, un dessin rehaussé de sanguine représentant André de Santeuil (Don de M. Dela-
brousse, n° 563 du guide de Ch. Sellier et Prosper Dorbec, 1903), maïs rien ne permet de l'attribuer à Aved.
Salon de 1748, n° 57.
UN GRAND FINANCIER DE L'ÉPOQUE
Peinture.
Le modèle « est représenté presque de face ». (Catalogue de la vente de 1892.)
Vente de Madame L... et M. G... 9-10 mai 1892, n° 187.
II 3 UN FLUTISTE
Peinture. —— Toile. — H. 1.29: L. 0.06.
Le modèle est assis, vu à mi-corps. Son costume est entouré d'une écharpe rose. Il est coiffé d’un
bonnet et tient, de la main gauche, une flûte; à draite, le portrait d'une jeune femme est attaché à une colonne. « Bonne peinture. » (Catalogue de la vente de 1808.)
Vente du marquis de S... 10 mai 1898, n° 1 (adjugé 1.200 francs). -— Attribué à
Aved.
UN GENTILHOMME, LA MAIN DROITE DANS SON GILET
< Autrefois à M. le baron Janssen, à Uccle (Belgique).
Peinture loi REMOTE PAIE NO SO Reproduit dans Le Staryé Gody, fascicule d’avril-juin 1916.
A l'examen de la photographie de ce joli portrait, qui nous a été très aimablement communiquée, d’abord par M. Robert C. Witt, puis par M. le baron Janssen, rien n'indique qu’il soit
d’Aved ; il ressemble plutôt à un Nattier.
UN GENTILHOMME EN HABIT ROUGE, ASSIS, ACCOUDÉ À UN BUREAU
Peinture. — Toile. — H. 0.85 ; L. 0.60.
Le modèle est en habit rouge brodé d'argent, assis dans un fauteuil, accoudé à un bureau. Fond de rideau vert. (Catalogue de la vente de 1912.)
Vente anonyme, 29 avril 1912, n° 22 (adjugé 370 francs). — Attribué à Aved.
ny UN GENTILHOMME EN HABIT ROUGE, ASSIS, LE BRAS DROIT APPUYÉ SUR UN BUREAU
Peinture. — Toile. — H. 0.825 ; L. 0.662 [33 pouces Xx 26 pouces 1/2].
Le modèle est assis, le bras droit appuyé sur une table-bureau. Il est vêtu d’un habit rouge, brodé d'argent.
Vente anonyme, Londres, 3 février 1912, n° 118 (adjugé ro livres 10 s.; Prideaux).
PROFIL D'HOMME
«A M. le docteur Maillart, à Genève.
Dessin à la sanguine, sans autre crayon, sur papier blanc mince. — H. 0.26 ; L. 0.195.
D'après une tradition de famille, ce dessin représenterait Jean-Simon Aved de Loixerolles, deuxième
fils du peintre, celui qui, pendant la Terreur, s’offrit à la guillotine à la place de son fs.
Ce dessin a toujours appartenu à la famille d'Aved. Il est venu directement. par héritage,
à M. le docteur Maillart.
RON
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DETTE (En RTE [RE :
UN HOMME, A MI-CORPS Peinture. | Le modèle est vu à mi-corps, avec les mains.
Vente Silvestre, 1 1 décembre 1861 ; n° 76 (adjugé 22 francs). il 193 il UN HOMME AU CHAPEAU NOIR | | Peinture. — Toile, — H. 0.99; L. 0.70.
€ Un homme d'un certain âge, portant un haut chapeau de velours noir, vêtu d'une robe brune garnie de velours rouge et bordée d'hermine. Sous le chapeau, les cheveux sont blancs, mais les sourcils sont encore noirs. Le visage est rasé de près. Ses traits commencent à subir la déformation de l'age. » (Catalogue de la jl
vente de 1921.)
Vente à New-York, le 14 janvier 1921, « Sixty old masters from Europe, Anderson galleries. » Tableaux provenant d'Autriche, d'Allemagne et de Hongrie. N° 52 (adjugé
3.000 dollars à Harry Edwards). | 124 | UN HOMME EN HABIT BRODÉ D'OR l
Peinture.
Vente anonyme, 29 février 1a04, n° 90,
UN HOMME EN HABIT GRIS
[Voir texte, p. 122]
«Au Musée Condé, au château de Chantilly.
Peinture. — Toile. — H. 0.62 ; L. 0.52.
Catalogué par M. Jean Guiffrey, Catalogue de Chardin, n° 45. Exposition des Portraits nationaux, 1878, n° $41, sous le nom de Chardin.
$ Collection Lenoir. — Collection de Mgr le duc d’Aumale. — On a cru reconnaître, dans ce portrait, d’Alembert, dont les portraits authentiques ne ressemblent pas à celui-ci. —— M. Ï
Guiffrey a refusé, avec raison, de reconnaître un Chardin dans cette toile qu'il croyait ( plutôt :
d'Aved ». Nous la croyons d’Aved.
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UN HOMME EN HABIT GRIS ET GILET BLEU, ACCOUDÉ A UNE CHEMINÉE
Peinture. — Toile. — H. 0.80; L. 0.63. — Pendant du n° 150 (une jetine femme). Reproduit dans les catalogues de vente Guttierez de Estrada et Anonyme de Bruxelles.
Vente Guttierez de Estrada, 28-29 avril 1905, n°214 (adjugé 650 francs, Féral), — Vente à Bruxelles, 12-13 juillet 1905, n° s (adjugé 750 francs). — Vente anonyme, 26 mars 1906, n°1 (adjugé 5 5o francs).
UN HOMME EN HABIT GRIS ET GILET ROUGE, TENANT UN LIVRE
[Voir texte, p. 122] { <Au Musée Condé, au château de Chantilly.
| Peinture. — Toile. — H. 0.71; L. 0.58.
Catalogué par Gruyer, Chantilly. Notice sur les peintures. École française, p. 357-358 et par Jean Guif- 1} frey, Catalogue de Chardin, n° 44.
Exposition des Portraits nationaux, 1878, n° 538, sous le nom de Chardin.
Collection Lenoir. — Collection de Mgr le duc d'Aumale. —- On à cru reconnaître, dans
| ce portrait, Diderot, mais aucun des portraits authentiques de l'écrivain ne ressemble à cette toile. D’autres y ont reconnu le chirurgien André Levret. Peut-être est-ce simplement le Por-
trait d’un philosophe, par M. Aved, son beau-frère, exposé au Salon de 1737. En ce cas, ce serait
le portrait de M. Arlon. Cette toile, attribuée à Chardin et à Lépicié a été fort justement enlevée
{1 à ces maîtres par M. Jean Guiffrey, qui la croit « plutôt d’Aved ». Nous la croyons d’Aved.
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UN PRÉLAT COIFFÉ D’UNE CALOTTE ET TENANT SA BARRETTE
Ce portrait n’est connu que par la gravure de Balechou (]. Belleudy, /.-J. Balechou, n° 36
1 QE à o Y ; 30), H. 0.422; L.o.321, signée Balechou Arelat sculpsit. L'attribution du portrait à Aved n’est qu'une tradition. À en juger par les ornements extérieurs de l’écu destiné à recevoir ses armes,
ce prélat était un évêque.
UN PRÉLAT DEBOUT TENANT DES PAPIERS DE LA MAIN GAUCHE
Nous ne connaissons ce portrait que par la gravure d2 Balechou (]. Belleudy, J.-J. Balechou, n° 37), qui, elle-même, n'est connue que par des épreuves avant toute lettre (H. o. Da 37); GRe -
L. 0.351). L'attribution à Aved n’est que l'écho d’une tradition. C'est M. I. Belleudy qui a 3) q ÿ pensé à identifier le personnage représenté avec Jérôme-Scipion Bégon, évêque de Toul du
8 janvier 1721 au 27 décembre 1773 (n° 3 de son catalogue).
13 il UN PRÊTRE Dessin lavé à l’encre.
Le modèle « est assis dans son fauteuil », (Catalogue de la vente de nee)
Vente Kaïeman, 26 avril 1858, n° 1295 (adjugé 10 francs).
MAMIE
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UN PRINCE, EN ARMURE, AVEC L'ORDRE DE LA JARRETIÈRE [Voir n° 4o|
« Portrait d'un prince. Il est en armure et porte l'étoile et le ruban de l’ordre de la Jarretière. » (Catalogue de la vente de 1911.)
Peinture Toile "0.751. 0.060.
Vente anonyme, Londres, 17 juin 1912, n° 111 (adjugé 8 livres 8 schillings, Legatt). — Cette toile pourrait être une des copies du portrait du Stathouder. Voir la notice de ce portrait.
UNE ABBESSE
Peinture. — Toile. — On lit dans le haut les initiales et la date : À. I. À. 1765. Catalogue de la vente X (reproduction).
Vente X (Salle 11) 2 mars 1911, n° 2 (adjugé 580 trancs). Cette toile médiocre ne peut
être d’Aved, qui n’a jamais signé ainsi. |
JEUNE DAME DE LA COUR DE LOUIS XV Peinture.
« Quelques fleurs ornent sa chevelure poudrée. Sa robe est de brocart d'argent ornée de pierreries, un manteau de velours bleu doublé d’hermine, parsemé de croix, brodé d’or, est jeté sur ses épaules. » (Cata-
logue de la vente de 1872.) |
Vente Sourdeau, 5 décembre 1872, n° 2.
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UNE DAME ASSISE, TENANT UN ÉVENTAIL OUVERT
Peinture. — Toile.
Nous avons trouvé une photographie de ce tableau dans les notes de M. Cournault, qui n’a pu nous en indiquer la provenance. Mais, en la voyant, nous nous sommes rappelé une toile semblable qui, attribuée à Chardin, a appartenu à M. Henry Michel-Lévy. Nous ignorons quel est son propriétaire actuel (Mme Havemayer à New-York ?). À en juger par la photo-
graphie, il est possible que cette toile soit d’Aved.
DUT 5 suis
ee,
TENANT UN ÉVENTAIL FERMÉ
«A Madame Dollfus, à Paris.
Peinture. — Toile. — H. 1.17; L. 0.00.
Étudié par Ed. et J. de Goncourt, L'Art au 'dix-huitième siècle. Chardin, t. I, P- 135, note 13; par M. P. Dorbec, Le portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gazette des Beaux-Arts, 1904, t. Il, p. 346); par M. Jean Guiffrey, Catalogue de Chardin, n° 112.
Reproduit dans le catalogue de l'Exposition rétrospective de l'Art français, 1900, en couleurs : dans le catalogue Jean Dollfus, p. 28.
Exposition des Alsaciens-Lorrains, 1885, n° 61 (attribué à Chardin). —— Exposition de à : p l'Art au xviu° siècle, hôtel Chimay, n° 15 (attribué à Chardin). — Exposition rétrospective de
l'Art français, 1900 (attribué à Chardin).
Vente Camille Marcille, 6-9 mars 1876, n° 5, attribué à Chardin (adjugé 1.020 francs). — Vente Jean Dollfus, novembre 1912, n° 17 (adjugé 16.000 francs). — Les Goncourt supposaient que, dans ce portrait, tout était de Chardin, sauf la tête, qu’Aved aurait peinte. L'attribution à Chardin paraît contestable à M. Guiffrey. Pour M. Dorbec, la toile est d’Aved,
Nous croyons ce portrait peint par Aved.
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UNE DAME VÊTUE D'UNE ROBE RAYÉE, FAISANT DE LA TAPISSERIE
, à Paris.
Peinture. — Toile. — H. 0.95 ; L. 0.78:
Reproduit dans les catalogues des ventes de 1908 et 1900.
Vente anonyme à l’hôtel Drouot, salle 6, le 13 mars 1908, n° 1 (adjugé 4.000 francs). — Première vente Félix Doistau, 9, 10, 11 juin 1909, n° 1 (adjugé 2.700 francs; Doistau).
— Ce tableau n’est pas d’Aved. Serait-il de son élève Mile Allais ?
UNE JEUNE FEMME
Peinture. — Toile. —H. 0.80; L. 0.63.— Pendant au n° 126 (Un homme en habit gris). Reproduit dans les catalogues des ventes Guttierez de Estrada et Anonyme de Bruxelles.
Vente Guttierez de Estrada, 28-29 avril 1905, n° 213 (adjugé 950 francs; Féral). — Vente à Bruxelles, 12-13 juillet 190$, n° 4 (adjugé 680 francs).
non
UNE JEUNE FEMME VÊTUE DE BLANC, DEBOUT, TENANT UN ÉVENTAIL
Peinture. — Toile. — H, 0.78; L. 0.60.
« Elle est debout, vue à mi-corps, tournée vers la droite, les cheveux sont poudrés, un fichu est noué sous le menton. Elle porte un collier de perles, une robe décolletée de soie blanche avec de larges raies bleues
et un nœud de ruban sur la poitrine. Elle tient un éventail. » (Catalogue de la vente de 1881.)
Vente Mailand, 23 mai 1881, n° 6 (adjugé 1.180 francs).
PARTAUUONONE
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UNE JEUNE FEMME VÊTUE DE BLEU, ASSISE, TENANT UN LIVRE
«A M. Taigny, à Paris.
Peinture. — Toile. — H. 0.74; L. 0.60.
Etudié par M. P. Dorbec, Le portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gazette des Beaux-Arts, 1904, t. Il, p. 223-224).
Reproduit dans le Catalogue de 1904 et la Gazette des Beaux-Arts, 1904, t. Il, p. 223. Vente H. Beeche, 9 mai 1904, n° 1 (adjugé 6.000 francs; Pannier).
M. Dorbec, sans être affirmatif, propose d'identifier ce portrait avec celui de « Mme de Varennes en liseuse », exposé au Salon de 1738. Nous n'avons pas vu cette toile. D’après les reproductions, elle nous semble médiocre. Peut-être est-elle plutôt d’un élève d’Aved, Mile Allais, par exemple, à moins qu’elle n’ait beaucoup souffert, ou ne soit très repeinte.
UNE FEMME ASSISE, REGARDANT UN LIVRE OUVERT
À M, le docteur Maillart, à Genève.
Dessin noir, très effacé ; sur papier jaune très mince ; déchiré au genou gauche, au-dessous de la lampe et en bas à droite ; taché, notamment sur le genou droit. Collé sur papier blanc ancien. Sur ce papier blanc, on a tiré un filet noir, puis un liséré rouge, puis une bande rose pale en forme de cadre. H. o m. 120 L. 0.095. — C'est peut-être un dessin d’après une peinture ancienne.
Cette femme tient élevée, de la main droite, une lampe antique. Elle regarde un livre ouvert posé sur son genou.
Ce dessin a toujours appartenu à la famille d'Aved. Il est venu directement, par heritage, à
M. le docteur Maillart.
UNE FEMME ASSISE, TENANT UN LIVRE
<Au Musée du Louvre, collection La Caxe.
Peinture. — Toile. — H. 0.80; L. 0.65.
On trouvera la bibliographie de ce tableau dans le chapitre que M. Jules Belleudy lui a consacré dans son livre sur J.-S. Duplessis, Chartres, 1913, in-4°, p. 133-1 48.
Gravé à l'eau-forte par Ch. Waltner (Gaxette des Beaux-Arts, 1895, t. Il, p. 236). — Gravé par A. Morse pour la Société française de gravure sous le nom de Madame Lenoir.
Reproduit, en particulier, dans le livre de M. J. Belleudy, p. 137.
Ce beau portrait était attribué par La Caze à Chardin; les Goncourt montrèrent la fausseté de cette attribution. A la Réunion des Sociétés des Beaux-Arts des départements en 1870, M. Charles Cournault soutint qu'il était d'Aved, Paul Mantz le donna à Louis Tocqué. Ces
hypothèses semblent peu plausibles. Il est probable, comme le dit M. Belleudy, que le tableau est de Duplessis.
ATARI
DANS UN MANCHON
Collection Chevignard en 1873.
Peinture. — Signé et daté de 1773. « Le seul portrait qu’on connaisse signé de Chardin. » & 77 CI 5
(Ed. et J. de Goncourt.)
« Une femme aux yeux noirs, aux traits durs, en bonnet debatiste, en mantelet noir doublé de petit-pris,
les mains dans un manchon de satin blanc rayé. » (Ed. et J. de Goncourt.) ”
Etudié par Ed. et J. de Goncourt, L'Art au dix-buitième siècle, Chardin, t. 1, p. 133: par M. P. Dorbec, Le portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gazette des Beaux-Arts, 1904, t. I, p. 346-347).
Ed. et J. de Goncourt ne semblaient pas douter que ce portrait fût de Chardin, mais ils le trouvaient médiocre à cause du briqueté du coloris. Ce dernier terme rappelle Aved à M. Dorbec, qui note qu'Aved exposa, en 1748, une « Dame les mains dans un manchon ». Si la signature et la date relevées par les Goncourt sont exactes, ce rapprochement ne peut guêre servir à identifier ce portrait, que nous n’avons pas vu.
UNE FEMME OCCUPÉE À TRICOTER UN BAS ROUGE
Au Musée des Vosges, à Epinal.
Peinture, — Toile. — H. 0,54 ; L. 0,36.
Elle est assise dans un fauteuil vert, au bord d’une fenêtre. Catalogué par M. Jean Guiffrey, Catalogue de Chardin, n° sr.
Acquis par le musée, vers 1862, à la vente du capitaine Foul, de Nancy (n° 24 : « La mère de Siméon Chardin, peint par lui-même »). Attribué par M. L. Gonse à l’école hollandaise (Les Chefs-d'œuvre des musées de France, p. 129), par M. Philippe, conservateur du musée, à un autre maître, par M. P. Dorbec à Aved. Nous devons à l’amabilité de M. Philippe la photographie de cette toile, que nous n'avons pu aller voir. L'examen de la photographie n'empêche pas de l’attribuer à Aved. Pourtant, nous avons l'impression qu’elle n’est pas de lui, bien que nous ne sachions à qui l’attribuer. Dumesnil, peintre de l’Académie de Saint-Luc, au dix-huitième siècle, a bien peint une Femme au tricot, exposée au Salon de 1774, n°6, mais les dimensions de cette toile : 0.64 sur 0.56 (2 pieds sur 1 pied 8 pouces) ne coïncident pas avec celles de la toile d’Epinal. (]. Guiffrey, L'Académie de Saint-Luc, p. 276.)
UNE FEMME TENANT UN CHAT
Autrefois à Madame la baronne de Ruble.
Peinture. — Toile. — Un dessin pour ce tableau se trouve dans la collection Léon Michel- Lévy.
Etudié par Ed. et J. de Goncourt, L'Art au xvin° siècle, Chardin, t. 1, p. 1333 par P. Dorbec, Le Portraitiste Aved et Chardin portraitiste (Gazette des Beaux-Arts, 1904, t. Il, p. 347-340).
Collection de la baronne de Conantre. — Les Goncourt, qui admiraient beaucoup ce tableau, n'avaient pas vu la signature de Chardin, qu’on leur avait dit y figurer, mais croyaient la toile de ce maître. M. P. Dorbec le croyait plutôt d’Aved. Nous avons vu ce portrait, voici plusieurs années et dans de mauvaises conditions d'examen. Il ne nous a pas paru être de Chardin, pas plus, du reste, que d'Aved.
HAE
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LE BUVEUR DE LAIT (LE FILS DU PEINTRE, JEAN-SIMON AVED DE LOISEROLLES, D'APRÈS UNE TRADITION DE FAMILLE)
[Voir texte, p. 120|
<A M. le comte de Magnac, au château de Gudmont.
Peinture. — Toile. — H. 0.81; L. 0.65. —— Toile bien conservée, mais qui a été crevée
du coude.
Une copie par M. Charles Cournault, se trouve à Besançon, chez M. Vauthrin.
Ce tableau a toujours appartenu à la famille d'Aved. Il est venu directement, par héritage,
à M. le comte de Magnac, arrière-petit-fils du peintre.
TETE
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LA DESSINEUSE
[Voir texte, p. 120] A M. Abel Cournault, à Malxéville.
Peinture. — Toile. — H. 0.53; L. 0.45.
@ On croit que c’est la nièce du peintre, mais on n’en est pas sûr, et nous la nommons la Dessineuse. » (M. Charles Cournault.)
Il a existé au moins trois copies de ce tableau, appartenant à M. de La Salle (?), à M. Le Bègue, à M. X, à Paris. (Note de M. Cournault.)
Catalogué dans la ANotice sommaire des tableaux et objets d'art exposés dans les salons de l'hôtel de ville au profit des Alsaciens-Lorrains à Nancy, Nancy 1875, in-8°, n° 8. — Etudié par : Alfred Darcel, L'exposition rétrospective de Nancy (Gaxette des Beaux-Arts, °° période, t. 12, 1875, P. 274): À. Bray, La peinture
à l'exposition rétrospective de Nancy, Nancy, 1875, in-8°, p. 191; Charles Cournault, Notes sur ].-A.-]. Aved (Réunion des sociétés des Beaux-Arts des départements, 1878-1879, p. 107).
Exposition au profit des Alsaciens-Lorrains, À Nancy, en 1875, n° 10.
Ce tableau a toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage, à M. Abel Cournault, arrière-petit-fils du peintre.
SCÈNE AVEC CINQ PERSONNAGES VÉTUS A LA TURQUE
[Voir texte, p. 64]
«A M. le docteur Maillart, à Genève.
Dessin sur papier gris bleu mince, sans filigrane, à la sanguine, les chairs rehaussées de blanc. Il est entouré d'un gros trait noir et blanc faisant cadre. — H. 0.27; L. 0.32.
Ce dessin a toujours appartenu à la famille d’Aved. Il est venu directement, par héritage, à M. le docteur Maillart.
A NTI NITI
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VENUS COUCHÉE
Dessin au crayon rehaussé de blanc sur papier bleu.
M. Charles Cournault a vu ce dessin. Il le croyait à Genève chez le docteur Hipp. Gosse, à la mort de qui il aurait passé à Madame Maillart-Gosse, sa fille, mais celle-ci ne l’a jamais vu.
(Papiers Cournault.)
VESTALE Dessin, crayons de couleurs, grand in-folio. — En buste.
Vente d’estampes et dessins, 28-29 mai 1875, n° 410. I 75 « BUSTE DE VIERGE, PEINT D'APRÈS RESTOUT »
Peinture. — Toile. — H. 0.46: L. 0.35.
Vente d’Aved, 1766, n° 179. (Voir l’Appendice III : Les Collections d’Aved.)
PORTRAITS
L'annonce de la vente de meubles et d'effets après la mort de M. Pallu, conseiller d'Etat vente qui devait avoir lieu le 8 juin 1758, rue des Poulies, à l'hôtel Rouillé, mentionne, entre autres choses, « plusieurs portraits de M. Aved ». (Affiches, annonces, avis divers du 8 juin 1758, p- 349.) René Bertrand Pallu, nommé conseiller d'Etat en 1740, fut « intendant général des classes de la marine ». Il était mort à Paris, rue des Poulies, âgé de soixante-six ans. (Gazette de France, 17 mai 1749 et 6 mai 1758. — Arch. Nat. Répertoire des Scellés. Y. s21 3.) Nous n'avons pas retrouvé de catalogue de sa vente. Les documents des Archives Nationales ne
renseignent pas sur les tableaux qu’il pouvait posséder.
TABLEAUX FAITS AU CHATEAU DE SAVIGNY-SUR-ORGE
Tout ce que nous savons de ces œuvres d’Aved nous est appris par le passage suivant d'une lettre de l'artiste À Jean-Baptiste Rousseau, en date du 15 juin 1730 : « J'ay esté à Savigny, il y a trois jours, pour faire des grand tableau. » (Pièce justificative I.) À ce moment, le comte du Luc, protecteur d'Aved et de Rousseau, habitait à Savigny.
Madame Duparchy, propriétaire du château, nous a écrit, le 12 octobre 1921 : « Je ne vois rien, à Savigny, qui semble avoir quelque rapport avec le peintre Aved. »
TRAVAUX FAITS POUR LE ROI (LOUIS XV
Tout ce que nous en savons nous est appris par une lettre d'Aved au marquis de Marigny, en date de mai 1763. « J'ai fait différents travaux pour le Roi, qui ne m'ont pas été payés encore. » (Pièce justificative I.) Ces travaux sont distincts du portrait de Saïd Pacha, qui fut offert par le peintre au Roi. Le contexte et la note jointe de Cochin à Marigny le montrent
bien {Ibidem).
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TABLEAU CHRONOLOGIQUE
Douai. Naissance de Jacques-André-Joseph Aved. ji3si710
Aved reçoit les premiers éléments du dessin de François Boitard et de Bernard Picart.
Premier portrait d'Aved par lui-même.
Aved arrive à Paris et devient élève de A.-S. Belle.
Aved signe au second mariage de Belle.
1724-1792 Portraits d'Aved à vingt-deux ou à vingt-trois ans par lui-même.
Aved signe son contrat de mariage avec Anne-Charlotte Gaultier de Loizerolles.
Célébration à Saint-Sulpice du mariage d’Aved. Les nouveaux époux vont habiter la rue de l’Université.
Portrait d'Aved à vingt-cinq ans par lui-même.
Charles-François, premier fils d’Aved, est baptisé à l’église Saint-Sulpice. Il est tenu sur les fonts par le comte Du Luc et la marquise de Chambonas.
Portrait de Rameau.
ya
26 mai. Aved, candidat à l’Académie Royale de peinture et de sculpture, « fait voir de ses ouvrages ». Il est agréé et chargé de peindre les portraits de Cazes et de De Troy, académiciens.
19 novembre. Baptème à Saint-Sulpice du deuxième fils d’Aved, nommé Jean-Gabriel.
Aved quitte la rue de l’Université pour s'installer rue de Bourbon, dans une maison appartenant aux Théatins.
28 octobre. Baptème à Saint-Sulpice de Jean-Simon, troisième fils d’Aved.
27 novembre. Aved remet à l’Académie les portraits de Caxes et de De Troy. Il est élu membre de l’Académie et prête le serment accoutumé.
31 décembre. Aved assiste à la séance de l'Académie Royale de peinture et de sculpture.
30 avril, 2 juillet. Aved est présent à l’Académie,
31 juillet. Baptème à Saint-Sulpice d'Alexandre-Louis, quatrième fils d'Aved. Portrait de Lefebvre de Laubrière, gravé l’année suivante.
30 juin, 7 juillet, 29 décembre. Aved est présent à l’Académie.
6 juillet. Aved est présent à l’Académie.
18 août. Salon. —— Portraits de : Mademoiselle de Seine en Didon, le duc le Bisache, Un
Philosophe (portrait de M. Arlon), M. Dupleix de Bacquencourt, Mademoiselle Loys, M. Caron.
14 septembre. Aved est présent à l’Académie.
Premier trimestre. Bruxelles. Aved fait le portrait de Jean-Baptiste Rousseau.
18 août. Salon. — Portraits de : l'abbé (Chaumont de la Galaisière), Madame Loys, Madame de Varenne, l'abbé Berger, ].-B. Rousseau.
octobre. Aved peint, chez le marquis de Nesle, le portrait de la marquise de Mailly.
novembre. Conflans. À la fin du mois, il va recevoir J.-B. Rousseau à la maison de
campagne de l’archevèque de Paris. Il l’emmène chez lui, où le poëte restera jusqu’au 3 février.
décembre. Deuxième portrait de Jean-Baptiste Rousseau.
janvier.
3 février.
10 mai.
15 juin.
11 juillet.
6 septembre.
3 janvier.
22 août.
octobre.
1 septembre.
30 décembre.
janvier.
25 août.
octobre.
6 juillet.
s août.
UT NET
Aved commence le portrait de Louis Racine.
Rousseau retourne à Bruxelles.
Aved reçoit un sonnet de J.-B. Rousseau.
Il peint de grands tableaux à Savigny-sur-Orge chez le comte Du Luc.
Rousseau adresse à Aved un autre sonnet corrigeant et remplaçant le premier.
Salon. — Portraits de : Madame Arlon, le marquis de Crevant, M. de Farcy, Madame de Saint-Lambert, le comte de Magnac, Madame Dupleix de Bacquencourt, M. de Saint-Georges.
Un poète compose une Epitre pour Aved.
Jean-Baptiste Rousseau conseille à son protecteur, Boutet de Monthéri, de
choisir Aved pour faire son portrait,
Salon. — Portraits de : Louis Racine, l'abbé Capperonnier, le comte de Tessin, M. de La Porte Du Theil, Madame de Meinières, Madame Aved.
Apparition de la gravure, par Daullé, du portrait de Rousseau.
VER
Salon. — Portraits de : M. Bachelier, M. Philippe, M. de Pollinchove, Madame Crozat.
Aved est présent à l’Académie.
Aved commence à la fin du mois le portrait de Saïd Pacha.
Par l'intermédiaire de l’ambassadeur turc, il obtient la grâce d’un soldat déserteur.
Salon. -— Portraits de Saïd Pacha et du président de Meinières. Après la fermeture du Salon, Aved offre au Roi le portrait de Saïd Pacha. Il
reçoit des félicitations et la promesse d'une récompense. Le tableau est placé au château de Choisy, dans la salle des gardes.
Vers cette année, Aved fait aussi les portraits de Richer de Rode de La Morlière, du marquis et de la marquise de Bonnac.
Aved est présent à l’Académie.
Salon. — Portraits : de Madame de Sainte-Maure, l'abbé Gédoyn, le marquis de Mirabeau, Madame La Traverse.
28 septembre, 26 octobre. Aved est présent à l’Académie.
Aved commence le portrait de Louis XW.
31 janvier. Il est présent à l’Académie.
18 février. Bachelier appuie auprès de M. Orry, directeur des Bâtiments, une demande d’Aved qui sollicite un logement au Louvre, vacant par la mort de Frémin.
28 mars. Aved, présent à l’Académie, est nommé conseiller en remplacement du portraitiste Gobert.
4 mai. Louis XV part pour l’armée ; son portrait commencé par Aved reste inachevé.
ws] ©
mai, 4 et 30 juillet, 29 août. Aved est présent à l’Académie.
novembre. Il assiste en qualité de témoin au second mariage de Chardin, célébré à Saint-
Sulpice.
D es
Aux environs de cette année Aved fait le portrait de sa femme au pastel.
27 février, 27 mars. Il est présent à l'Académie.
25 août. Salon. —— Portraits de : un anonyme vêtu de velours noir, le maréchal de Maillebois, M. Poisson de La Chabeaussière.
30 octobre. Aved est présent à l’Académie.
8, 29 janvier. Aved est présent à l'Académie. À cette dernière séance, Lebel, son élève, est agréé.
5 février, 26 mars, 30 avril, 28 mai, 25 jun, 2 juillet. Aved est présent à l’Académie. A l'issue de cette dernière séance il est député pour visiter Jouvenet, malade.
30 juillet, 6 août. Il est présent à l’Académie.
25 août. Salon. — Portraits de : Crébillon, le KR, P. de Linières, M. de Moëtlien, Madame Poisson de La Chabeaussière.
27 août. Aved est présent à l’Académie pour la réception de son élève Lebel.
octobre, 26 novembre. Il est présent à l'Académie.
juin, 1° juillet, s août. Aved est présent à l’Académie. août. Salon. — Portraits de M. de Villiers et de Rigoley de Juvigny. septembre, 7 octobre. Aved est présent à l’Académie.
VU) Le] Le] © À
3, 24 février, 6 avril, 31 mai, 8 juin, 6 juillet, 3, 23 août. Aved est présent à l’Académie. 25 août. Salon. — Portraits de : un échevin, le duc de Chevreuse, la duchesse de
Corswarem, une dame ayant les mains dans son manchon, une dame appuyée sur un balcon (Mademoiselle de Seine ?)
7, 28 septembre, 26 octobre, 7, 31 décembre. Aved est présent à l’Académie.
TATLEEN mn pui
4 janvier. Un fils d’Aved est arrêté pour avoir fait un faux billet de théâtre, il est remis en liberté le jour même sur la réclamation de son père.
1° mars. Aved est nommé par l'Académie membre du comité chargé de régler la répartition de la capitation et d'arrêter les comptes de l’année précédente.
mars. Aved se casse la jambe.
29 mars. L'Académie députe Chardin et Frontier, amis d’Aved, pour aller le visiter de la part de l’Académie.
12 avril. Chardin et Frontier rapportent à l’Académie les remerciements du blessé.
19 juin. Testament de Marie-Henri Jourdieu de Laubinière par lequel le fils aîné d’Aved est nommé son légataire universel.
30 août, 6, 27 septembre, 25 octobre, 8, 29 novembre, 6 décembre. Présent à l’Académie. Mort de Marie-Henri Jourdieu de Laubinière dont Charles, fils aîné d'Aved, est légataire universel.
21 mars. Aved est présent à l'Académie.
23 mai. Il achète à la vente Gersaint un tableau de Berghem.
6, 27 juin, 4, 24 juillet. Il est présent à l’Académie.
19 août. Amsterdam, Il fait acheter par un sieur Brouwer plusieurs tableaux à la vente du comte de Wassenaër d'Obdam.
25 août. Salon. —- Portraits de : Madame Brion prenant du thé, du marquis de Cambis et un second portrait du P. de Linières.
29 août, 28 novembre. Il est présent à l’Académie.
27 mars. Il est présent à l’Académie.
1° juin. Abbaye de Faremoutiers-en-Brie. Cérémonie de vèture de deux novices, filles de Pierre Hatry, marchand à Paris, et de René Jardel, avocat à Paris. Au nombre des assistants, qui ont signé l'acte, figurent Aved et son fils.
26 juin. Aved est présent à l’Académie.
juillet. Il est chargé de faire le portrait du Stathouder de Hollande.
18, 23 juillet. M. Lenormant de Tournehem consulte Coypel pour savoir si Aved peut, sans inconvénient, partir pour ia Hollande. Ni l’un ni l’autre n’y faisant objection, Aved reçoit permission de partir.
28 août, 4 septembre. Il est présent à l’Académie.
septembre. Aved part pour la Hollande.
octobre. La Haye. Arrivée d’Aved.
10-20 octobre. La Haye. Il commence le portrait du Stathouder Guillaume IF.
22 octobre. La Haye. Mort du Stathouder Guillaume IV.
HT LEE
75e 8 janvier, 24 mars, 29 avril, 10, 27 mai, 1”, 29 juillet, 26 août, 2, 30 septembre, .7, 27 octobre, Aved est présent à l’Académie.
novembre. La Haye. Aved accompagné de son fils Charles-François est en Hollande. I! exécute trois répliques du portrait du Stathouder.
27 novembre. La Haye. Il est invité à un diner de la Chambre de la confrérie des peintres, il demande à être admis dans cette corporation.
5 décembre. La Haye. Aved ne parvient pas à se faire payer le portrait du Stathouder ; notre chargé d’affaires en Hollande rend compte de l'embarras que les réclamations d’Aved causent à la Cour.
14 décembre. La Haye. Arrivée du marquis de Bonnac, ambassadeur de France, et dont Aved à jadis peint le portrait.
1% janvier. La Haye. Aved, envoyant ses vœux à M. de Vandières, lui signale qu’il n’en a point encore fini avec ses modeles princiers.
5 janvier. La Haye. La gravure du portrait de Guillaume IV est mise en vente chez le libraire de Hondt.
février. Paris. Aved est de retour.
20 février. La Haye. Les régents de la confrérie des peintres envoient à Aved un extrait de
la délibération par lequel il est nommé membre de cette confrérie. 23 février, 3 mars. Présent à l’Académie, Aved est envoyé, en compagnie de Massé, prendre des nouvelles de Tocqué, malade.
31 mars, 26 mai. Il est présent à l’Académie. 29 juin. Aved remercie les membres de la confrérie de La Haye de sa nomination. 28 juillet, 4 août. Présent à l’Académie.
25 août. Salon. — Portraits du comte du Luc, de Sauveur-François Morand, du R. P. Maubert, théatin, et d'une jeune fille en laitière. Une nature morte, exposée par Chardin, appartient à Aved. 28 septembre, 6 octobre, 24 novembre. Aved est présent à l’Académie. 18 décembre. Il acquiert, sous le nom de son fils aîné, une maison sise à Saintry, près Corbeil. 29 décembre. Aved est présent à l'Académie.
Vers cette année, Aved à fait son portrait et celui de sa femme « en négligé ».
30 mars. Aved est présent à l’Académie.
23 avril. Charles-François, fils aîné d’Aved, achète la charge de maître particulier des eaux et forêts de Chaumont-en-Bassigny.
27 avril, 25 mai, 28 juin. Aved est présent à l’Académie.
1% juillet. ll sollicite la pension vacante par la mort de Cazes.
6 juillet, 3,22, 31 août, 28 septembre. Il est présent à l’Académie.
27 octobre. Charles-François Aved signe son contrat de mariage avec Jeanne d’Arnolfini de Magnac.
9 novembre. Ilest présent à l’Académie.
FRANS NT PEAR FENTE EEE Han re UE téuse Fes
4, 25 janvier, 1° février, 1% mars. Aved est présent à l’Académie.
6 mai. Il sollicite du marquis de Marigny une pension.
31 mai, 7, 28 juin. Il est présent à l’Académie.
7 juillet. Constitution d’une rente de 1 50 livres au profit d’Aved par le comte d’Autrey. 26 juillet, 2, 23, 30 août. Aved est présent à l’Académie.
28 août. Salon. — Portraits de Monseigneur de La Roche de Fontenille, évêque de Meaux,
du marquis d'Olonde, d’un anonyme, d'un autre anonyme dans son cabinet, un papier à la main.
30 août, 29 novembre. Aved est présent à l’Académie.
6 mars. Aved est désigné par l’Académie pour les règlements de comptes de la Compagnie.
27 mars, 3 avril, 8 mai, 21, 28 août. Aved est présent à l’Académie. 18 octobre. Invité au jubilé séculaire de la confrérie des peintres de La Haye, il s'excuse d’en être empêche.
29 janvier, 26 février, 26 mars, 2 avril, 25 juin, 30 juillet, 6, 20 août. Il est présent à l’Académie.
25 août. Salon. — Portraits de : M. de Calonne, du marquis de Mirabeau en cuirasse, de M. Gillet.
27 août, 3, 24 septembre, 26 novembre. Aved est présent à l’Académie.
17e 7, 28 janvier, 4, 25 février, 18 mars, 29 avril, 27 mai, 3, 23 juin, ÿ, 23 août, 2 septembre, 25 novembre, 2 décembre. Aved est présent à l’Académie.
21 décembre. Aved signe au contrat de mariage du sculpteur Edme Dumont avec Françoise- Marie Berthault.
30 décembre. Aved est présent à l’Académie.
27 janvier, 3, 17 février, 31 mars, 7, 28 avril, ÿ, 26 mai, 7, 28 juillet, 23 août.
Aved est présent à l’Académie.
25 août. Salon. — Portraits du maréchal de Clermont- Tonnerre et de M. Layé. 1, 7 septembre. Aved est présent à l’Académie. 22 septembre. Saintry. Il sollicite de M. de Marigny le logement au Louvre de Julien Le
Roy, décédé.
24 novembre, 1°, 31 décembre. — Il est présent à l’Académie,
TEEN
Vers cette année, Âved patronne à l’école de l’Académie François Perdery, Mosny et Jean Stouf le jeune.
$, 26 janvier, 9 février, 1, 29 mars, 10, 26 avril, 3 mai. Il est présent à l’Académie.
11 juin. (Jour de la petite Fête-Dieu.) Mademoiselle Allais, élève d’Aved, expose un portrait à l'Exposition de la Jeunesse.
7, 26 juillet, 3, 23 août, 6, 27 septembre, 6, 31 décembre. Aved est présent à l'Académie.
10, 31 janvier, 28 février, 7 mars, 4, 25 avril. Aved est présent à l’Académie.
30 avril. Il sollicite le logement au Louvre de Jean Du Vivier, décédé.
30 mai, 6, 27 juin, 24 juillet. Il est présent à l’Académie.
T2 200. Présent à l’Académie. Il est convoqué pour le 12 comme membre du comité chargé d'examiner les ouvrages qui doivent être exposés au Salon.
12 août. Il examine, avec les autres membres du comité nommé par l’Académie, les tableaux proposés pour l'exposition de peinture.
22 août. Il est présent à l’Académie.
25 août. Chardin expose au Salon du Louvre une nature morte appartenant à Aved.
29 août, 5, 26 septembre, 28 novembre, $, 31 décembre. Aved est présent à l’Académie.
30 janvier, 6 février, 6 mars, 24 avril, 8 mai. Il est présent à l’Académie.
11 mai. Constitution d’une rente de $oo livres au profit d’Aved par le marquis de Mirabeau.
24 mai. Obligation de M. Duvaucel, grand-maître des eaux et forêts, d’une somme de 4.624 livres envers Aved.
26 juin. Il est présent à l’Académie.
28 juillet. Il sollicite la pension vacante par la mort de Bouchardon.
30 juillet, 7 août. Il est présent à l’Académie.
14 août. Il passe l’après-dîner avec le peintre Casanova, le chevalier Damery et les graveurs Marcenay et Wille.
21, 28 août, 4 septembre, 4, 31 décembre. Il est présent à l’Académie.
8 janvier, 26 février, $ mars. Aved est présent à l’Académie.
Au cours de cette dernière séance, il est nommé, par l’Académie, membre du comité pour régler le rôle de la capitation.
26 mars, 30 avril, 7 mai. Il est présent à l’Académie.
13 mai. Il rappelle à M. de Marigny sa carrière, ses droits à un logement et à une pension.
27 mai, Pajou achève et signe le buste d’Aved,
eu sastens
28 mai, 4 juin. Il est présent à l’Académie.
8 juin. Cochin annote favorablement la demande de pension d’Aved à M. de Marigny. 25 juin. Aved est présent à l’Académie.
30 juin. Il sollicite de M. de Marigny la pension vacante par la mort de Sébastien
Leclerc; sa demande est appuyée par Cochin.
1° juillet. Aved obtient une pension de 600 livres. 30 juillet, 6, 20, 27 août, 3 septembre. Il est présent à l’Académie.
8 octobre. Le sieur Thibault, ancien fermier du duc de Bouillon, qui était en société avec Aved pour différents tableaux, lui donne quittance d'une somme de 2.600 livres.
25, 26 novembre, 3, 31 décembre. Il est présent à l'Académie.
7 janvier. Aved est présent à l’Académie.
23 janvier. Constitution d’une nouvelle rente de 8oo livres au profit d’Aved par le marquis de Mirabeau.
28 janvier, 4, 24 février, 3, 31 mars, 7 avril, 5, 26 mai, 2, 30 juin, 28 juillet, 4, 23, 31 août, 1° septembre, 24 novembre, 1* décembre. Il est présent à l’Académie.
14 septembre. Pajou achève et signe le buste de la femme d’Aved.
26 décembre. Ordonnance royale accordant à Aved une pension de 600 livres à compter du 8 février 1763.
31 décembre. Il est présent à l’Académie.
176$ 26 janvier, 1°, 23 février, 2, 30 mars, 27 avril, 4 mai. Il est présent à l’Académie. 9 juin. Il sollicite de M. de Marigny le logement au Louvre de l’orfèvre Germain. 28 juin, 3, 23 août. Il est présent à l’Académie. 2$ août. Pajou expose au Salon le buste de Mme Aved.
31 août, 28 septembre, 29 novembre, 31 décembre. Il est présent à l’Académie.
4, 25 janvier, 1°, 22 février, 1° mars. Il est présent à l’Académie.
4 mars. Aved meurt, rue de Bourbon.
ÿ mars. Enterrement d'Aved.
16 juin. Inventaire après décès des biens laissés par Aved.
24 novembre. Vente des objets d’art appartenant à Aved.
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Pour le tome I, les chiffres — qui viennent aussitôt après le nom — renvoient aux pages; pour le tome Il, ils renvoient aux notices et sont précédés de l'indication « N° ». L'indication « n. >, après un chiffre, renvoie à une note.
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ABADIE (famille d'}, 135.
* Abbesse, portrait par Aved ? N° 130.
Académie de chirurgie à Paris, 84, 85.
— de Bologne, N° 70.
— de Cortone, N° 70.
— de Florence, N° 70.
— de France à Rome, N° 105.
— « de Leipzig », 186.
— de Marseille, N° 58.
— de Porto, N° 70.
— deSaint-Luc, à Paris, 23,72 n., 163, 168, 195, 208. — N° 162.
— de Saint-Pétersbourg, N° 7o.
— de Vaudreuil, à Paris, N° 45.
— des Inscriptionsetbelles-lettres, N°38,
— des Sciences, 84. — N° 70.
— française, N°° 27, 38.
— royale de peinture et de sculpture, 15; 23 24, 25 27, 28, 30 D,, 68 et D3 69, 733 75 783791 80, 83» 90.
91 923 93; 94 101 etn.. 109, 110 etn., 114, 119, 140, 141, 162, 163, 164, 165, 167, 184, 187, 189, 190, 192, 199, 200, 201*, 202, 220. — N° 4, 22, 68, 105.
ADAM, peintre, N° 181.
ADÉLAÏDE (Madame Marie-), — fille de Louis XV, 92. — N° 48.
Affiches, Annonces, Avis divers, N° 86.
RHNE PACHA, Voy. : Bonneval (comte
Aix-la-Chapelle, 78 et n.
— (traité d’), N° 47.
Akerô en Sudermanie (Suède). Château, N° 104.
ALBERT (.. d'), ducs de Luynes et de
Chevreuse, Woy. : Chevreuse et Luynes.
ALBERT-GRIMBERGHEM Pélagie d’), N° 25.
ALEMBERT (Jean Le Rond d'}, 122. — N° 125, Voy. : Homme en habit gris.
ALET (Mi), Voy. : Allais (Mlle).
ALLAIS (famille), 162 et n., 163.
ALLAIS (Mlle), peintre, élève deJ.-A.-T.
Aved, 124, 162 et n., 163, 164. — N°5 149, 153.
ALLAIS (Guillaume-Edouard), peintre, 1063 n.
ALLAIS 162 n.
ALLAIS (Louis-Jean), graveur, N° 86.
Allemagne, N° 123.
ALLET (Mlle), Voy. : Allais (Mlle).
ALLEZ, Voy. : Allais.
Amsterdam (Hollande), 15,16, 17etn., 23, 112. — N° 45.
— Musée, N° 40, 41, 42.
ANCELIN (Jean-Louis), graveur, N° 86.
Ancy-le-Franc (Yonne). Château, 94. — N° 26.
ANDERSON (galerie), à New-York, N° 123.
ANDREZEL (vicomte d'), 63.
ANGELY (Jeanne), mère de Mme Aved, 20, 193.
Angleterre, 17, 19, 53, 74, 139.
— (point d'), 207.
— (terre d’), 214.
ANNE DE BRUNSWICK, femme de Guillaume IV, Stathouder de Hollande, 78 et n., 79, 81, 82 n., 185, 186. — N° 44.
Annuaire de la Haute-Marne, 165.
(Thérèse-
(Jenny-Augustine), peintre,
ANTONIA | ?], peintre, N° 181.
APELLE
APSOOM |?|, peintre, 146.
Arc-en-Barrois (Haute-Marne), 165.
Archives de l'art français, 186, 187.
ARGENS (marquis d’), 40.
Argenteuil (Seine-et-Oise), N° 67.
ARLON, d'Arlon, Darlon (famille), N°1.
ARLON (Jean Heine), beau-frère d'Aved, 16, 17, 20, 21, 28, 38, 109, 182, 183, 194. — N° 1,127, 128. Voy. :
Philosophe.
ARLON (Mme), sœur de Mme Aved, 20, 21, 34, 44, 45etn., 113, 181, 183, 194, 203. — N° 1, 128.
ARLON (Mlle), 170.
ARNOLFINI DE MAGNAC, Poy. :
Magnac.
* Artiste, portrait par Aved, N° 110.
ASSELYN (Jean), dit Krabbetje, peintre,
Asson (Basses-Pyrénées). Châtéau, N°: 13,
ASTLEY (vente sir Edward), 139.
AUDRAN (Jean), graveur, N° 39.
AUMALE (collection du duc d’), N° 125,
AUMONT, duc ou marquis d'Humières (Louis-François d’), N° 28.
AUMONT D'HUMIÈRES (Louis d'),
AUTREAU (Jacques), peintre et auteur dramatique, 181 et n. — N° 148.
AUTREY (comte d’), 218, 220.
Autriche, N° 15, 123.
Avant-Coureur (L'), 163.
DETENTE PEINE TETE EEE
AVED (famille d'), 56, 89, 171, 173.
AVED (Alexandre-Louis), quatrième fils d'Aved, 135, 183.
AVED (Charles-François), premier fils d'Aved, 21 n., 22, 72, 73, 77, 80,88, 89, go etn., 107, 110 n., 134, 171, 173, 174, 175, 176, 183, 185, 200, 201, 202, 207, 219. — N° 61, 76.
AVED (Jacques-André-Joseph), N° 2, 3, 4 5.
AVED (Jean-Gabriel), deuxième fils d'Aved, 21 n., 24et n., 72, 73, 77) 135, 169, 175, 153.
AVED (Mme), 14,20etn.,21etn.,51, S6; 57 et n°, 69, 80 n., 82 n., 89, 104, 106, 107, 108 n., 116, 118, 129, 133, 174, 175, 176, 181, 182, 183, 184, 193, 194, 200, 201, 202 206, 207, 208, 212, 213, 217, 220, 2 Nr, 0718, 00, 120.
AVED DE LOIZEROLLES, chef d'escadron d'artillerie, 135.
AVED DE LOIZEROLLES (E.-S.), La mort de Loixerolles ou le Triomphe de l'amour paternel, 14 n.
AVED DELOIZEROLLES (Jean-Simon), troisième fils d’Aved, 24 et n., 72, 73; 77 89 et n., 90, 106, 108, 110, 135 et n., 169, 171 etn., 174, 175, 176, 183, 201, 202, 203, 206, 207, 208, 212, 213,221. — NS 67, 101, 168, Voy. : Profil d'homme et Buveur de lait.
AVED DE LOIZEROLLES (Mme), née Elisabeth-Geneviève Marteau, femme de Jean-Simon Aved de Loizerolles, 108, 135, 174, 176. — N° 67.
AVED DE MAGNAC, (comte), 132, 135, 223, 224. — N° 1, $, 60, 61, 83, 168, 171.
AVED DE MAGNAC (Jean-François),
AVED DE MAGNAC (Jeanne-Françoise- Cécile), femme d'Etienne Le Texier.
Voy. : Le Téxier.
AVED DE MAGNAC (Louis-Joseph),
AVED DE MAGNAC (Mme), née Louise Leblanc, femme de Louis-Joseph Aved de Magnac, 134.
BACHELIER (François-Gabriel), $3 n., $7 et n., 66, 67 et n., 91. — N° 10.
BACQUENCOURT (Dupleix de), Voy. : Dupleix de Bacquencourt.
Bade (congrès de), N° 31.
Bagneux (Seine), 182.
BAILLET DE SAINT-JULIEN, 72, 74, 86, 87, 116 n., 117 n.
BAILLON, horloger, 207.
BALECHOU (Jean-Joseph), graveur, 45, 73: 133. — N5 1, 6, 27, 40, 43, 54, 7I T20 130:
BAPST (Germain), 224.
BARON (Etienne Boiron, dit), acteur, 57. — N° 10.
BARTHOLOME, Foy. : Breenbergh (Bartholomé).
BASAN, acheteur à la vente Aved, 142,
BAUDOUIN, 48 n., 183.
Beaugency (Loiret). Abbaye, N° 38.
Beaurepaire (Loiret). Château, N° 14.
BECKER, Dictionnaire, 21 n.
BBECHE (collection et vente H.), N° 106,
BEGA (Corneilie), peintre, 149, 209.
Bégard (abbaye de), N° 24.
BÉGON (Jérôme-Scipion), évêque de Toul, N° 130, Voy. : Prélat debout tenant des papiers de la main gauche.
BEICH(Joachim-François), peintre, 152,
BEL, Voy. : Belle.
Belgique, 136. — N° 15.
BELLE (Alexis-Simon), peintre, 18 et n., 19, 25, 119.
BELLEGAMBE (Jean), peintre, 14.
BELLEUDY (J.), 224. — N° 27, 130,
BELLIER DE LA CHAVIGNERIE (Emile), 30 n.
BELLOLI, peintre, N° 00.
BEMBERG (Otto), 224. — IN° 33.
BENEDETTO Castiglione Genovese, dit le Benedette, peintre, 142, 211.
BENOIT (Guillaume-Philippe), graveur,
BERGER (abbé), 33. — N° 11.
BERGER DE RESSEY, conseiller et commissaire aux requêtes du Palais,
BERGHEM (Nicolas), peintre, 105, 138, 149, 209, 210.
BERNARD DE REIMS (Antoine), père de M Dupleix de Bacquencourt, N° 33.
BERNARD DE REIMS (Marguerite- Françoise), Voy. : Dupleix de Bacquencourt (Mme).
BERRYER, lieutenant général de police, 73; 198.
BERTHAULT (Marie-Françoise), femme d'Edme Dumont, 97 n.
BERTONNIER, graveur, N° 27, 86.
Besançon (Doubs), 20, 193. — N° 168.
BEURDELEY (vente A.), N° 120.
BIDÉ DE LA GRANDVILLE (Marie- Louise), marquise de Bonnac. Voy. :
Bonnac (marquise de).
Bigarrure (La), 151.
BISACCIA (P.-M.-A.-P.-C.-N.-A. Pignatelli, comte d'Egmont, duc de), 28, 72. — N° 12, 2.
BISACHE (duc de), Foy. : Bisaccia.
BISSON (famille), 17 n.
BISSON (Noël-Isaac), deuxième mari
de Mme Aved, mère du peintre, RE Mio Bohême (cristal de), 204, 207.
BOILEAU-DESPRÉAUX (Nicolas), 33 n.
BOIRON (Etienne), Voy. : Baron.
BOIRON (Jeanne-Catherine), Voy. : La Traverse (Mlle de).
BOITARD (François), dessinateur, 17.
BOITELLE (vente), N° 98, 100.
BOLLINGER, graveur, N° 27.
BOLOGNE (Jean, ou Jean de), sculpteur, 3, 150.
BONNAC (Madeleine-Françoise de), marquise de Pleumartin, Woy. :
Pleumartin.
BONNAC (chevalier de), frère du marquis, N° 13.
BONNAC (marquis de), 64, 81, 82. — NOEL
BONNAC (marquise de), 64, 82 et n.
BONNEF'AL (Claude-Alexandre, comte de), 31n., 39, so, 60, 63, 159, 185 CNE
BONNOT (Louis-Simon), architecte,
BOPPE (A.), 63, 224. — N° 13.
Bordeaux, N° 32.
BOSC (Mme), sœur de Mme Crozat, N° 29.
BOSERY, architecte, 130.
Bosphore (le), 64.
BOUCHARDON (Edme), sculpteur, 101, 189, 190.
BOUCHER (François), peintre, 19, 75.
BOUCHOT (Mlle), peintre, élève d'Aved, 39, 43, 124, 162, 167, 182.
BOUDIN
BOUGEANT (le P. Guillaume-Hyacinthe), jésuite, 39 et n.
BOUILLON (duc de), 107, 221.
BOULE (A.), 135 n.
BOULLE, ébéniste, 106, 158.
BOULOGNE (Jean de), sculpteur, Voy. :
Bologne.
BOURBON-SOISSONS (Léontine-Jacqueline de), N° 25.
BOURDON (Sébastien), peintre, 105, 140, 153; 210, 211.
BOURGOGNE (duchesse de), 30 n.
BOURGUIGNON, peintre, 212.
BOURIN (Henri), 224.
BOUTET, notaire, 48 et n., 184. — N° 16.
BOUTET DE,MONTHÉRY, fils du précédent, 30 et n., 31 n., 32, 38, 48 et n., 49, 184. — N° 16.
BOUTOLLE (François), habitant de Saintry, 174.
* Bramer (Lenard), portrait par Rembrandt, 145, 208.
ERANDEBOURG (Guillelmine-Dorothée de), Voy. : Guillelmine-Dorothée de Brandebourg.
ERAORD, Foy. : Brauwer.
RRAUVWER (Adrien), peintre, 140, 210.
a (conférences de), N° 47.
j DIUS (A.), 83 n., 224.
BRBENBERGH (Bartholomée), peintre, 140, 147, 200, 212-
BREUGHELS, Voy. : Brueghel.
BRIEMBERG (Bartholomé), Woy.
Breenbergh.
BRIÈRE (Gaston), 120, 223.
BRIL (Paul), peintre, 140, 143,209,210.
BRION (Mme), 74. — N° 17.
BROCHANT, notaire, 218, 2109.
BROSSETTE
BROUVWER, acheteur d'Aved à la vente Wassenaër d'Obdam, 136, 137, 138.
BRUEGHEL (Pierre), peintre, 143, 211
BRUEGHEL DE VELOURS (Fluweelen- Brueghel dit Jan), 137, 144, 212.
BRUMOY (le P. Pierre), jésuite, 39etn.
BRUNSWICK (Anne de), Foy. : Anne
de Brunswick
Bruxelles, 30, 31, 32 n. 36, 41, 177, 178, 180, 182, 183. — N° 66, 126, 150.
UFFET (vente), N° 118.
BUREAU (collection Paul), 130, 131.
BUREN (comte de), Voy. : Guillaume,
comte de Buren
# Buveur, tableau par Grimoux, 132,
* Buveur de lait, tableau par Aved, 120.
BYECK, Poy. : Beich.
Caen (Calvados), 39 n., 48 et n., 183.
CAFFIERI (Jean-Jacques), sculpteur, N° 75, 80.
CALANDO (collection), N° 155.
CALONNE (de), premier président au Parlement de Flandres, 93. — N° 18.
CALONNE (Charles-Alexandre de), 93.
CAMBIS (François de), N° 19.
CAMBIS (Catherine-Nicole Gruyn, comtesse de), N° 19.
CAMBIS (Louis-Dominique, comte de), gaetn. — N° 19, 28, 30.
CAMBYSE (marquis de), Voy. : Cambis.
CAMELOT (Bernardin-Antoine), 16 n.
CAMELOT (Jacques-André), 16 n.
CAPERONNIER Foy. : Capperonnier.
CAPON (Gaston), p. 224.
CAPPERONNIER, (abbé Claude), 40 DS 2,535) 55 0 IN 20, 2720" CAPPERONNIER (Jean), N° 2 CARMONTEILE (Louis), peintre, N£ 24.
CAROLINE princesse), Voy. : Whilhelmine-” aroline.
CARON, 28, N
CARPENTIER (abbt), #oy. : Capperonnier (abbé Claude).
CARRACHE (Annibal), peintre, 143,
CARS (Laurent), graveur, N° 23.
CASANOVA (François), peintre, 100 et
CASTILLON (Jean), 14, 15, 16, 18,
CATHERINET (Jean-Baptiste), écuyer, 212, 213.
CAYLUS (comte de), 74, 97 n.
CAZES (Pierre-Je
CAZIN (édition), N° 79.
CELLIER, horloger, 106, 108, 203
CERQUOZZI, Poy. : Michel-Ange des Batailles (dit Cerquozzi).
CHABRILLAN (comtesse Aynard de),
CHAMBONAS (Claire-Marie de Ligne, marquise de), 22 et n.
CHAMBONAS (Louis-Joseph de La Garde, marquis de), 22n.
CHAMOUSSET, 88 n., 220.
CHAMPAIGNE (Philippe de), peintre, 74; 115, 110, 123, 124.
CHAMPMESLE (Mlle), actrice, 154.
Chantilly (Oise), Musée Condé, 122.
NP
CHARDIN (Mme), mère de J.-B..
Chardin, Poy. : Femme occupée à tricoter un bas rouge.
CHARDIN (Françoise-Marie Pouget, Mme), 68 et n., 122. — N° 23.
CHARDIN (Jean-Baptiste-Siméon), peintre, 19,28, 53» 59, 60 n., 61, 68, 733 97 1, 101, 105, IL, 119, [20 etn., 121, 122 Ctn., 124, 129, 130, 131, 138, 155, 100, 164, 190, 210, a11, 222. — N°% 23, 29, 82, 125, 127, 143, 148, 197, 155, 162, 163.
CHARPENTIER (vente), N° 181.
Châtillon (Seine), N° rr1.
CHAUMONT DE LA GALAISIÈRE {abbé de), 33, 34. — N° 24, 109.
Chaumont-en-Bassigny (Haute-Marne), 89, 90, 134, 174, 200, 201, 202, 2 19.
CHAUVELIN (Germain-Louis), garde des sceaux, 63.
CHERFILS, peintre, 168.
CHÉRON (Anne), première femme du peintre Belle, 19.
CHESNARD DE LAYÉ (Pierre-Anne), Poy. : Layc.
CHESNARD DELOCHÉ (Abel-Michel), pèie de Pierre-Anne Chesnard de Layé, N° 51.
CHEVALIER, acheteur à la vente Aved,
ues), peintre, 23, 24,
TANT
* Chevaux, (études de), dessins par Aved ?
CHEVIGNARD (collection), N° 158.
CHEVILLARD (Jean-François), avocat au Parlement, 212, 213.
CHEVREUSE (Charles-Philippe d'Albert, duc de Luynes et de), N° 25.
CHEVREUSE (duchesse de), femme du précédent, N° 25.
CHEVREUSE (Marie-Charles-Louis d’Albertducde) nee Nour2 25
* Chimiste dans son laboratoire, tableau par Chardin, 129, 130.
Chine (porcelaine de), 106, 205, 206,
CHOISEUL-ISCHÉ (Catherine-Charlotte-Emilie de), N° 45.
Choisy (Seine). Château, salle des gardes, 67, 91; 187 — N°)92-
CHRIST, professeur et historien d'art, 93, 188.
CHRISTOT (Louis-François Néel de), Voy. : Néel de Christot.
CICÉRON, 71. — N
Clamart (cimetière de), à Chaumonten-Bassigny, 134 n.
CLÈMENT DE RIS (L.), 59.
CLERMONT-TONNERRE (duc de), N° 26.
CLERMONT-TONNERRE (Gaspard- Charles, maréchal, duc de), 69, 80, 89, 94 et n., 95, 96, 97, 98 n., 99, 165, 220. — N° 26.
CLOUET, peintre, 123.
COCHIN, père (Charles-Nicolas), graveur et libraire, 18 n.
COCHIN fils (Charles-Nicolas), graveur, to re 07 119, 190, 191. — N°
COCHIN (Claude-Denis), échevin, N° r11.
COLANDON (D.), peintre, 157.
Colombey-les-Belles (Alsace). Château,
DES
Compagnie d'Ostende, 48 n.
Compagnie de tirage des bateaux par les bœufs, 88 n., 220.
Compagnie des Indes, N° 32, 94.
COMPARDEL, peintre, 153, 210.
CONANTRE (baronne de), N° 163.
Conflans (Seine), 37, 38, 179.
Constantinople, 63. — N° 13, 15, 92.
Corbeil (Seine-et-Oise), 88, 172, 173, 174; 175; LB8, 212, 219.
CORNEILLE, peintre, 157, 211.
CORNEILLE (Pierre), N° 27.
CORSWAREM (Hyacinthe de Looz, duc de), 71. — N° so.
CORSK'AREM (Marie-Anne de Montmorency-Laval, duchesse de), femme
d'Hyacinthe de Looz, duc de Cors warem, 71. — N° 50.
COTTENET, 182.
COTTON DE BENNETOT (famille),
COJRAJOD (Louis), 30 n., 75n.
COURNAULT (famille), 67 n., 135.
COURNAULT (Abel), 15 n., 83 n., 89 n., 165, 183,223,224. — N°1, So Ya 40-00. On 0 Ca a
COURNAULT (Charles), 223. — N®1, 60, 61, 73, 83, 98, 99, 103, 197; 168, 169, 173.
COURNAULT (Henri), 224. — N° ;, 4, 6:
Courson. Château, N° 32.
COUTURIER (Catherine), née Amet, 72 05e
COUTURIER (Etienne), vigneron à Saintry, 173, 175.
COYPEL (Charles-Antoine), peintre, 78 et n., 138, 154, 210. — N° 30.
COYPEL (Philippe), 97 n.
CRÉBILLON (Prosper Jolyot de), 7o, 72, 155, 19$, 199, 210, 212: — Nero
CREVAN, Poy. : Crevant.
CREVANT (Anne-Louise-julie de), N°28.
CREVANT (marquis de), 44, N° 28.
CREVANT, marquis d'Humières (Louis de), N° 28.
CROISAT (Mme), Voy. : Crozat.
CROZAT (famille), 55.
CROZAT (Antoine), financier, 55. — NO
CROZAT (Mme), 52, 55 57; 58 59, CoMetun.; 006, 115; IT IIS, 120, 161. — N° 20, 29, 34.
CROZAT (Marie-Anne), comtesse d'Evreux, fille d'Antoine Crozat, N° 29.
DAMBIERT (Catherine-Jeanne), 16 n.
DAMBIERT (Michelle), 16 n.
* Dame appu ce sur son Ealcon, portrait par Aved, 71, 72 et n. — N° 102,
* Dame assise, tenant un éventail ouvert, portrait par Aved, N° 143.
* Dainc de la cour de Louis XF (jeune), portrait par Aved, N° 140.
* Dame de qualité, portrait attribué à Aved, N° 141.
* Dame en bleu (Mme La Traverse), portrait par Aved, 66, 113, 117, 121 122:
* Dame faisant de l4 tapisserie, portrait par Aved, N° 145
* Dame les mains dans son manchon, portrait par Aved, 71. N° 144,
* Dame occupée à broder, portrait par Aved, N° 146.
* Dame vêtue d'une robe rayée, faisant de
la tapisserie, tableau par Mile Allais ( ?) 100, 163. — N° 149.
* Dame vétue de rose, tenant de la musique, portrait par Aved, N° 147
* Dame, vêtue de rouge, assise, tenant un éventail fermé, portrait par Aved, N° 148.
DAMERY (chevalier), 100, rot.
Dampierre (Jura).
DARLON, Foy, : Arlon (famille).
DAULLE (Jean), graveur, 31, 49. — N° 52, 66, 86.
DAUPHINE (la), de Saxe.
DAX (Pierre), 34.
DECKER (Jan), peintre, 138, 152,209, 210, 211.
DELABROUSSE, N° 111.
DELAFOSSE, graveur, N° 34.
DELATTRE
DELAUNAY (Louise-Geneviève), Voy. :
Flamand.
DELAUNAY (vente), N° 57.
DELAUNOY, Foy. : Delaunay.
DELOYNES (collection), 34 n, 44, 40 n., $2 n., 59 n., 61 n., 62 n., FO Te PUCES AR AR 4 ONE SD RSC RO O0 02, 93 D., 94 n.. 96 n., 97 n., 117 n., 16$ n., 197. — N° 107.
DELVAUX (Rémy), graveur, N° 709,
DESQUEVAUVILLER (François), graveur, N° 86.
DESCAMPS (Jean-Baptiste), peintre et littérateur, 147.
DESENNE (Alexandre-Joseph), peintre et dessinateur, N°° 27, 86.
DESFONTAINES (abbe Pierre-François Guyot-), 31 0, 32, 34, 35, 36, 44, 46, 56, 62, 178. N° 79.
DESHAYES (Jean-Baptiste-Henri), peintre, 109, N° 33.
DESMARES (Françoise), deuxième femme de Louis de La Traverse, Foy. :
La Traverse.
DESMARETS (Mlle), N° 30.
DESMARETS, seigneur de Maillebois (Jean-Baptiste-François). Poy. : Maillebois.
DESPINOY (collection et vente), — N73; 103.
DESPORTES (Nicolas), peintre, 222.
* Dessineuse (la), tableau par Aved, 120.
DIDON, 28, 29, 72, 116. — N
Château, 71. —
7oy. : Marie-Josèphe
DIDOT l'ainé, imprimeur-libraire, 140,
Dijon (Côte-d'Or), N° 27, 39, 82.
— Musée, 121. — N° 82.
— Parlement, 94. — N° s1.
DILLI, conservateur du musée de Valenciennes, N° 103.
DINAUX (Arthur), 71 n. — N° 73, 78 79: 97-
DOISTAU (vente Fclix), N° 149.
DOLLFUS (collection), 122 et n. — N° 148.
DOLLFUS (Mme), N° 224.
DOMINIQUIN (le), peintre, 105, 140, 142, 210.
DONJEU, acheteur à la vente Aved, 146, 151.
DORBEC (Prosper), 68
Po O are 122 etn., 131, 224. — N° 13, 23, 82, 85, 106, 138, 148, 153, 158, 102, 163.
DORNE, notaire, 176
DOU (Gérard), peintre, 105, 136, 140, 147, 153, 209, 210.
Douai (Nord), 13, 14. 15etn., 16, 20, 58, 93, 193. — N°4, 58, 78.
- Archives municipales, 16 n.
Parlement, 58, 93. — N° 18.
— Paroisse Saint-Pierre, 16 n.
DOUBLET (Mme), sœur de Mme Crozat, N°29.
DOUCET (Jacques), 223
DOUINE (Mme R.), 224. — N° 85.
DOYEN, peintre, 156, 211.
DREUX DU RADIER, 17 n., 30 n.
DRUGEON, notaire, 24 n.
DUARGEL, graveur, N° 86.
DU BOCAGE (Mme), 78.
DUBOIS, 30 n.
DUBCIS, notaire, 90, 200.
DU CHAMBGE DE LA SAULDERIE (Marie-Madeleine), Voy. : Pollinchove.
DU CHATEL (L.-A. Crozat, marquis), Mio:
DU CHASEL (marquis), fils d'Antoine Crozat, N° 29.
DU CHATELET (Mme), 40.
DUCHEMIN DE SAINT-MARTIN, o1, 194 etn.
DUCLOS, Lettres sur les Salons, 34 etn.
DUFLOS (Fierre), graveur, N° 27, 86.
DUFRESNE (Abraham-Alexis Quinault), acteur, N° 08, 102, 172.
DUFRESNE (Catherine-Marie-Jeanne Dupré de Seine, Mme), Voy. : Seine (Mlle de).
DUHAMEL (A.-B.), graveur, N° 27.
DU LUC, Poy. : Vintimille du Luc.
DU LUC (comte), 22, 27, 29 et n., 30, Drouin 20730 20 MOolctin.
41et n., 43, 45, 49 etn,, 50, 84 et n., 132, 177, 178, 179, 180, 181, 182, 184, 220. — N° 31, 180.
DULYON, notaire, 175,
DUMESNIL (Pierre-Louis), peintre, N° 162.
DUMONT (Edme), sculpteur, 97 n., IOI.
DUMONT-LE-ROMAIN (Jean), peintre, 19, 190.
DUPARCHY (Mme), 224. — N° 180.
DUPIN (N.), graveur, N° 86.
DUPLEIX DE BACQUENCOURT (Charles-Claude-Ange), etc., 28, 39, 183. — N°5 32, 33.
DUPLEIX DE BACQUENCOURT (Mme), 39, 44. 45, 46, 113, 117, 118, 183. — N° 33.
DUPLESSIS, peintre, N° 157.
DUPRÉ DE SEINE (Catherine-Marie- Jeanne), Foy. : Seine (Mlle de).
DU RADIER (Dreux), Voy. : Dreux du Radier.
DURAND, chargé d'affaires de France, 78n., 8l\et n:
DURAS (duc de), Voy. : Durfort.
DUREY DE MAIGNIÈRE, Foy. : Durey de Meinières.
DUREY DE MEINIÉRES (Jean-Baptiste François), président de la deuxième chambre des requêtes du Falais, 55.
NE TEUR
DUREY DE MEINIÉRES (Mme), s1, S2, 55 50 NT.
DUREY DE VIEUXCOURT (Mme), sœur de Mme Crozat, mère de Jean- Baptiste-François Durey de Meinières, NS 29, 34.
DURFORT (Henriette-Julie de\, femme du duc de Bisaccia, N° 12.
DURFORT (Jacques-Henri de), deuxième duc de Duras, N° 12.
DUROCHER (Mme), 164.
DURUCHANOIS, Vey. : Duruchenois.
DURUCHENOIS (Petit-Jean), notaire à Corbeil, 173, 175.
DUSART, peintre, 137.
DU THEIL (Jean-Gabriel de La Porte), Voy. : La Porte du Theil.
DUVAUCEL, grand maître des eaux et forêts de France au département de Paris 07Retine 2117 20e
DUVIVIER (Benjamin), fils aîne de Jean Duvivier, 100, 189.
DUVIVIER (Jean), graveur en médailles, 100, 189.
ki Échevin, portrait par Aved, 71.
N° ru.
École flamande, Mo Ses 2 br 157, 101, 210, 212.
École française, 56, 116, 125, 153.
École hollandaise, 17, 56, 57, 112, 116, MS IN
École italienne, 123, 124, 142, 211.
EDWARDS (Harry), N° 123.
EHRICH (collections), à New-York, NET
ENDERLEIN (Mme), 22
ÉNÉE
Épinal (Vosges), Musée des Vosges, N° 162.
Epoisses (Haute-Marne), 21, 133.
ESCHALART DE LA MARCK (Louise- Madeleine), N° 12.
Espagne, 81 n.
ESPEZEL (Fierre d'), 223.
ETHIOU, graveur, N° 27.
EUGÈNE (le prince), 31
Evreux (Eure), 48 n.
EVREUX (comtesse d’), Woy. : Crozat (Marie-Anne).
Exposition Chardin-Fragonard à Faris, 130:
Exposition de l'Art au xviu* siècle, à Paris, N° 148.
Exposition de la Jeunesse, à Paris, 23, 100, 103.
Exposition de la Turquerie au xvin* siècle, à Paris, N° 96.
Exposition des + Maîtres illustrateurs depuis le xviu‘ siècle », à Paris, N° 20.
Exposition des modes à Bagatelle, à Paris N°BEe
Exposition des portraits nationaux, à Paris, $9. — N° 29, 103, 125, 127.
Exposition rétrospective de l'art français, à Paris (1900), 130. — N° 82, 148.
Expositions de Peinture, Woy. : Paris, Salon du Louvre.
FAGES
FALCONET (Etienne-Maurice), sculpteur, 96 n.
FARCY (de), 44. — N° 56.
Faremoutiers-en-Brie, Abbaye, 77.
* Femme, portrait par Aved, N° 154.
Femme (jeune), portrait par Aved, N° 126, 150.
Femme assise, regardant de face, portrait par Aved? N° 155.
Femme assise regardant un livre ouvert, dessin par Aved, N° 156.
Femme assise, tenant un livre, portrait par Aved, N°° 106, 157.
Femme avec st fille (jeune), portrait par Aved, N° 151.
* Femme en bonnet de batiste et mantelet noir, les mains dans un minchon, portrait par Aved, N° 158.
Femme en manteau de tulle noir, portrait par Aved, N° 159.
Femme faisant de la tapisserie, portrait par Aved, N° 160.
+ Femme occupe à coudre, portrait par Aved ? N° 161.
Femme occupée à tricoter un bas rouge, portrait par Aved ? N° 162.
Femme tenant un chat, portrait par Aved? N° 163.
FÉRAL, N
FESSARD (Etienne), graveur, 72. - NSr02.
FICOT, Poy. : Fricot.
FICQUET (Etienne), graveur, N°°27, 86.
FILISIT (?), peintre, 212.
FILLON (collection Benjamin), 186,
* Financier (un grand) de l'époque, portrait par Aved, N° 112.
FLAMAND (André), entrepreneur des bâtiments du roi, 174, 176.
FLAMAND (Louise Geneviève), née Delaunay, propriétaire de la maison de Saintry, après Aved, 174-176.
Flandre, 18, 31, 93, 104.
FLEURY (cardinal de), 40, 48n., $3n., 183, 216.
FLEURY (Joly de), Voy.
Fleury.
FLORIAN (comte de), N° 29.
* Flûtiste, N° 113.
FOLARD (chevalier de), Commentaires sur l'Histoire de Polybe, 6$ et n. —
FONTAINE, peintre, N° 70.
Fontainebleau (Seine-et-Marne), N° 98.
FONTANA, notaire, 194, 224.
FONTENELLE, 37, 180. — N
FONTENILLE (La Roche de), Voy. : La Roche de Fontenille.
Fontmorigny (abbaye de), N° 24.
Fontpertuis, château, N° 38.
FORBIN (Marie-Charlotte de), femme
: Joly de
tableau attribué à Aved,
du comte du Luc, N° 31.
FOREST (Jean-Baptiste), peintre, 154,
Fosseuse (Oise), N° 29.
FOUL (vente), N° 162.
FOUQUET (Jean), peintre, 123.
FOURCAUD (de), 1$ et n.
FOURESTIER, notaire, 173.
France Iilustre (La), 69. — N° 63.
FRÉMIN (René), sculpteur, 67.
FRÉMONT (les époux), 176.
FRÉRON (Elie-Catherine), critique et journaliste, 8$, 92 n., 94, 96, 131
TETE
GAGNY, acheteur à la vente Aved, 143,
GAILLARD, graveur, N° 79
GARRIGUES DE FROMENT (abbé), Sentiments d'un amateur sur l'exposition des tableaux... 1753, 87, 130.
GAULTIER DE LOIZEROLLES (Anne- Charlotte), Foy. : Aved (Mme)
GAULTIER DE LOIZEROLLES (Jean- Jacques), père de Mme Aved, 20 et ay it, 10
GAULTIER DE LOIZEROLLES (Marie), Voy. : Arlon (Mme).
GAUTIER DE SAINT-EDME
GEDOUIN, Poy. : Gédoyn.
GÉDOYN (Nicolas), abbé de Notre- Dame de Beaugency, 65. — N° 38.
GELDER (Aert de), peintre, 151, 210,
FJD
Genève (Suisse), 134. — TON 0, 170 7D) Genlis (abbaye de), N° 24.
* Gentilbomme, portrait par
No 114.
* Gentilbomme en habit rouge, assis, accoudé à un bureau, portrait attribué à Aved, N° 116.
* Gentilbomme en babit rouge, assis, le bras droit appuyé sur un bureau, portrait par Aved, N° 117.
*-Gentilbomme, la main droite dans son gilet, portrait par Aved, N° 115.
GEOFFRIN (Mme), 59, 60 et n., 122.
— N°% 23, 29, Voy. : Chardin (Mme) et Croxat (Mme).
GEORGE-AUGUSTE Il, roi d’Angleterre, 74 n., 78 et n. NE 10),
GERAULT, graveur, N° 90.
GERMAIN, orfèvre, 109, 192.
GERSAINT (collection et vente), 105,
NS ue
Aved,
GHERARDI (Philippe), peintre, 152,
GHUY (Marcenay de), Voy. : Marcenay de Ghuy.
GILLET (les frères), N° 39.
GILLET, avocat au Parlement, 93. — N° 39.
GILLET DE LA RENOMMIÈRE (famille), 224. — N° 30.
GILLIER, ancien procureur au Parlement, 220.
GIORDANO (Luca), dit peintre, 142, 210.
GIRARDON (François), sculpteur, 33 n., 106, 204.
GIRAULT l'aîné, notaire, 218.
GIROUARD (Mlle Henriette), peintre,
Fa Presto,
Gobelins (tapisserie Ces), 206
GOBERT (Pierre), peintre, 68.
GOBO DES CARRACHES, peintre, 157:
GOLE (J.), graveur, N° 75. GONCOURT (Edm. et Jules de), 57 n.,
120, 130, 131, 140. — N° 148, 157, 158, 163 GONSE (Louis), N° 162.
GONTAUT-BIRON (comte Théodore
de) ANNE RTE
GOSSE, N
GOSSE (famille), 134.
GOUALLARD, procureur, 195.
GOUJET (Mme), 176.
GOUSPY (Jean-Antoine), 176.
GOUSPY (Jeanne-Baptiste), née Boiteux,
GOUSPY (Joseph), 176.
GOUVIERS, 178.
GRABOWSKI, 224. — N° 86, 89.
GRATELOUP (J.-B.), graveur, N° 86.
GREUZE (Jean-Baptiste), peintre, 75.
GRIMM, Correspondance, 74, 75, 104, on NEC
GRIMOUX (Nicolas), peintre, 132, 138, 157, 210.
GROTIUS, 61 et n.
GRUYER (FA), Chantilly, 192.
GRUYN (Catherine-Nicole), comtesse de Cambis, Voy. : Cambis.
Gudmont (Haute-Marne). Château, 132, 134, 160. — N° 1, 5, 60, 61, 85, 168, 171.
GUELDRE, Voy. : Gelder.
GUERCHIN (le), peintre, 142, 211.
GUERHALD, Foy. : Gherardi
GUÉRIN (Louise de Mirande, Mme de), femme de Pierre de Guérin, N° 96
GUÉRIN (Marie de), femme de Louis de Sainte-Maure, Voy. : Sainte-Maure.
GUÉRIN (Pierre de), chevalier, seigneur
de l'Etang, N° 96.
GUÉRIN d’Agon de la Contrie (Louise),
femme de Louis-François Leblanc, Voy. : Leblanc.
GUIFFREY (Jean), 125, 127, 148.
— J-B. Siméon Chardin, 121, 122 et n.
GUIFFREY (J.-J), Réämpression des Livrets des Salons, $$ n., 64.
GUILLAUME, acheteur à la vente Aved, 146, 158.
GUILLAUME, comte de Buren, fils du Stathouder Guillaume IV, 78 et n., 79, 82 et n., 185. N° 44 GUILLAUME IN, roi d'Angleterre, S1.
GUILLAUME IF, Stathouder de Holande, 77, 78 et n., 79, 80 n., 81, 82etn, 83 et n., 87, 94, 104, 105
n., 114, 162, 165, 221. — N° 40, AT, 42, 43, 44, 107; 132° GUILLELMINE-CAROLINE, Voy.
Wilhelmine-Caroline.
GUILLELMINE-DOROTHÉE DE BRANDEBOURG, femme de George-
Auguste Il, roi d'Angleterre, 78 n.,
GUTTIEREZ DE ESTRADA (vente), INT 2 0 no
TAINES, Voy. : Des-
HAILLET DE COURONNE, 222.
HALBOU, graveur, N
HALLÉ (famille), 162 et n.
HALLÉ (Mlle), Foy. : Allais
HALLÉ (Claude-Guy), p , 69 Fa
HALLÉ (Noël), pcintre, 75, 07 n.,
HALLET (Mile), Foy. : Allais.
HALS (Frans), peintre, 112.
HANEFFE (baron d'), Foy (Louis-Henry, marquis d')
HARCOURT (Jacques d'), d'Olonde, 92, N° 45.
HARDION (Jacques), érudit, 59, 44, Sin SAN EO te
HATRY (Pierre), marchand à Paris, 77
HAUBERSART (vicomte d'}, N° 78.
HAUSSARD (Mile), N° yo.
HAVEMAYER (Mme), N° 143.
HEINE Arlon (Jean), Voy. : Arlon.
HENRIETTE (Laurent), cordonnier à Corbeil, 172-173, 175.
HEUS, Foy. : Heusch.
HEUSCH (de), peintre, 153, 209.
HEUSMANS, Poy. : Huysmans.
Isché
marquis
l'ainée graveur,
* Historien (un), portrait par Aved, INEL roms
HOGGUER (baron), 53 n.
Hollande, 17 et n., 18 et n., 7s, 77,
JS 8, 02 n 186. — N° 15.
Archives des Affaires Etrangères, 81 n.
Archives royales, 82 n.
HOMERE, "Niro 0.
* Homme, poitrait attribué à Aved N° 119.
* Homme, portrait par Aved, N° 120.
Homme à mi-corps, portrait par Aved,
Nt 122.
* Homme assis, d'après Rembrandt, à mi-corps, tableau par Aved, N° 176.
* Homme au chapeau noir, portrait par
Aved, N° 122.
Homme en babit brodé d'or, portrait
par Aved, N° 124.
* Homme en habit gris, portrait par Aved, N° 125.
* Homme en babit gris et gilet bleu, accoudé à une cheminée, portrait par Aved, N° 126, 150.
* Homme en babit gris et gilet rouge,
tenant un livre, portrait par Aved, Nr27, 28:
HONDECOETER (Melchior d'), peintre, 1$0, 209.
HONDT (P. de), libraire à La Haye, 83 et n., 105 n.
Hongrie, N° 123.
— (point de), 2
HOPWOOD, g;
HORACE
HORTHEMELS (Marie-Nicole), deuxième femme du peintre Belle, 18 n.,
HOUBRAKEN (Jac.), graveur, 83 n.,
HUGUENY (vente), N° 154.
Humières (Pas-de-Calais), N° 28.
HUMIÈRES (marquis d'i, Voy. : Crevant.
HUMIÈRES (marquis ou duc d'), Poy. :
Aumont d'Humières.
HUQUIER fils, Lettre sur l'exposition des tableaux, 86, 130.
HUYSMANS (Corneille), peintre, 151,
BU
Iconographie instructive, N° 86.
NGOUF, graveur, N° 86.
SCHÉ (Louis-Henri marquis d’), baron d'Haneffe, N° 45.
talie, 187, 204, 211,215:
JACQUES I, roi d'Angleterre, 19.
AL (A.), Dictionnaire, 14, 15, 21, 133. — N° 49.
ANSSEN (baron), 224. — N° 115.
apon (bronze du), 205.
— (porcelaine du), 204, 20$.
JARDEL (René), avocat à Paris, 77.
EAN DE BOLOGNE, Voy. : Bologne.
EANSON, 205.
# Jeune fille costumée en laitière, portrait
par Aved,84,85, 80, 87, 88. — N° 166.
JOLY DE FLEURY (Guillaume François), procureur général 40 et n.
OLYOT DE CRÉBILLON (Prosper), Voy. : Crébillon.
JORDAENS (Jacques), peintre, 105, 140, 144, 208.
ORDAENS ( Luc), Voy. : Giordano (Luca), dit Fa Presto.
ORDANE DE NAPLES (Luc), Woy. :
Giordano (Luca), dit Fa Presto.
OUBIN (André), 223.
— Le portrait de Mme Crogat, pir Aved.…, 60, 160. — N° 29.
OULAIN (F.), graveur, 154.
JOURDIEU DE LAUBINIÈRES (Marie-
* Henri), contrôleur de la Maison du
roi, 90 n., 218, 219. — N° 76.
OUVENET (François), peintre, 69 n.
OUVENET (Jean), peintre, 105, 138, 140, 14, 210.
JUNOT (J
JUVIGNY (Jean-Antoine Rüigoley de), Voy. : Rigoley de Juvigny.
KAIEMAN (vente), N° 131.
KALFF (Guillaume), peintre, 210.
KANN (Edouard), 224. — N° 47.
KŒNIGSWARTER (baron de), 176, KOSTER (Jean de), Voy. : Hondeccæter.
KRAEMER (2° vente E.), N° 33.
KRÂMER, directeur des archives royales de Hollande, 82 n., 224.
LA BALMONDIÈRE (Tondutti de), Voy. : Tondutti de La Balmondière.
LA BLANCHERIE (Pahin de), Voy. :
Pahin de La Blancherie.
LA BLINIÈRE, Voy. : Plinet de La Blinière
LA BLOTTERIE (Mme de), N° 46.
La Boissière. Château, N° 85,
La Bussière-sur-Ouche (Côte-d'Or), 20 n.
LAFONT DE SAINT-YENNE
LAFOSSE (Charles de), peintre, 138, 211:
LA FOURNIÈRE (famille de), 135.
LA GALAIZIÈRE (abbé de Chaumont de), Foy. : Chaumont de La Galaisière.
LA GARDE (Louis-Joseph de), marquis de Chambonas, Voy. : Chambonas.
LA GRANDVILLE (Marie-Louise Bidé de), Foy. : Bidé de La Grandville.
LAGRENEÉE (Jean-Louis-François), pein- GC in 0 O7 138, 164.
La Haye (Hollande), 17 n., jo et n., 77; 78 80, 81 et n., 821, 83 n., 184. — N® 13, 44.
— Ancien château, chambre de la Trève, 81..— N° 40°
— Cabinet royal de tableaux, N° 40.
— Chambre de la confrérie des peintres, 81, 83 et n., 185.
— Corporation des peintres, 83, 93, 186, 187, 188.
— Etats généraux, 81.
— Musée National, N° 41.
- Palais du Bois, 78 et n.
LAIRESSE (Gérard de), peintre, 151,
LAISTRE (de), peintre, 155, 211.
DR GRR RE D RER CCE ME E
LALEU (Jeanne-Henriette de), première femme de Dupleix de Bacquencourt, IN 550
LA MARCK, Foy. : Eschalart de La Marck.
LAMBESC (prince de), 20, 194 — Nr res"
LA MONNOYE, N
LA MORLIÈRE (Charles Richer de Rodes de), Voy. : Richer de Rodes de La Morlière.
LANDON, graveur, N° 70.
Landrecies (Nord), N° 32.
LANGFORD, 139.
LANGLIER, acheteur à la vente Aved, 144, 191, 152, 153-
Langres (Haute-Marne), 21.
LANNOY (comte de), 180, 182.
LA PORTE (abbé de), 06.
LA PORTE DU THEIL (Jean-Gabriel de), 51,53: 54 55 06, 72, 118, 121.
LA PORTE-MAZARIN (Armande-Félice de), Voy. : Nesle.
La Renomimière. Lorraine. Château,
LA RENOMMIERE (Gilet de), Poy. :
Gilet de La Renommière.
LARGILLIÈRE (Nicolas de), peintre, 19, 28, 33, 44, ÿ8, 112, 114, 116, 124, 154, 210. — N° 63, 74.
LARNAUDE, N° 85.
LA ROCHE DE FONTENILLES (Antoine-René de), évêque de Meaux, 92. — Ne 48.
LA SALLE (de), N° 169.
LA SAULDERIE (Marie-Madeleine du Chambge de), Voy. : Pollinchove.
LA TOUR (Maurice Quentin de), peintre, 28, 55, 61, 62, 63, 124: —
NEE
LA TRAVERSE (Mme), 65, 66, 121. — N° 49.
LA TRAVERSE (Mlle de), femme de F.-G. Bachelier, $7, 66. — N® ro,
LA TRAVERSE (Daniel-Charles de), fils de Jean de La Traverse, N° 40.
LA TRAVERSE (François de), fils de Jean de la Traverse, N° 49.
LA TRAVERSE (Françoise Desmares.
Mme de), deuxième femme de Louis de La Traverse, N° 49.
LA TRAVERSE (Jean de), N° 49.
LA TRAVERSE (Jean de), fils, N° 40.
LA TRAVERSE (Louis de), fils de Jean de La Traverse, 66, N° 49.
LA TRAVERSE (Marie-Angélique Picorin, Mme de), femme de François de La Traverse, N° 40.
LA TRAVERSE (Marie-Anne Pourbay, Mme de), première femme de Louis de La Traverse, N° 49.
TERLARTARE Fériesrte CREER EEE ET EEE
CETTE
LA TRAVERSE (Nicolas de), fils de François de La Traverse, N° 40.
LA TRAVERSE (Simon de), fils de Jean de La Traverse, N° 49.
LAUBINIÈRES (Marie-Henri Jourdieu de), Voy : Jourdieu de Laubinières.
LAUBRIÈRE, Voy. : Lefebvre de Laubrière.
LAUGIER (le P.), Jugement d'un amateur sur l'exposition des tableaux...
LAUNAY (N. de), graveur, N° 86, 105.
LAVAL-MONTMORENCY, Montmorency-Laval.
LAVERGNE, notaire, 173, 224.
LAYÉ (Elisabeth Normant, Mme de), femme de Pierre-Anne Chesnard de Layé, N° s1.
LAYÉ (Pierre-Anne Chesnard de), président au Parlement de Dijon, 94. — INDES
LEBERT (F
LEBLANC (abbe), Lettre sur l'exposition.
LE BLANC, acheteur à la vente Aved,
LEBLANC (Ch.), Manuel de l'Amaieur d'Estampes, 8$. — N° 30.
LEBLANC (Louis-François), seigneur du Buisson et du Chatellier, 134.
LEBLANC (Louise), Foy. : Aved de Magnac (Mme).
LEBLANC (Louise Guérin d'Agon de la Contrie, Mme), femme de Louis François Leblanc, 134.
LEBOURG (François), chanoine de Saint- Germain-l'Auxerrois, 172, 176.
LEBRUN, acheteur à la vente Aved, 148.
LEBRUN (Charles), peintre, 123
LEBRUN (Louis), architecte, 14.
LECLER, graveur, 191 n.
LE CLERC (Sébastien), peintre, 103, 109 etn., 191 etn., 192. — N° 105.
LECZINSKA (Marie), 180, 182, 183.
LECZINSKI (Stanislas), roi de Pologne, N° 24.
LE DUC (Jean), peintre, 150, 210.
LEFEBVRE (vente), N° 159.
LEFEBVRE (Claude), peintre, 153
LEFEBVRE DE LAUBRIÈRE (Charles- François), évêque de Soissons, 27, NN ENS
LEFÈVRE, graveur, N° S6.
LEFÈVRE (Alexis-Antoine), avocat au Parlement et maître particulier des
Poy.
(Jacques-Philippe),
graveur,
eaux et forêts de Chaumont-en-Bassigny, 89, 90 n., 218, 210.
EVRE (J.-B.), peintre, 163, 211.
LE FRANC
LEGAST (Anne), 171, 172, 219.
LEGAST (Jean-Toussaint), architecte, TE TE PO)
LEGAST (Marie-Antoinette ou Marie- Olive), 171, 172, 173, 175, 176.
LEGATT, N° 132.
LEGENDRE, fermier général, père de Mme Crozat, N° 20.
LEGENDRE (abbé), frère de Mme Crozat, N° 20.
LEGENDRE (Marie-Marguerite), Voy. :
Crozat (Mme).
LEGRAND, graveur, N° 27.
Leipzig (Allemagne), so n., 186.
Le Jard, abbaye, N° 24.
LE LORRAIN (Claude
peintre, 153, 210.
LELY, Voy. : Van der Faes dit Lely.
LEMOINE (H.), N
LEMOINE (Jean-Baptiste), Ney LEMOYNE, peintre, 138, 157, 211.
LENAIN, peintre, 116, 123, ST LENCLOS (Ninon de), N° 38.
LENOIR, horloger, 106, 205.
LENOIR (Alexandre), N° 92.
LENOIR (collection), N°5 125, 127.
LENOIR (Mme), N° 157.
LENONCOURT (Elisabeth-Marthe -
Christine de), mère de Mme Dupleix de Bacquencourt, N° 33.
LENORMAND DE TOURNEHEM, directeur des bâtiments, 78 n., 164.
LÉPICIÉ (Bernard), 129, 130, 131.
100, IOI, 127.
LE ROY (Julien), horloger du roi, 99, 100, 188.
LESPINASSE (Pierre), 167. — N° 102.
LE SUEUR, peintre, 156, 211.
LE TEXIER (Etienne), juge au présidial de Chaumont-en-Bassigny, 134.
LE TEXIER (Mme), née Jeanne-Françoise-Cécile Aved de Magnac, 134.
LE VASSEUR, acheteur à la vente Aved, IST, 157.
LEVRET (André), chirurgien, N° 127.
LIAGNO (Théodore-Philippe), dit le Napolitain, peintre, 142, 212.
LIEUDÉ DE SEPMANVILLE, Lettre sur l'exposition. 1747, 71 n.
Lille (Nord), 24 n., 160.
LINIERES (le P. Bertrand-Claude Tachereau de), jésuite, 7o, 71, 73. — NS 28, 31, 53, 54.
LION (vente E.), N° 155.
LOTARD (Jean-Etienne), peintre, N° 97.
Gelée dit),
sculpteur,
DE NTDETTE
graveur, 28, N° 20, 30, 98
LIFRY, évêque de Callinique, abbé de Sainte-Colombe, à Sens, N° ss.
LOCATELLI, peintre, 153.
LOCHÉ (Abel-Michel Chesnard de), Voy. : Chesnard de Locheé.
Loiserolles (Côte-d'Or), 20 n.
Loizerolles, Woy. : Loiserolles (Côted'Or).
LOIZEROLLES (Anne-Charlotte Gaultier de), Voy. : Gaultier de Loizerolles.
LOIZEROLLES (Aved de), Voy. : Aved de Loizerolles.
LOIZEROLLES (Jean-Jacques Gaultier de), Voy. : Gaultier de Loizerolles.
LOIZEROLLES (Marie Gaultier de), Voy. : Gaultier de Loizerolles.
Londres (Angleterre), 74 et n., 139. — Niro y 132, 147,
— Société royale, N° 70.
Lons-le-Saulnier (Jura), N° 33.
LOOZ, duc de Corswarem (Hyacinthe de), Voy. : Corswarem.
LORIMIER, notaire, 20, 194, 217.
Lorraine, $4. — N° 39.
LORRAINE (duc de), N° 33.
LOTH, Voy. : Robillier.
LOUIS, dauphin, fils de Louis XV, N° 47, 48.
LOUIS XIV
JOIE 207, Sn es 560 de SA) 61, 66, 67, 68, 91, 101, 102, 103, 108, 114, 166, 187, 189, 190, 191, 192, 198, 199, 220. — N° ro, 48, 33: 54 56, 57: 92, 98, 140, 182.
LOUISE-ELISABETH (Madame), fille de Louis XV, 182.
LOUISE-MARIE (Madame), Louis XV, N° 53.
Louvain (Belgique), Université, 16.
LOUVIOT, notaire, 202.
LOYS, N
LOYS (Mme), 33. — N° 58.
LOYS (Mlle), 28. — NP° 59.
Lunéville (Meurthe-et-Moselle), N° 24.
LUPPÉ (comte de), 64, 224. — NS 13,
LUPPÉ (marquis de), N° 14.
Luxembourg, N° 28.
LUYNES (duc de), 224.
LUYNES (... d'Albert, duc de), N° 25.
LUYNES et de CHEVREUSE (Charles- Philippe d'Albert, duc de), N° 5, 64, 72.
fille de
MACHAULT, contrôleur général, 71.
MACON (Gustave), 223.
* Madame de... tenant un éventail, portrait par Aved, N° 148.
* Mademoiselle. en laitière, portrait par Aved, N° 166.
Maëstricht (Hollande), 78 n.
MAGNAC (de), 159.
MAGNAC (de), lieutenant général des armées royales, père de Jules-Bertrand d’Arnolfini de Magnac, 45. — N° 60.
MAGNAC (Aved de), Voy. : Aved.
MAGNAC (Jeanne d’Arnolfini de), femme de Charles-François Aved, 90 et n., 108, 134, 174, 200.
MAGNAC (Jules-Bertrand d’Arnolfini, chevalier, comte de), 39, 43, 44, 45:
GONE UT MS LOU MO 200 N° 60. & MAGNAC (Marie-Jeanne Rubantelle comtesse de), femme de Jules-Bertrand d’Arnolfini, comte de Magnac, 63, ÉMOTION CE
MAILAND (vente), N° 152.
MAILLART
MAILLART (famille), 134.
MAILLART (docteur), 223, 224. — NS 162; 127 0506, 170
MAILLART (Elisabeth-Charlotte de), femme de Jacques d'Harcourt, marquis d'Olonde, N° 45.
MAILLART-GOSSE (Mme), N° 173.
MAILLEBOIS (Jean-Baptiste-François Desmarets, seigneur de), 68, 69. — N° 63.
MAILLY (Louis-Alexandre, comte de) et de Rubempré, N° 64.
MAILLY, Voy. : Nesle.
MAILLY-NESLE (Louise-Julie de), fille aînée de Louis de Mailly, marquis de Nesle, femme de Louis-Alexandre, comte de Mailly et de Rubempré, 36,
MAILLY-NESLE (Pauline-Félicité de), deuxième fille de Louis de Mailly, marquis de Nesle, 48 et n., 183. — Ne
MAJOR (Thomas), graveur, 130.
MALNOE (Charles de), premier mari de Mme Chardin, N° 23.
Malzéville (Meurthe-et-Moselle), N° 1, 3» 7 8, 60, 61, 73, 83, 93, 169
* Mansarde (la), dessin par Aved?
MANTZ (Paul), 59. — N° 157.
MARCEL (Pierre), 224.
MARCENAY DE GHUY (Antoine de), graveur, 93, 100 et N., IOI. — N° 68, 97.
MARCHAND, huissier à verge et de police au Chatelet, 195.
MARCILLE (vente Camille), N° 148.
MARIE DE MÉDICIS
MARIE-JOSÈPHE DE SAXE, femme du Dauphin, N° 48.
MARIETTE, 14, 17,19, 82n.,95, 119,
MARIGNY (Abel-François Poisson de Vandières, marquis de), directeur des Bâtiments, 25 n., 67 et n.,68 n.,
So n., 81 n, 82, 01; 02; 07.1 100 et n., IOI, 102, 109 et n., 164, 185, 187, 188, 189, 190, 192. —
MARION DE GLATIGNY (famille).
EDS
Marly (Seine-et-Oise), 189.
MAROT (Clément), 32.
MARTEAU, Voy. : Aved de Loizerolles.
MARTIAL, poète latin, jo.
MASSAC (Anne-Louise de), femme de François Dupleix, N° 32.
MASSARD (A.), graveur, N° 27.
MASSÈ (vente), N° 167.
MASSÉ (Jean-Baptiste), graveur, 61 etn., 68, 83, 119.
MATHIS, notaire, 175.
MAUBERT (le P. Jean-Marie), ancien supérieur des religieux Théatins, 84, 8$, 86. — N°28, 31, 66.
MAUPERTUIS, N
MAUREPAS (comte de), 40, 199.
Meaux (Seine-et-Marne), musée, 223. — N° 48.
MÉHU [?}, peintre, N° 2
MELLINI (Charles D.+.) — N° 78.
MÉNAGEOT, acheteur à la vente Aved, 142, 143, 152.
Mercure de France, 34, 50, 70, 92, 93, 96, 116 n., 132. — N° 86, 105 MERTIAU DE MULLER (famille), 135.
MESDAMES DE FRANCE, filles de
Louis XV, N° 47.
MEYNIER-SAINT-FAL (vente), N° 98, IOI.
MEINIÈRES (Durey de), Vo. : Durey.
MICHEL (Ernest), 59.
MICHEL-ANGE
MICHEL-ANGE DES BATAILLES (Cerquozzi, dit), peintre, 142.
MICHEL-LEVY (collection Henry), N°
MICHEL-LÉVY (collection Léon), N° 1063:
MIGER, graveur, N° 70.
MIGNARD (Pierre), peintre, 123.
MIRABEAU (bailli de), N° 76.
MIRABEAU (Honoré-Gabriel de Riquetti, comte de), fils de Victor de Riquetti, marquis de Mirabeau, N° 67, 76.
MIR ABEAU (Victor de Riquetti, marquis de), 6$, 69, 93 et n., 100 n., 118, 218, 220. — N° 67, 68, 76.
MIRANDE (de), Poy. : Guérin (de).
MITOUARD (Pierre-François), marchand apothicaire, 202, 203, 206, 208, 212, 213, 221.
MITOUART (René-François), bourgeois de Paris, 110et n.
MNISZECH (vente du comte), N° 85.
MOCQUOT (Louis-Nicolas), procureur au Châtelet, 171, 172, 173.
ÿe
graveur, 57.
MOLIÈRE, N
MONET (Mme), propriétaire à Paris,
MONMERQUÉ (vente), N° 79, So.
MONNIER (Sophie), N° 67.
MONNOYER (Jean-Baptiste), peintre, 138, 154, 210.
* Monsieur ; portrait par Aved,
* Monsieur * dans son cabinet, ayant un pee à la main, portrait par Aved, N° 138
#* Monsieur de dans son cabinet, appuyé sur un bureau, tenant dans sa main l'Iliade d'Homère, portrait par Aved, N° 156.
* Monsieur de ***, dans son cabinet, appuyé sur un bureau, tenant une brochure, vêtu de velours noir, portrait par Aved, N° 137.
MONTAGNE DE VENISE (Renaud) [?] peintre, 143, 211.
MONTCALM (marquis de), 59. — N° 29.
Montdidier (Somme), N° 20.
MONTESQUIEU, acheteur à la vente Aved, 144, 146, 155.
MONTMORENCY-LAVAL (Marie- Anne de), duchesse de Corswarem, Voy. : Corswarem.
Montpellier (Hérault), musée Fabre, $9, 60 et n., 120. — N° 20.
Montrot (Haute-Marne), 164, 165.
MORAND (Sauveur-François), médecin anatomiste, 84, 85, 86 et n. — N° 70.
MORAND, père de Sauveur-François Morand, N° 70.
MOREAU, procureur du roi, 195.
MULLER (F
MULLER (Fréderik), à Amsterdam, N° 43.
Nancy (Meurthe-et-Moselle), N° 3, 4, 6, 33, 162.
— Exposition au profit des Alsaciens- Lorrains, N° 148, 169.
DECITRE
Naples (Italie), N° 12.
NAPOLITAIN (le), Foy. : Liagno.
NARBONNE (M. de), 170.
NASSAU-DIETZ, Poy. : Guillaume IV, Stathouder de Hollande.
NASSAU-SIGHEM (princesse de), portrait par Rembrandt, 145, 208.
NATOIRE (Charles-Joseph), peintre, 7
NATTIER (Jean-Marc), peintre, 28, 74, 86, 114. — NS 2$, 115.
* Nature morte, tableau par Aved, NOM yre
Nécrologe des hommes célèbres de France, 14, 104.
NEEFS (Pierre), peintre, 143, 210.
INÉEL DE CHRISTOT (Louis-François), évêque de Séez, N° 71.
NESLE (E.), graveur, N° 27, 82.
NESLE (Armande-Félice de La Porte- Mazarin, marquise de), femme de Louis de Mailly, marquis de Nesle, N° 64, 91.
NESLE (Louis de Mailly, marquis de), 29 etn., 36, 37, 39, 49 et n., jo et NE 7 70) 070 ICO NÉ TC, 184. — N°: 31, 64, 91, 98.
NESLE (Miles de), Foy. : Mailly-Nesle.
NETSCHER (Gaspard), peintre, 150,
NETSCHER (S.) | ?] peintre, N° 75.
NEUEVILLE DE BRUNAUBOIS-MON- TADOR (le chevalier, de), 34etn., 46 et n., 119.
Nevers (Nièvre), 39 n.
New-York, N° 37, 123, 143.
NICOLLE (Marcel), 140, 224.
* Nièce d'Aved, Voy. : Dessineuse.
NIEULANDT (Guillaume), peintre, 144, 157» 210,212.
NONNOTTE (Donat), peintre, N° 105.
Norfolk, 139.
NORMANT, conseiller au Parlement de Dijon, N° s1.
NORMANT (Elisabeth), femme de Pierre-Anne Chesnard de Layé. Voy. :
Laye.
Notre-Dame de Silli (abbaye de), N° 71.
OBDAM (Wassenaër d'}, Voy. : Wassenaër d'Obdam.
ODIEUVRE (Michel), peintre, 17 n., 3oin., 32n. — N°79, 102.
OLIVE (Mme), N° 161.
OLONDE, Poy. : Harcourt (Jacques d').
OMME
Ordre de la Croix étoile de l'Impératrice- Reine, N° 45.
Ordre de la Jarretière 79. — N° 40, Ordre de Notre-Dame du Mont-Carmel, N° 47.
_— = ms = _— _
Ordre de Saint-Lazare, 54, 55 et n. — N° 47.
Ordre de Saint-Louis, 95.
Ordre de Saint-Michel, 25, 84. — N°70, Cre
Ordre du Saint-Esprit, 71.
Orléans (Loiret), N° 38.
ORLÉANS (duc d’), Voy.
d'Orléans.
ORMANÇAY (d'), 39, 43, 181.
ORRY, directeur des Bâtiments, 67.
Ostende (compagnie d’), Foy. : Compagnie d'Ostende.
OUDRY (Jean-Baptiste), peintre, 67 n., 107, 143, 211, 222.
PANNIER, N
PEU, AS Ne 1) CE) JO ND 37 36uctn. 300.40, 4142, 40, $9, 60 et n., 61, 65 n., 77, 79, 80, $2 n., 83, 94, 104, 107, 114, 140, 141, 146, 1064, 165, 107, 169, 171, 072072: 74: DO T0 7e; LÉO; 183, 184, 186, 187, 189, 190, 192, 193, 194, 19ÿ, 200, 201, 202, 203, 205, 207, 218, 219. — N° 4, 20, 22, 24, 25, 32, 33 38, 39, 47: 75 79; 83, 85, 86, 87, 88, 91, 92, 100, 102, 103, 111, 1493153; 109, 178:
— Archevêché, 37, 38, 40, 48, 49 n., 179, II.
— Bibliothèque d'art de l'Université de J. Doucet, 223.
— Bagatelle (château de), N° 35.
— Châtelet, 23. — N° 56.
— Collège de France, N° 20.
— Collège Louis-le-Grand, 39 n.
— Communauté du Sacré-Cœur-de-Jésus, rue Saint-Victor, 90, 200.
— Couvent des Théatins, 24 et n., 140, 161, 169, 202. — N° 65.
— Église des Théatins, 141, 169.
Éplise Saint-Sulpice, 19 n.,
et d'archéologie Paris, fondation
21,23, 22,23, — Expositions de peinture, Woy. : Salon
du Louvre.
— Faculté de théologie, N° 20.
— Faubourg Saint-Antoine, 60.
— Folie-Rambouillet, rue de Charenton, 60 n.
— Les Gobelins, 191.
— Hôtel Chimay, N° 148.
— Hôtel-de-Ville, 14. — N° 98, 99.
Hôtel des ambassadeurs extraordinaires, 00 et n.
Hôtel des Invalides, N° 70.
Hôtel Rouillé, N° 178.
Hôtel Pozzo di Borgo, N° 96.
Maison professe des Jésuites, N° 53.
Musée Carnavalet, 68, Niesarnrr
Musce du Louvre, 6$, 129, 130, 131, RD On INT BANG GE
Musée du Louvre, chalcographie, N° 105.
Musée du Louvre, collection La Caze, N°5 106, 157.
Palais de Justice, $5. — N° 34.
Palais du Louvre, 67, 91, 99, 100, 101, 109, 114, 188, 189, 192. — ND Si@r
Palais-Royal, N° 56.
Parlement, 71, 89, go et n., 93, 172 176. — N° 39, 84.
Paroisse Saint-André-des-Ârcs, 203.
Paroisse Saint-Côme, 212, 213.
Paroisse Saint-Etienne-du-Mont, 171,
Paroisse Saint-Nicolas -des- Champs, T7.
Be
Paroisse Saint-Nicolas-du-Chardonnet, 90, 171, 200.
Paroisse Saint-Paul, 174.
Paroisse Saint-Roch, 212
Paroisse Saint-Séverin, 208.
Paroisse Saint-Sulpice, 20, 110, 172, 193, 194, 200, 202.
Petit Palais, N° 20, 29.
Petits-Augustins, N° 92.
Place Conti, 108, 135$, 175.
Place Dauphine, 23, 100, 163, 168. Pont-Neuf, 165.
Porte Saint-Antoine, 60 n.
Prison du Fort-Lévêque, 73, 198.
Quai Conti, 108, 135$ et n., 175.
Quai des Augustins, 140.
Rue Allent, 169.
Rue de Beaune, 110, 202.
Rue de Bourbon, 24 et n., 39, 68 n., 106, 108, 110, 135, 140, 141, 161, 165$, 166, 169, 172, 198, 200, 201, 202, 203, 217. — N® 1, 65.
Rue de Charenton, 60 n.
— Rue de Grenelle, 94 n.
Rue de l’Université, 20, 21, 23, 24 et n., 134, 169, 193.
Rue de la Verrerie, 171.
Rue de Lille, 24 n., 161, 166, 169.
Rue de Montreuil, N°% 37, 67 et n.
- Rue de Tournon, 60 et n., 134.
Rue des Bons-Enfants, N° 56.
Rue des Brodeurs, 168.
Rue des Poulies, N° 178.
— Rue des Saints-Pères, 20, 21, 193,
— Rue du Bac, 94 n., 168.
— Rue du Temple, N° 179.
— Rue Jean-Robert, 171.
— Rue Neuve, 174.
— Rue Pavée, 140, 141.
— Rue Pierre-Sarazin, 2192.
— Rue Poupée, 208.
— Rue Saint-Antoine, N° 53.
— Rue Saint-Avoie, N° 170.
— Rue Sainte-Marie, 169.
— Rue Saint-Honoré, 212.
— Rue Saint-Victor, 90, 171, 200.
— Rue Titon, 6o n.
— Sainte-Chapelle, N° 38.
— Théâtre Français, 72, 199.—N* 10, 49, 86, 98.
PHILBERT
PHILIPPE (André), 223. — N° 162.
PHILIPPE (Etienne-André), dit Philippe de Prétot, 57. — N° 72.
PHILIPPE D'ORLÉANS, régent, 114.
* Philosophe, par M. Aved son beau-frère, LAN 20.
* Philosophe occupé de sa lecture, tableau par Chardin, 130, 131.
PIAULT, 170.
PICART (Bernard), graveur, 17 et n.,
PICORIN (Marie-Angélique), femme de François de La Traverse, Voy. : La Traverse.
PIERRE (Jean-Baptiste-Marie), peintre,
PIGNATELLI, Voy. : Bisaccia.
PIGNATELLI D'EGMONT (Henriette- Nicole), fille du duc de Bisaccia, duchesse de Chevreuse, N° 25.
PILLION (Jules), Catalogue du Musée de Valenciennes, 30 n.
PILON (Edmond), 130, 131.
PINACHER, Foy. : Pynacker.
PINAKER, Voy. : Pynacker.
PINDARE
PIRON (Alexis), 39, 50, 123 etn., 159, 185. — N°73, 84.
PLANIER (Jean), Voy. : Panier.
Pleumartin. Château, N° 74.
PLEUMARTIN (marquise de), 224. — N° 74.
PLEUMARTIN (Madeleine-Françoise de Bonnac, marquise de), N° 74.
PLINET DE LA BLINIÈRE, Voy.
Durey de Meinières (Mme).
POIRESSON DE CHAMARANDE, 60.
POISSON (Paul), acteur, fils de Raymond Poisson, N° 7.
POISSON (Raymond), auteur et acteur, No
POISSON DE LA CHABEAUSSIÈRE, avocat au Parlement de Paris, 39, 43, 69, 70, go n., 181. — N° 67, 75,
POISSON DE LA CHABEAUSSIÈRE (Mme), 70, 122 n.— N° 76, 77, 148.
POISSON DE LA CHABEAUSSIÈRE (Etienne-Xavier\, fils aîné de l'avocat au Parlement, N° 76.
POLIGNAC (cardinal de), 150.
POLLINCHOVE (Charles-Joseph de), premier président et garde des sceaux au Parlement de Flandre, $7, 58, 116. — N° 78.
POLLINCHOVE (Jacques-Martin de).
POLLINCHOVE (Marie-Madeleine du Chambge de La Saulderie, Mme de), femme de Ch.-J.de Pollinchove, N° 78.
Pologne, 224.
POLYBE, 6setn.
POND
Pont-à-Mousson N° 33.
POUGET (Françoise-Marie), Woy.
Chardin (Mme).
POURBAY (Marie-Anne), première femme de Louis de La Traverse, Voy. : La Traverse.
POUSSIN (Nicolas), peintre, 10$, 140, 153, 209.
* Prélat coiffé d'une calotte et tenant sa barrette, portrait attribué à Aved, N° 129.
* Prélat debout tenant des papiers de la main gauche, portrait attribué à Aved, N° 130.
PRÉTOT (Philippe de), Joy. : Philippe.
* Prêtre, dessin par Aved, N° 131.
PYLADE
PYNACKER (Adam), peintre, 149,
QUELLINUS (Jean-Erasme), peintre, 146, 212.
QUENET (Louis), peintre, 72 etn., 162, 168, 198, 199.
QUILLINUS, Voy. : Quellinus.
Quimper (Finistère), 39 n.
QUINTILIEN, 32, ÿ2. — N° 20, 38.
QUINTIN CRAUFURD (vente), N° 75.
QUONIAN (Bernardin), 16 n.
RABILLÉ (Nicolas), Voy. : Robillier.
RACINE (Jean), $2 et n. — N° 70.
RACINE (Louis), 38, 39 et n., 41 et ns 42 let ne, 45; 44 47, 40Metn., soetn., jretn., ÿ2etn., 53, 180, 181. — N° 79, 80, 8x1, 91.
RAMEAU (Jean-Philippe), compositeur, 39 121009, 1050 Nu:
RAOUX (Jean), peintre, 33, 138, 155, RAYMOND, acheteur à la vente Aved, , 149, 152.
REAU (Louis), 224.
RECKART, Voy. : Rickaert.
REFUGE (de), Voy. : Vintimille.
REIMS (Bernard de), Voy. : Bernard de Reims.
* Religieux, vu jusqu'aux genoux, vêtu de blanc, dessin par Aa N° 1335.
REMBRANDT, 23, 56, 185, 112, 116, 130, 136 et n., 139, 140, 145, 167,
Remontrance (la), portrait par Aved, IN RÉMY (Catherine), cuisinière chez Aved,
RÉMY (Pierre), 139, 140, 142, 143, 144, 145, 146, 148, 150, 152, 154, 155, 156, 157, 208, 219.
REMY (Pierre), Catalogue de la vent.
Aved, 14, 15, 16, 18, 67, 104, 105, 136 et Nn., 137 N., 139 et n., 140, 141, 159, 160, 166, 208 n.
RENOIR, acheteur à la vente Aved, 142, 144.
RESTOUT (Jean), peintre, 158, 210.
REVILLIOD, Procès-verbaux de la classe des Beaux-Arts de la Société des Beaux- Arts de Genève, N° 62.
RICCI (Sébastien), peintre, 143.
RICCI (Seymour de), 140, 224.
SELLER ER
LLESTITCIE ETES
Febss568
RICHER (Henri), auteur, 39 et *, 40.
RICHER DE RODES DE LA MOR- LIERE (Charles), 63, 116, 118. — N° 83.
RICKAERT (David), peintre, 147, 208.
RICKAERT (Michel), peintre, 144.
RIGAUD (Hyacinthe), peintre, 19, 25, 28, 44, 58, 112, 114, 115, 116, 123.
RIGOLEY DEJUVIGNY (Jean-Antoine), avocat au Parlement, 71. — N° 84,
RIQUETTI (Victor de), Voy. : Mirabeau.
RIQUIER (Simon-Philippe), 171, 172, 175227512207
RIQUIER (veuve), 173.
RIS (Clément de), Voy. : Clément de Ris.
RIVET (Pierre-Jean), 171, 172.
ROBILLIER (Marie-Louise), née Loth,
ROBILLIER (Nicolas), vigneron de la maison de Saintry, 173, 212.
ROBIN, habitant de Saintry, 174.
ROCHEFORT (Mme de), N° 76.
ROEPEL (Coenraet), peintre, 152, 209.
ROUILLÉ
ROUSSEAU (Jean-Baptiste), poète, 29 et n., 30 etn., 31etn., 32, 33, 34 et n., 35, 36, 37 etn., 38 et n., 39et n., 40, 41 et n., 42 et n., 43 et n., 44 n., 45, 47 et n., 48 etn., 49 et n° SOetn SIC n.. 00100, 07ans, 69; 70,104, 115 .n., 118, 121, 123 D DD LOU LCA 77 TS, 179 et n., 180, 181, 182, 183, 184, ro euo ete NP 010 127; 31, 76, 79, 82, 86, 87, 88, 89, 90, 91, 180.
ROUSSEAU (J.-F.), graveur, 105.
ROUSSEAU (Jean-Jacques), 29 n.
ROY, (Pierre-Charles), poëte, 39, 43, 181, 182, 184, 197. — N° 91.
Royal-Étranger (régiment de), N° 96.
ROZE, Voy. : Tricornot de Roze.
ROZE (famille de), N° 33.
RUBANTELLE (Marie-Jeanne), Voy. :
Magnac.
RUBEMPRÉ, Voy. : Mailly.
RUBENS (Pierre-Paul), 119, 123, 124, 144,
peintre, 197, 210, 211
RUCKERS, fabricant de clavecins, 106, 140, 204.
RUELLE (Antoine), coiffeur, 166.
* Sabines (enlèvement des), groupe en bronze, 106, 205.
SAID PACHA, Beglierbey de Roumely, 60, 61, 62, 63, 66, 80, 91, 94, 102, 103, 165, 187, 190, 191. — N°13, 91, 92, 93, 182.
SAINT-AUBIN (Augustin de), graveur, N® 73, 79.
Saint-Dié (Vosges), N° 24.
SAINTE-CLAIRE-DEVILLE (famille), SAINT-EDME (Gautier de), Voy.
Gautier de Saint-Edme.
SAINTE-MAURE (marquis Louis de), N° 96.
SAINTE-MAURE (Marie de Guérin, marquise de), 64 etn., 65, 117etn., 118. — N° 96.
Saint-Ferréol (abbaye de), N° 71.
SAINT-GEORGES (chevalier de), N° 94.
SAINT-GERMAIN (famille de), 135.
SAINT-JULIEN (Baillet de), Baillet de Saint-Julien.
SAINT-LAMBERT (Mme de), 44. — N° 95.
Saint-Luc (académie de), Voy. : Académie de Saint-Luc.
SAINT-MARTIN (Duchemin de), Voy. :
Duchemin de Saint-Martin,
SAINT-MAURICE-MONTCALM (marquis de), 224, N° 96.
Saint-Pétersbourg, 138. — N° 7o, 161.
Saintry (Seine-et-Oise), 88, 89, 02, 94 etn., 99, 106, 108, 140, 166, 171, 20075 A US 70 LS 7» LOS, 203, 212, 213, 217, 219, 220, 224.
SAINT-SIMON (duc de), 114.
Salon de la Correspondance, à Paris, 163.
Salon du Louvre de 1737, 28, 130, 131.
IN Or 6 SO CE eye
— 1739, 42 et n., 44. — NS 1, 28, 33: 36, 60, 94, 95.
1740, 42,051, 55etn., 57. N°6, 20, 30, 35, 47 79, 98, 104.
SAURIN
peintre,
(Bernard-Joseph), poète et auteur dramatique, 37 et n., 40, 41 n., 180.
SAURIN (Joseph), géomètre, 37 et n., 40, 180.
SAUVAGE (J.-B.), peintre, 30 et n.,
SAUVAGE (Piat-Joseph), peintre, 30 n.
Savigny-sur-Orge (Seine-et-Oise), 37, 49, 178, 179, 182. — N°5 31, 180.
SAXE (Maréchal de), N° 97.
SAXE (Marie-Josèphe de), Voy. : Marie- Josèphe de Saxe.
Saxe (porcelaine de), 106, 159, 204, 205.
Sceaux (faïence de), 203.
SCHÉFER (G.), 131.
* Scène avec cinq personnages vêtus à la turque, dessin par Aved, N° 170.
SCHALCKEN (Godefroy), peintre, 151,
Scheveling, Voy. : Scheveningue.
Scheveningue (Hollande), 148, 209.
SCHMIDT (G.-F.), graveur, 30 et n.
SCHOLT (collection), 104, 136.
SCHULZE (Friedrich), 186, 224.
SCHWARZ (Christophe), peintre, 143,
SCOTIN, graveur, N° 86.
SEDELMEYER (vente Charles), N° 85.
SÉGUY (de), 48n., son.
* Seigneur (un jeune), dessin par Aved, N° 134.
SEINE (Catherine-Marie-Jeanne Dupré de), actrice, 28, 29, 33, 48 n., 72, 113, 115 0., 116 n. — N®% 27, 98, 99, 100, 1OI, 102, 142, 172.
SENOZAN (de), intendant et receveur général du clergé, 36, 37.
Sens (Yonne). Archevèché, N° 20.
— Église Sainte-Colombe, N° 55.
SEYNE (de), Voy. : Seine (de).
SIEVERS (professeur), 186, 224.
SILVESTRE (vente), N° 122.
SIMON, notaire, 176, 221, 224.
SINZENDORE (comte de), 31 n.
SIX (collection Willem), 139.
Société française de gravure, N° 157.
Soisy-sous-Etiolles (Seine-et-Oise), 164.
Soleure (Suisse), 31 n.
SOLIMÈNE (François), peintre, 143,
SORET (Jean), épicier à Paris, 172, 173.
SORET (Jeanne-Thérèse), 171.
SORET (Marie-Anne), 171, 172, 173.
SORIN, Voy. : Saurin
* Souffleur (le), tableau par Chardin, 129, 130, 131.
SOURDEAU, notaire à Corbeil, 173,
SOURDEAU (vente), N° 140.
Spa (Belgique), 182.
STEIN (Henri), 224.
— Pajou, 130, 133.
Stockholm, 167. — N° 102.
Stockholm, musée national, 167.
STOUE, menuisier, 168.
STOUE (Jean), le jeune, peintre, 100, 162, 168.
Strasbourg, N° 154.
Stuttgart, N° 133.
SUDRE, graveur, N° 86.
Suède, 53 et n., 224.
Suisse, 30. — N° 13, 31.
TACHEREAU DE LINIÈRES, Voy. :
Linières.
TAIGNY (collection), N° 106, 153.
TANGEÉ (P.), graveur, N° 79.
TARDIEU (A.), graveur, N° 86.
TARDIEU (Nicolas), graveur, beau-frère du peintre Belle, 18 n.
TASSE
TAURET, graveur, N° 86.
TENCIN (cardinal de), N° 103.
TENCIN (Mme de), 123. — N° 103.
TÉNIERS (David), peintre, 10$, 140, 146, 147» 157 209 200 211 212:
TERBORCH, peintre, 160.
TERSONIER, peintre, 138, 156, 211.
TERWESTEN (Pierre), secrétaire de la confrérie des peintres de La Haye, 83 n.
TESSIER (Nicolas), habitant de Saintry,
TESSIN (Charles-Gustave, comte de), Sos et. 57 107. NET, 102, 104.
TEUBNER, libraire à Leipzig, 50 n.
Théatins (religieux), 24 n., 84. — N°65.
THIBAULT, ancien fermier du duc de Bouillon, 107, 108, 221.
THIEME (U.), Dictionnaire, 21 n.
THIÉRIOT, 40.
Thugny (Ardennes), Château, N° 20.
THUGNY (le président de), fils d'Antoine Crozat, N° 29.
THUILLIER (Antonin), vitrier, 166.
TIMANTHE, peintre grec, 42 et n.
TINTORET, peintre, 10$, 140, 142,
TITON DU TIELET, 3o et n., 31, 36,
SRCTRD ONCE A OP ATEN, Aon Open moon NUS,
Tivoli (Italie), 148, 209
TOCQUÉ (Louis), peintre, 28, 55, 68, 74, 85, 86, 119. — N® 55, 157:
TONAVIS, 180.
TONDUTTI DE LA BALMONDIÈRE (Anne), femme d’Abel-Michel Chesnard de Loché. N° s1.
TORTEBAS (Jean), peintre, N° 39.
Toul (Meurthe-et-Moselle), N° 24.
Tournai (Belgique), 30 n. — N° 78.
TOURNEHEM (Lenormant de), Voy. :
Lenormant de Tournehem.
TOURNEUX (Maurice), 59 n., 60, 131.
— Un portrait apocryphe de Mme Geoffrin faussement attribué à Chardin,
TOURNIÈRES (Robert), peintre, N° 66.
TRÉTAIGNE (baron J. de), 224. — NEA
TREVISANTI (Francesco), peintre, 142,
TRICORNOT DE ROZE (collection
de la baronne), N° 33.
* Triomphe de Vénus (le), dessin par Aved ? N° 181.
TROY (François de), peintre, père de
Jean-François de Troy, 156. — N°
TROY (Jean-François de), peintre, 19,
Turquie, N° 15.
— (tapis de), 214.
Uccle (Belgique), N° 115.
USSON DE BONNAC (d'), Poy. :
Bonnac (marquis de).
VALADE, acheteur à la vente Aved, 148,
Valenciennes (Nord), Musée, 30 n., 123.
— (dentelle de), 207.
PRET TATAANR EN ATRRAAER
EPRPRTEET Ne
VALETTE, acheteur à la vente Aved, 152, 154.
VALLÉE
VAN BLOEMEN (Pierre), peintre, 148,
VAN DE VELDE (Adrien), peintre, 147,
VAN DE VELDE (Guillaume), peintre,
VAN DEN BERG, peintre, 149, 209.
VAN DEN BOSCH (Anton), peintre,
VAN DER DOES (Jacques), peintre, 149, 209.
VAN DEN ECKHOUT (Gerbrand), peintre, 149, 208.
VAN DER FAES (Pierre), dit Lely, 147,
VAN DER HELST, peintre, 152, 210.
VAN DER SCHNUR (Théodore), peintre, 81.
VAN DIEPENBEEK (Abraham), peintre, 146, 209.
VAN DYCK (Antoine), peintre, 9$, 119, 119, 140, 149, 210.
VAN DYK (Philip), peintre, 137.
VAN HUYSUM, peintre, 152.
VAN LOO (les), peintres, 9, 75.
VAN LOO (Carle), peintre, 19, 97 n.
VAN LOO (Michel), peintre, 59.
VAN NIRKRELEN, peintre, 152, 210.
VAN OSTADE (Adrien), peintre, 105, 137 et n., 140, 146, 209.
VAN OSTADE (Isaac), peintre, 147,211.
VAN POELENBURGH (Gorneille), peintre, 140, 144, 209, 210.
VAN RIEMSDYK (B.-W.-F.), directeur, du muste d'Amsterdam 83 n. — N° 42.
VAN SCHUPPEN (Jacques), peintre, 3oetn.
VAN STREEK (Juriaan), peintre, 150.
VAN TOLL (Dominicus), peintre, 137.
VANDIÈRES (de), Poy. : Marigny (marquis de).
VANGÉLISTY (Vincent), graveur, 69.
VARENNE (Mme de), 33, 34 — NS 106, 153.
VARLET (Pierre), l'aîné, huissier priseur, 203, 206, 208, 212, 213.
Varsovie, 224. — N° 86, 80.
VASSEUR, acheteur à la vente Aved, Poy. : Le Vasseur.
VATRY, notaire à Paris, 173.
VAUTHERIN (famille), 135.
VAUTHRIN, N° 168.
VAXESSEL |?], peintre, 212.
VEICK (Thomas), Woy. : Wyck (Thomas).
VERDIER, peintre, 138, 211.
ANT
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* Vénus couchée, dessin par Aved, N° 173.
VERELST (Simon), peintre, 152, 209.
VERNET (Joseph), peintre, 109, 110 n.
Versailles (Seine-et-Oise), 166, 181, 185, 188, 190. — N° 10.
— Musée, 40, 61, 66, 223. — N°° 22, DO; 02; 02 1e
Versainville (Calvados), Château, 33. — N° 24.
VERSAINVILLE (marquis de), 224. — N° 24.
* Vestale, dessin par Aved, N° 174.
VIEN (Joseph-Marie), peintre, 75, 101, 164, 190.
Vienne (Autriche), 30 et n., 31 n., 54.
— (traité de), 55. — N° 47.
* Vierge (buste de la), d'après Restout, tableau par Aved, N° 175.
VIERREY, 198.
VIEUXCOURT (Duret de), Voy. : Duret de Vieuxcourt (Mme).
VIGNON (Jules), peintre, N° 90.
VILLARS, N
VILLARS (vente de), N°° 86, 88.
VILLENEUVE (Mme de), N° 67.
Villeroy (faïence et porcelaine de), 203,
VILLIERS (de), secrétaire du Contrôleur général, 71. — N° 107, 136.
VINTIMILLE, marquis des Arcs, comte du Luc (Charles-François de), Voy. :
Du Luc (comte).
VINTIMILLE (Charles-François-Gaspard- Fidèle, marquis de), 132.
VINTIMILLE DU LUC (Charles-Gaspard-Guillaume de), archevêque de Pans or eme 7Actin SC 0in.
VINTIMILLE (Gaspard-Madelon-Hubert de), N° 31.
VINTIMILLE (Jean-Baptiste-Félix-Hubert de), marquis des Arcs, comte du Luc, 48, 84, 85, 86 et n., 183. — N° 31.
VINTIMILLE (Marie-Charlotte de), née de Refuge, femme de Gaspard-Madelon Hubert de Vintimille, N° 31.
WALPOLE
WALTNER (Ch.), graveur, N° 29, 157.
WARENGHIEN (baron de), N° 178.
WASSENAER D'OBDAM (comte de), 77; 105, 136.
WASSENAËER D'OBDAM (vente), 140.
WATTEAU (Antoine), peintre, 138, 1$4, 167, 211. — N° 62.
WILHELMINE-CAROLINE, fille de Guillaume IV,Stathouder de Hollande, 78 et n., 82, 185. — N° 44, 108.
WILLAUME (Louis), procureur, 195.
WILLE (Jean-Georges), graveur, 100.
go
LE V
WILS (Jos.), archiviste de l'Université de Louvain, 16, 224.
WITT (Robert C.), 224. — N° 37, nu He
WOUWERMAN (Philips), peintre, 105, 137, 140, 148, 209, 211.
WOUWERMAN (Pierre), peintre, 148, 209,211.
WYCK (Thomas), peintre, 147, 209.
ZEUXIS, peintre grec, 33, 177.
ZIESENIS, peintre hollandais, 83 n.
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